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1. Introduction 

C'est en 1972 qu'a été adoptée la Loi sur le ministère des Transports, laquelle fusionnait 

les anciens ministères de la Voirie et des Transports, et accordait à un seul ministère 

l'ensemble de la juridiction en matière de transport. 

La mission du ministère est d'assurer, sur l'ensemble du territoire québécois, la 

circulation des personnes et des marchandises par le développement, l'aménagement et 

l'exploitation d'infrastructures et de systèmes de transports. 

Le ministère des Transports confie à l'entreprise privée les travaux les plus importants 

c o m m e les réparations majeures apportées aux ponts et structures, ainsi que l'application 

de nouvelles couches d'asphalte. Il s'occupe plutôt des réparations d'urgence et 

d'activités d'entretien telles réparation de la chaussée avec le béton bitumineux, tonte de 

gazon le long des autoroutes, nivelage des routes de gravier, réparation de garde-fous 

détériorés, remplacement des lampadaires fauchés par des véhicules, pose et entretien des 

panneaux de signalisation... 

Le ministère des Transports s'occupe également du déneigement et du déglaçage des 

autoroutes, boulevards importants... à l'aide de fondants chimiques c o m m e le sel et le 

calcium ou des abrasifs tels que la pierre concassée, le gravier ou le sable. 

2. Direction de l 'Estr ie 

La Direction de l'Estrie compte quelques 260 employés permanents et environ 100 

employés saisonniers. Ces effectifs sont répartis dans quatre centres de services situés 

à Lac-Mégantic, Cookshire, Richmond et Sherbrooke (voir annexe 1). 

2.1 Centre de services de Sherbrooke (6173) 

Ce Centre couvre également les municipalités de Coaticook et de Magog. Les 

équipes retrouvées dans ce centre sont les suivantes : 

É T É 

Administration 

Garage 

Soutien technique 

Entretien général (une équipe pour Sherbrooke, une pour Magog et une pour 

Coaticook) 

Rapiéçage 

Drainage - ponceaux (installation et entretien) 
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• Creusage de fossés (entretien) 

• Garde-fous (entretien) 

• Accotement - grattage (entretien) 

• Signalisation (installation et entretien) 

• Ponts (entretien et/ou inspection) 

H I V E R 

• Administration 

• Garage 

• Soutien technique 

• Entretien des routes (une équipe pour Magog et une équipe pour Sherbrooke 

et Coaticook) 
• Signalisation (entretien seulement) 

• Équipe d'urgence 

Pour ce qui est du marquage des routes, il n'y a qu'une seule équipe couvrant 

toute la région de l'Estrie (à l'exception du traçage des flèches blanches sur la 

route qui est effectué par chacun des centres de services). 

Centre de services de Richmond (6174) 

Les services retrouvés dans ce centre de services sont les suivants : 

• Service technique t 

• Administration 

• Opérations 

• Atelier mécanique 

• Ponts et marquage ponctuel 

• Ponceaux et fondations 

• Fossés et décharges 
• Glissières de séburité et débroussaillage 
• Rapiéçage 

• Signalisation 

• Grattage, rechargement et prémarquage 



2.3 Centre de services de Cookshire (6172) 

Dans ce centre, les activités pouvant être effectuées sont les suivantes : 

• Atelier mécanique 

• Soutien technique 

• Signalisation 

• Travaux à contrat 

• Autres (voir organigramme à l'annexe 1) 

• Soutien administratif 

• Opérations 

• Entretien et réparation de la chaussée et des abords de routes 

• Entretien d'hiver 

• Inspection et surveillance du réseau 

2.4 Centre de services de Lac-Mégantic (6171) 

Dans ce centre de services, on retrouve les divisions suivantes : 

• Soutien administratif 

• Exploitation et soutien technique 

• Opérations (été et hiver) 

Description des différents services 

3.1 Administration 

Il s'agit du personnel de bureau oeuvrant dans les différents centres de services. 

3.2 Garage 

Le garage est l'endroit où l'entretien des véhicules et de la machinerie est 

effectué. 

Les gros travaux de peinture sont donnés à contrat mais se font quand m ê m e dans 

les chambres à peinture du ministère. Il n'y a donc que les retouches de peinture 

qui sont effectuées par les mécaniciens (peinture en vaporisateur). 

Pour ce qui est des travaux de soudage, il s'en fait à peu près à toutes les 

semaines sauf pour les gros travaux qui sont, eux aussi, donnés à contrat. 
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Il y a également le magasin de l'atelier mécanique (tout ce qui est utilisé au 

garage) et le magasin de la station centrale (tout ce qui est utilisé sur la route) où 

on reçoit et distribue la marchandise et où on vérifie l'état du matériel reçu., 

3.3 Soutien technique 

Dans ce service, on fait la préparation des devis et on surveille les travaux donnés 

à contrats. 

3.4 Entretien général 

L'entretien général consiste en différentes petites tâches tels le débroussaillage 

manuel et la tonte de gazon. L'équipe de Sherbrooke possède un service de 

télécommunication (état des routes l'hiver et informations radio l'été). 

3.5 Rapiéçage 

Cette équipe effectue des travaux de rapiéçage sur les routes d'asphalte (pavage 

d'entretien). Ils ne font jamais l'asphaltage de routes entières. 

3.6 Drainage - oonceaux 

Cette équipe effectue la pose de tuyaux et procède également à l'entretien de ces 

derniers. 

3.7 Creusage de fossés 

Cette équipe procède à l'entretien des fossés (enlève les grandes herbes...). 

3.8 Garde-fous 

Cette équipe s'occupe principalement de l'entretien des garde-fous (aussi appelés 

glissières de sécurité). Ils s'occupent de les réparer et de faire les retouches de 

peinture si nécessaire. 

3.9 Accotement - grattage 

Cette équipe voit à niveler les accotements des routes. 
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3.10 Signalisation 

Cette équipe installe, répare et entretient les panneaux de signalisation routière. 
Durant la période hivernale, il n'y a que de l'entretien. 

3.11 Ponts 

Cette équipe s'occupe de l'inspection et de l'entretien des ponts ou seulement de 

l'inspection, selon les ponts. L'entretien de certains ponts relève plutôt des 

municipalités. 

3.12 Entretien des routes 

Cette équipe s'occupe du déneigement et du déglaçage des routes à l'aide de 

fondants chimiques comme le sel et le calcium ou des abrasifs tels que la pierre 

concassée, le gravier ou le sable.
1 

3.13 Équipe d'urgence 

L'hiver, cette équipe peut faire du rapiéçage à froid, s'occuper du déneigement 
des panneaux de signalisation, remplacer certaines personnes sur des équipes... 

3.14 Marquage des routes 

Le traçage des flèches blanches sur les routes est effectué dans chacun des centres 

de services. 

Le traçage des lignes, blanches et des lignes jaunes est effectué par une seule 
équipe pour toute la région de l'Estrie. 

Dans le camion utilisé pour le traçage des lignes, il y a deux personnes dans une 
cabine fermée, qui s'occupent du traçage. Une personne s'occupe du traçage des 
lignes blanches sur le côté droit de la route et l'autre personne s'occupe du 
traçage des lignes jaunes au centre de la route. 

1
 D U C H E S N E , Linda et G A L I P E A U , Suzanne, Portrait préliminaire, groupe III, 

Transports, Centre Hospitalier d'enseignement et de recherche affilié à 

l'université Laval, Service de santé au travail, Août 1991, 148 pages. 
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Le poseur de repères visuels est dans une camionnette qui suit le camion à 100-

200 pieds derrière. Il est assis dans la camionnette, dos à la circulation. Il prend 

les cônes et les dépose dans le pose-cônes automatique. 

La peinture utilisée pour le traçage des routes arrive dans de gros contenants et 

est pompée dans le camion (en circuit fermé). 

À tous les soirs, les fusils sont nettoyés avec un solvant (Diluant de la compagnie 

Sico Industries inc.) et le nettoyage de tout le système est effectué de 2 à 3 fois 

par année. 

4. Conducteurs de véhicules et d'équipements motorisés 

Tous les conducteurs de véhicules et d'équipements motorisés doivent assurer l'entretien 

préventif de leur véhicule (propreté, ajustement, graissage, niveau d'huile...). Plusieurs 

genres de camions sont utilisés par le ministère des Transports; on en retrouve la liste 

à l'annexe 2, section 8, page 22. 

5. Facteurs de risque présents pour les travailleurs du ministère des Transports 

Les facteurs de risque identifiés pour le ministère des Transports sont présentés dans les 

tableaux des pages 10 à 14 inclusivement. En plus dès facteurs de risque, nous 

retrouvons les objectifs poursuivis, la population cible ainsi que les activités prévues pour 

chaque facteur de risque. Ces facteurs de risque n'ont pas à être tous retenus de prime 

abord. Les priorités d'action pour le programme de santé devront être déterminées avec 

le comité de santé et de sécurité de chacun des centres de services. 

L'objectif de cette section est d'identifier les activités devant être effectuées pour chacun 

des facteurs de risque dans le but d'uniformiser nos actions pour l'ensemble des centres 

de services. Pour ce qui est de l'information à donner aux travailleurs (écrite ou 

verbale), lorsqu'une équipe de C L S C aura déterminé un contenu, elle devra le partager 

avec les autres équipes. 

Les facteurs de risque identifiés pour le ministère des Transports sont les suivants : 

5.1 Bruit 

Des activités de connaissance environnementale, connaissance de la santé et 

d'information auront lieu. La périodicité des dépistages ainsi que la 

problématique des travailleurs saisonniers seront définis ultérieurement lorsque 

le guide de surveillance sera disponible. 
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5.2 Contraintes ergonomiques 

Des contraintes ergonomiques peuvent exister pour différents postes de travail. 
Nous pouvons retrouver des problèmes reliés à des mauvaises postures de travail 
(position assise ou debout prolongée, torsion, flexion...), à des soulèvements de 
charges ou encore à des vibrations (pour les conducteurs de machinerie). 

Les activités reliées à ce facteur de risque seront essentiellement des activités 

d'information. L'information transmise pourra être plus axée sur le travailleur 

(anatomie de la colonne vertébrale, principes généraux de soulèvements de 

charges, exercices à effectuer...). Cependant, selon les groupes, les facteurs 

favorisant l'apparition des symptômes pourront être abordés. 

5.3 Risques biologiques 

Les travailleurs responsables de l'entretien du réseau routier effectuent différentes 

tâches où il peuvent être en contact avec de la terre, des excréments d'animaux, 

des carcasses d'animaux morts... Ces travailleurs risquent donc d'entrer en 

contact avec différents virus ou bactéries. 

Des informations écrites et/ôu verbales seront donc données à ces travailleurs afin 

qu'ils connaissent les facteurs de risque ainsi que les moyens de prévention 

appropriés. 

5.4 Conditions climatiques 

D e l'information écrite et/ou verbale sera donnée aux travailleurs concernant ces 

facteurs de risque (froid, chaleur, soleil...). 

Bien que le port de lunettes solaires et l'utilisation de crème solaire pour les 

travailleurs oeuvrant à l'extérieur constituent un moyen de protection contre les 

rayons du soleil, l'employeur n'est pas tenu de fournir ces protections. Dans un 

jugement rendu par la C.A.L.P., on a conclu que les travailleurs devaient voir 

eux-mêmes à se protéger contre les rayons du soleil, car ces deniers ne 

constituent pas un danger pouvant éventuellement être éliminé à la source (voir 

article de la revue Travail et Santé, à l'annexe 3). 

5.5 Herbe à poux 

D e l'information écrite et/ou verbale sera donnée aux travailleurs pouvant être 

exposés à l'herbe à poux. 
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5.6 Piqûres d'insectes 

D e l'information écrite et/ou verbale sera donnée à ce sujet. Nous devrons 

mentionner aux travailleurs souffrant d'allergies de se procurer un antidote 

spécifique auto-injectable (Anakit). 

5.7 Chromate de plomb 

Des activités de connaissance environnementale, de connaissance de la santé (si 

nécessaire) et d'information sont prévues pour les travailleurs affectés au traçage 

des lignes de démarcation sur les routes. 

5.8 Contraintes reliées à l'aménagement des postes de travail à écrans 

cathodiques 

D e l'information écrite et/ou verbale sera donnée aux travailleurs utilisant des 

postes de travail à écran (personnel de bureau) dans le but de les aider à adapter 

leur poste en fonction de leurs caractéristiques personnelles, des tâches effectuées 

et du type de mobilier et d'équipements disponibles. 

6. Fiches signalétiques 

Les fiches signalétiques de quelques produits se retrouvent à l'annexe 4 : 

peinture jaune utilisée pour le traçage des lignes de démarcation; 

K* peinture blanche utilisée pour le traçage des lignes de démarcation; 
•s* solvant utilisé pour nettoyer les fusils à peinture et tout le système sur les 

camions servant au traçage des lignes de démarcation; 

peintures utilisées pour effectuer des retouches à l'atelier mécanique. 
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7. Fonctions C C D P 

Vous pourrez retrouver quelques codes de fonctions C C D P à l'annexe 5. Cette liste n'est 

pas exhaustive et devra être validée lorsque les interventions auront débuté et que les 

différentes fonctions auront été étudiées. 

Les codes ont été choisis parmi les groupes de base suivants : 

«r 1113 Administrateurs gouvernementaux 
S3* 2143 Ingénieurs civils 
H* 2161 Arpenteurs-géomètres 
ET 2163 Dessinateurs 
S3* 4111 Secrétaires et sténographes 
ff 4155 Commis au stock et travailleurs assimilés 
BS* 4157 Peseurs 

4197 Employés de bureau 
O

1 

8580 Contremaîtres de mécaniciens et de réparateurs, à l'exception des 

électriciens 
O* 8581 Mécaniciens et réparateurs de véhicules automobiles 
«3* 8711 Excavateurs, niveleurs et travailleurs assimilés 
C3- 8713 Paveurs, poseurs de revêtement routier et travailleurs assimilés 
wr 8718 Manoeuvres excavateurs, niveleurs, paveurs et travailleurs assimilés 

8785 Peintres, tapissiers et travailleurs assimilés 
•s* 8791 Tuyauteurs, plombiers et travailleurs assimilés 
•s* 8799 Autres travailleurs du bâtiment, n.c.a. 
BS- 9175 Camionneurs 
CS' 9199 Autre personnel d'exploitation des transports, n.c.a. 
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Facteurs de risque pour les travailleurs 
du ministère des Transports 

Facteurs de 

risque 
Objectifs Population cible Activités 

Bruit 1. Connaissance 

environnementale 

2. Connaissance de la 

santé 

3. Information 

«y Tous les travailleurs 

exposés 

Travailleurs exposés à 

plus de 85 d B A 

Travailleurs exposés à 

plus de 85 d B A et 

comité de santé et de 

sécurité 

• Connaître les sources et niveaux de bruit par 

des visites et mesures environnementales 

• Dépistage audiométrique 

• Remise de résultats 

• Suivi 

• Bilan collectif 

• Rencontres individuelles ou de groupes 

• Information sur le bruit, les sources, les 

effets sur la santé, les mesures 

environnementales ainsi que sur les moyens 

de prévention 
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Facteurs de 

risque 

Objectifs Population cible Activités 

Contraintes 

ergonomiques 

(postures et 

soulèvements de 

charges, 

vibrations) 

1. Information Travailleurs à risque et 

le comité de santé et de 

sécurité 

• Rencontre collective 

Anatomie et fonctionnement de la 

colonne vertébrale 

=> Principes généraux pour le soulèvement 

et le déplacement de charges 

=> Volet exercice de renforcement et 

d'assouplissement de certains muscles 

=» Facteurs de risque 
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Facteurs de 

risque 

Population cible Activités 

Risques 

biologiques 

(tétanos, rage) 

1. Information Travailleurs à risque et 

comité de santé et de 

sécurité 

• Information écrite et/ou verbale 

=> Sources de risques 

=> Effets sur la santé 

Moyens de prévention 

Conditions 

climatiques (froid, 

chaleur, soleil) 

1. Information Travailleurs à risque et 

comité de santé et de 

sécurité 

• Information écrite et/ou verbale 

=> Sources de risques 

Effets sur la santé 

=> Moyens de prévention 

Herbe à poux 1. Information 
w
 Travailleurs à risque et 

comité de santé et de 

sécurité 

• Information écrite et/ou verbale 

=> Sources de risques 

=> Effets sur la santé 

=» Moyens de prévention 

Piqûres d'insectes 1. Information Travailleurs à risque et 

comité de santé et de 

sécurité 

• Information écrite et/ou verbale 

=> Sources de risques 

=» Effets sur la santé 

Moyens de prévention 
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MINISTÈRE DES TRANSPORTS 

Facteurs de 

risque 

Objectifs Population cible Activités 

Chromate de 

plomb 

1. Connaissance 

environnementale 

2. Connaissance de la 

santé (si nécessaire) 

3. Information 

Poseurs de repères 

visuels et ouvriers 

appelés à faire de la 

peinture au garage 

Travailleurs exposés 

•s* Travailleurs exposés 

• Visites 

• Mesures environnementales si nécessaire 

• Dosages biologiques 

• Remise des résultats 

• Suivi 

• Information écrite et/ou verbale 

=> Sources d'exposition 

=> Effets sur la santé 

=» Moyens de prévention 
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Facteurs de 

risque 

Objectifs Population cible Activités 

Contraintes 

reliées à 

l'aménagement 

des postes de 

travail à écrans 

cathodiques 

1. Information w Personnel de bureau 

travaillant sur écrans 

cathodiques 

• Information écrite et/ou verbale 

=> Sources de risques 

=> Effets sur la santé 

=> Moyens de prévention 
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C L S C Identification IgJsSSMà 
Nombre 

: d'employés 

permanents 

Albert-Samson 
Ministère des Transports 

Sous-centre Coaticook 
604 048 511 

396, rue Principale ouest 
Coaticook 
J1A 1P7 

(819) 849-2519 

16 

S O C 

Transports Québec 

Centre de service Sherbrooke 

(M. Louis Ferland) 

Transports Québec 

Direction Estrie 

( M m e Élaine Proulx) 

604 048 780 

604 047 549 

4400, Chemin St-Joseph 

Sherbrooke 

J1H 5J7 

(819) 562-2693 

200, rue Belvédère Nord 

Sherbrooke 

J1H 4A9 

(819) 820-3280 

42 

102 

Alfred-Desrochers 
Ministère des Transports 

sous-centre Magog 
604 046 531 

2145, rue Sherbrooke 

Magog 

J1X 2T5 

(819) 843-2423 

5 

Val St-François 

Transports Québec 

Centre de service Richmond 

(M. Jean-Claude Lacroix) 
604 049 510 

770, rue Hayes 

Richmond 

JOB 2H0 

(819) 826-6565J 

36 



Identification 
Adresse 

Nombre 

d'employés 

permanents 

Maria-Thibault 

Transports Québec 

Centre de service Lac-Mégantic 

(M. Yvon Bergeron) 

604 048 236 

3798, rue Laval 

Lac-Mégantic 

G 6 B 1A4 

(819) 583-1985 

26 

Fleur de Lys 

Transports Québec 

Centre de service Cookshire 

(M. Jacques Garant) 

604 049 501 

460, rue Craig Nord 

Cookshire 

JOB 1 M 0 

(819) 875-3348 
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ORGANIGRAMME - CENTRE DE S_... ICES SHERBROOKE (6173) 
ÉTÉ 

ADMINISTRATION 

2 tech.adm. 
3 ag.bur. - 1 ag.bur.(occ.) 

Équipe entretien général 

COATI CDOK 

SHERBROOKE-COATICOOK 

1 contremaître 

1 magasinier 

S H E R B R O O K E 

1 CERS 

1CVEMII 
3 0 .V. 
I OV contrôleur 

I CERS 

l CVEM II 
3 O.V. 

3 O.V, commis ; 

l'information 

1 CVEM III 

1 CERS 
3 CVEM II 
7 O.V. 

1 CERS 
2 CVEM II 
2 O.V. 

2 O.V. signaleur 

LOUIS FER LAND. ing. 

Chef du C.S. 

Secrétaire 

G A R A G E 

1 contremaître 
2 mécanicien I 
3 mécanicien U 
L magasinier 
1 préposé 

SOUTIEN TECHNIQUE 

1 tech. pr. 
4 tech. nominal 

MAGOG 

L contremaître 

Equipe spécialisée au C E 

I CERS 
1 CVEM I 
2 CVEM II 
3 O.V. 

I CERS 
1 CVEM II 
4 O.V. 

2 O.V. signaleur 

1 CERS 
2 CVEM I 
1 CVEM II (balai) 

1 PPSR 
lO.V. 

1CERS 
1 CVEM II 
3 O.V. 

Rapiéçage Drainage Creusage Garde - fous Accotement Signalisation Pont complément MAGOG 

ponceaux de fossé grattage garde-fous 1 CERS 

1 CVEM II 
3 O.V. 

Service à la D.T. 

Marquage 

Effectifs requis Ventilation du personnel ouvrier 
Cadre P .Tech. Bur. Ouvrier CERS CVEM MÉCA. TBR PPSR P.M. OV TOTAL 

Permanent 4 0 7 6 47 Soit 10 18 5 • 1 I 12 64 
Occasionnel l 2 31 23 

1 CERS 
2 traceur.de bandes 
3 O.V. 
1 CVEM II 

Équivalent temps complet 

2 3 - M a i - 9 5 /(b 



ORGANIGRAMME - CENTRE DE S^,.wlGES SHÉRBROOkÈ;(6173) 
HIVER 7' 

l contremaître 
1 magasinier 
4 C E R S 
2 C V E M 
10 CVEM II 
I CVEMII I 
6 0 . V . 

1 PPSR 
1 O.V. 

1CERS 
1 CVEM II 
2 O.V. 

(Rapiéçage à froid 
urgeoce, déneigement de 
panneaux, remplacement 
sur équipe en fonction) 

1 contremaître 
4CERS 

2 CVEM l 
6 CVEM II 
4 O.V. 

Effectifs requis Ventilation du personnel ouvrier 1 

Cadre P Technicien Bureau Ouvrier CERS CVEM MÊCA. PPSR o v TOTAL 
Permanent 4 0 7 6 47 Soit 10 16 5 1 13 64 
Occasionnel 

2 2 Équivalent temps complet 

23 - Mai - 95 /Ib 



O R G A N I G RA MME D ' É T É 
Centre de services 
Richmond (6174) 

TEC HNIQUE 

1 technicien principal (263-05) 
2 techniciens (263-101 

ATELlEfff MECANIQUE 
1 mécanicien I (434-05) 
1 préposé ent. méc. (434-15) 
1 prép. e n t méc. bcc. (434-15) 
1 magasinier (241-10) 
1 prép. au matériel (433-10 

CHEF DU CENTRE DE SERVICE 
mx Secrétariat 

1 Agent de secrétariat (221-10) 
(en congé de maternité) 

1 prép. matériel exe. (433-101 

OPEiRATIONS 

Contremaître en routes et structures 
ifisoi 

ADMINISTRATION 

1 tech. administration (264-ioj 
2 agents de bureau (200-101 

Information 
1 ouvrier voirie 

PoBccauz et teodtdoa* 

1 chef d'équipe 
3 C.V.E.M. II 
3 ouvriers voirie 
1 ouvrier voirie occ. 

( 4 5 9 - 0 5 ) 

( 4 5 9 - 2 0 ) 

( 4 5 9 - 3 5 ) 

«39-35) 

1 chef d'équipe (459--05) 
l ouvrier voirie (459--35) 
2 ouvriers voirie occ. (459--35) 
1 magasinier exc. (241- 10) 

FoMt»«d«dug fa 

OtoMrw da «écarta, d f f c f —in-ff 

1 chef d'équipe exc. 
3 ouvrière voirie occ. 

( 4 5 9 - 0 5 ) 

(4^9-331 

1 chef d'équipe 
2 C.V.E.M. II 
2 ouvriers voirie 
1 ouvrier voirie occ. 

(459 - 0 5 ) 

(459-20) 

(459-35) 

(439 - 3 5 1 

Slpwllwtoo 
I poseur de panneaux 
1 ouvrier voirie occ. 

(459-40) 

(459-351 

1 chef d'équipe 
2 C.V.E.M. II 
1 ouvrier de voirie 
5 ouvriers voirie occ. 

( 4 5 9 - 0 5 ) 

( 4 5 9 - 2 0 ) 

( 4 5 9 - 3 5 ) 

(459-351 

1 chef d'équipe exc. (459--05) 
2 C.V.E.M. I (459--15) 
1 ouvrier de voirie occ. (459--35) 

Orp-ae.wki 



Atelier Mécanique 

Téh 87.S-J36! 

J-P Paradi S ci. 
- I 

M. S iroi i . méc. I 
M. Rancourt. n i e . 2 
I - Demer i , méc. 2 
J - C . Giguère. mag. 
(#. Spooner, pré. mai. 

C E K T R E D E S V I C E 6 1 7 2 (cnokshire-) 

ORGANIGRAMME 
Jacques Garant ing. 

Chef du Centre de Service 

Tél: 875-3348 

Opération 
Téfc 873-3361 

Pierre Bilodeau ex 
Contremaître Roules cl Structures 

I 

Chefs D'équipe 
1 - G . Turgeoo, ceri G . Yargeau,ceri 
G. Martin, cers R. Mathieu, cers 

P. Pouliot. evem 1 A. Labrecque, evem 3 
R. Bolduc, cveml M. Vaillaocourt, evem 3 
C. Duvai, evem 2 A. Campagna, pps 
R. Carricr,cvem2 G. Paquette, ov 
J.G. Dusicaull,cvcm2 M . Blouio, ov 
G. Bouiin,cvem2 G. Poulie, ov . 
J. Lapointe,cvem2 G. Lachaocc, ov 
L. Chapdclaioe,cvem2 J. Proteau, ov 
Y. Cu«teau.cvcm2 

J. Proteau, ov 

G. Royer.cvem 2 

Entretien et réparation de la chaussée cl dei abords de route 
Entretien d'hiver 

Inspection et «urveillaocc du réseau. 

OPERATION D'ENTRETIEN D'ETE = 15 ouvriers de voirie occ. 

Suzanne Mallais, sec. 

Soutien Technique 

Téfc 875-3348 

" P P 

Réuald Lessard, tip 
Pierre Hamann, ttp 

Soutien Administratif 

Té h 873-3348 

Mar io Lebcuf, (.a. 
ieâo Roger Talbot, a.b. 
Hubert Montpetit, a.b. 

Signalisation tour inique 
Signalisation (code de la sécurité routière) 
Publicité le long des routes ( loi I ) 
Permis d'intervention 
Aménagement des accès (entrées) 
Duposit ioo des terrains e i tra-rout ierv 
Empiétement, servitude, cimetières automobiles 
Marquage de chaussées, feux lumineux 

éclairage routier 
Transport co vrac, certificat de pesanteur 

trafic lourd, permis spéciaux 
Travaux i contrat (Été et Hiver) 
Prise el abandon d'eotretieo de route 
Travaux d'inventaires, relevés techniques divers 
Réclamations, doomages k la propriété du M.T.Q. 
Toutes informations techniques concernant 

les activités de 
la gestion des immeubles, le soutieo technique 
aux opération et le soutieo aux services de la direction. 

Achats el paiements 
Support à la gestion des ressources 
Facturation 
Réclamations 
Subventions 
Toutes autres informations 

concernant l'administration. 

I P E R S O N N E 
DH-nrp-94 

A CONTACTER EN CAS D'URGENCE : CHEF D 'EQUIPE EN SERVICE - PAG. 1-800-363-3781 EXT. 412989 



Soutien 
Imlnlstrctif 

/ Tech, administra tha 

1 Agent de bureau 

I Agent de secrétariat 

1 Magasinier 

J Préposé MU matériel 

Sous-total: S perm. 

DIRECTION GÉ» 
PLAN DE MIC» 

LE DE L'OUEST 
RÛANISATON 

DIRECTION DE L'ESTRIE 

Centra dn servie M 
de Laa-Mégant io 

(UitQ 
1 cadre intermédiaire VI 

Inventaire routier - : 

Route Eté (Km) Hiver (Km) 

Autoroutes 
Nationales 
Régionales 
Collée., Accès 

0 
84 

120 
115 

0 
00 
0 
0 

Total 127 00 
Structures MTO 34 II % RTGTA MW 1 20 

Opérations . 
(Été et hiver) 

1 Contremaître US. CI. Ill 

4 Chefs d'équipe 

3 C V_EAf / 
4 CV£.M il 

2J CV£.M. U o c c 

t Poseur de panneaux sign. 

4 Ouvriers de voirie 

7 Ouvrier* de voirie occ. 

î Méc. d II chef d'équipe 

t Mécanicien cL IJ 

OJ Mécanicien d. Il occ. 

Exploitation et 
soutien technique 

1 Tech. trav. pub. d. princ. 

2 Tech. trav. piiy. 

Sous-total: 3perm. 

Sous-total: 19perm, et 10occ. 

tu-teIIF3 REQUIS Ventilation personnel Ouvrier TotsJ I 
C P T B O CMéqi CVEM Mm. Owrtn 

TotsJ I 

Psrm. 2 0 ' 4 3 19 4 7 2 6 28 
Occ. 10 2.5 0.5 7 i. ». » 10 | 

Les poste occasionne* sont indiqués en équivalent à temps complet (E.T.C) et n'apparaissent qu'à titre indicatif. Ils peinent être sujet à changement. 
M*nà : 18»-12-10 
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ÉLIMINATION DES RISQUES PAR POSTE BE 
TRAVAIL 

(Tiré du Programme de prévention du M T Q - 1995) 

Administration et soutien technique 1 

Chef de district et chef de division 2 

Fonctions et tâches 2 

Description des postes 2 

Facteurs de risque et moyens de prévention 3 

Contremaître en routes et structures, ingénieur et technicien en travaux publics 5 

Fonctions et tâches . 5 

Description des postes 5 

Facteurs de risque et moyens de prévention 6 

Technicien en administration, agent de bureau, agent de secrétariat classe I et n . . . 14 

Fonctions et tâches 14 

Description des postes 14 

Facteurs de risque et moyens de prévention 15 

Dessinateur 17 

Fonctions et tâches 17 

Description du poste 17 

Facteurs de risque et moyens de prévention 18 

Magasinier et préposé au matériel (Atelier mécanique et station centrale) 19 

Fonctions et tâches 19 

Description des postes 19 

Facteurs de risque et moyens de prévention 20 

mtqris.doc 



S E C T I O N 8 Pg£g 

Opérations 

Chef d'équipe en route et structures (C.E.R.S.), ouvrier de voirie (O.V.), râteleur 

de béton bitumineux (R.B.B.), peseur, receveur, menuisier, aide et poseur de 

panneaux de signalisation routière (P.P.S.R.) et aide, signaleur, traceur de bandes 

de démarcation routière (T.B.D.R.) 2 

Fonctions et tâches 2 

Description des postes 6 

Facteurs de risque et moyens de prévention 7 

Préposé au contrôle radio et téléphone 20 

Fonctions et tâches . 20 

Description du poste 20 

Facteurs de risque et moyens de prévention 21 

C.V.E.M. I, n, m, IV 22 
Fonctions et tâches 22 

Description des postes 24 

Facteurs de risque et moyens de prévention 25 

S E C T I O N 9 

Atelier mécanique 

Contremaître en entretien d'équipements motorisés 2 

Fonctions et tâches 2 

Description du poste 2 

Facteurs de risque et moyens de prévention 3 

Mécanicien I et II 6 

Fonctions et tâches 6 

Description des postes 6 

Facteurs de risque et moyens de prévention 7 

mtqris.doc 



DATE SECTION PAGE i 
95-05 7 1 

ÉLIMINATION DES RISQUES PAR POSTE DE TRAVAIL (Adm. et S O U • tech.) 

SECTION 7 ÉLIMINATION DES RISQUES 
PAR POSTE DE TRAVAIL 

ADMINISTRATION ET 
SOUTIEN TECHNIQUE 

* Section à changement 



DATE SECTION PAGE i 
95-05 7 2 

ÉLIMINATION DES RISQUES PAR POSTE DE TRAVAIL (Ada. et SOU. tech.) 

7.1 SECTEUR: BUREAU ADMINISTRATIF ET SOUTIEN TECHNIQUE 

7.1.1 CHEF DE DISTRICT ET CHEF DE DIVISION 

FONCTIONS ET TÂCHES 

CHEF DE DISTRICT: 

- Responsable hiérarchique de tous les secteurs 
d'activités du district; 

- Planifie, coordonne et contrôle 1'exécution des 
projets de construction et d'entretien; 

- Assure également la liaison entre les différents 
intervenants du milieu. 

CHEF DE DIVISION DU SOUTIEN A L * ADMINISTRATION » 

- Planifie, supervise et contrôle les activités à 
caractère administratif; 

- Dirige le personnel de soutien sous son autorité. 

CHEF DE LA DIVISION DU SOUTIEN TECHNIQUE: 

- Assume les responsabilités relatives à la 
planification, à l'organisation, à la réalisation 
et au suivi des projets de construction des 
infrastructures de transport; 

- Coordonne et dirige le personnel de soutien sous 
son autorité. 

CHEF DE LA DIVISION DES OPÉRATIONS: 

- Assume les responsabilités relatives à la 
planification, à l'organisation, à la réalisation 
et au suivi des projets d'entretien ou de 
conservation des infrastructures de transport. 

DESCRIPTION DES POSTES 

- Travaille à son bureau, sur les routes et sur les 
chantiers; 

- Utilise appareils et accessoires de bureau, 
véhicules du ministère ou son véhicule personnel. 



DATE SECTION PAGE i 
95-05 7 3 

ÉLIMINATION DES RISQUES PAR POSTE DE TRAVAIL (Adm. et SOU. teoh.) 

FACTEURS DE RISQUE MOYENS DE PRÉVENTION 
1 . Accident de la circulation 

en ci r cul ant sur les 
routes et les chantiers. 

la 

b. 

c. 

2 . Être frappé par la 
" c i r c u l a t i o n " e n 
débarquant du véhicule ou 
en circulant sur une route 
ou un chantier* 

2a 

b. 

d. 

e. 

3. G1isser, chuter, frapper 
par ou contre lors d'une 
présence sur un chantier. 

f . 

3a 

Respecter le code de la 
sécurité routière; 

Attacher sa ceinture de 
sécurité; 

Assurer 
véhicule; 

l'entretien du 

Utiliser les techniques de 
la conduite préventive; 

Bien arrimer 1'équipement 
et le matériel confor-
mément au règlement sur 
les normes d'arrrimage et 
au dépliant de l'ASTE 
"L'arrimage, guide des 
normes et risques du 
métier». 

Arrêter le véhicule hors 
de la zone de circulation, 
si possible; 

Laisser les signaux 
lumineux en fonction; 

c. S'assurer que la voie est 
1 ibre avant de descendre 
du véhicule.; 

S'assurer de la présence 
d'une signalisation adé-
quate, telle que prescrite 
au chapitre IV du règle-
ment de la signalisation 
routière; 

Demeurer à 
l'aire de 

1'intérieur 
travail 

s'assurer que 

de 
ou 

la voie est 
libre si on doit 
o b l i g a t o i r e m e n t y 
circuler; 

Porter 1'équipement de 
protection individuel 
requis. 

Respecter une distance 
sécuritaire de 5 mètres 
avec la machinerie; 



DATE SECTION PAGE i 
95-05 7 4 

ÉLIMINATION DES RISQUES PAR POSTE DE TRAVAIL (Adm. et SOU. teclu) 

FACTEURS DE RISQUE MOYENS DE PRÉVENTION 

4. Entrer en contact avec 
l'herbe à poux ou l'herbe 
à puce lors de présence 
sur un chantier. 

5. Se heurter, chuter, se 
coincer, pendant le 
travail de bureau. 

b. Anticiper les mouvements 
des ouvriers et des 
véhicules; 

c. Demeurer dans le champ 
visuel de l'opérateur; 

d. S'assurer de la stabilité 
du sol et circuler 
lentement; 

e. Porter 1'équipement de 
protection individuel 
requis* 

4a. Être informé sur le sujet 
afin d'identifier et 
d'éviter ces agresseurs 
(voir le d é p l i a n t 
d ' A g r i c u l t u r e Canada 
"L'herbe à la puce, le 
sumac à vernis et le rhus 
diversiloba" Publication 
1699) ; 

b. Ne pas manipuler un plan 
ou un objet contaminé à 
main nue; 

c. Porter des vêtements 
appropriés et l'équipement 
de protection individuel 
requis. 

5a. Utiliser l'équipement et 
le matériel appropriés et 
en bon état; 

b. Garder les zones de 
passages libres de tout 
obstacle; 

c. Ranger l'équipement et le 
matériel à l'intérieur de 
l'aire de travail; 

d. Bien refermer les tiroirs 
des classeurs et des 
bureaux. 
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DATE SECTION PAGE! 
9 5 * 0 5 7 5 

ÉLIMINATION DES RISQUES PAR POSTE DE TRAVAIL (Adm. et SOU. tech.) 

7.1.2 CONTREMAÎTRE EM ROUTES ET STRUCTURES * INGÉNIEUR ET 
TECHNICIEN EN TRAVAUX PUBLIC 

FONCTIONS ET TÂCHES 

CONTREMAÎTRE t 

- Planifie, dirige et contrôle le travail des 
différentes équipes sous sa responsabilité.; 

Fait l'inspection des travaux. 

INGÉNIEURS: 

- Assure au niveau du district la coordination et la 
réalisation des projets de construction et 
d'entretien des infrastructures de transport; 

Supervise et vérifie certains travaux et/ou 
documents techniques. 

TECHNICIENS EN TRAVAUX PUBLICS: 

- Assure la préparation des projets d'entretien ou 
de construction d'infrastructure de transport et 
en contrôle l'exécution; 

Dirige un groupe composé de préposés aux relévés 
d'arpentage et ouvriers de voirie; 

- Effectue certains travaux techniques concernant 
les projets d'entretien ou de construction; 

- Agit comme surveillant ou inspecteur de travaux. 

DESCRIPTION DES POSTES 

- Travaille au bureau, sur la route et sur les 
chantiers; 

Utilise appareils et accesssoires de bureau, 
photocopieur, écran cathodique, jalon, instruments 
d'arpentage, véhicule du Ministère ou son véhicule 
personnel. De plus, le technicien en travaux 
publics utilise une hache, masse, marteau, scie à 
chaîne, débroussailleuse, échelle, plate-forme 
mobile. Il peut aussi se servir de peinture 
aérosol, marqueur à encre, solvant, clous, 
piquets, fiches de métal. 



DATE SECTION PAGE 
95-05 ? 6 

ÉLIMINATION DES RISQUES PAR POSTE DE TRAVAIL (Adm. et SOU. tech.) 

FACTEURS DE RISQUE MOYENS DE PRÉVENTION 
1. Accident de la circulation 

en circulant sur les 
routes et les chantiers. 

2. Être frappé par la 
" c i r c u l a t i o n " e n 
débarquant du véhicule ou 
en circulant sur une 
route. 

la. Respecter le code de la 
sécurité routière; 

b. Attacher sa ceinture de 
sécurité; 

c. Assurer l'entretien du 
véhicule; 

d. Utiliser les techniques de 
la conduite préventive; 

e. Bien arrimer 1'équipement 
et le matériel confor-
mément au règlement sur 
les normes d'arrimage ou 
le dépliant de l'ASTE 
"L'arrimage, guide des 
normes et risques du 
métier"; 

2a. Arrêter le véhicule hors 
de la zone de circulation, 
si possible; 

b. Laisser les signaux 
lumineux en fonction; 

c. S'assurer que la voie est 
libre avant de descendre 
du véhicule.; 

d. S'assurer de la présence 
d ' u n e s i g n a l i s a t i o n 
adéquate, telle que 
prescrite au chapitre IV 
du règ 1 emen t de la 
signalisation routière; 

e. Demeurer à l'intérieur de 
l'aire de travail ou 
s'assurer que la voie est 
libre si on doit obliga-
toirement y circuler; 

f. Porter 1'équipement de 
protection individuel 
requis. 



DATE SECTION PAGE i 
95-05 7 7 

ÉLIMINATIONi^DES -^RISQUES PAR POSTE DE TRAVAIL (Adm. et SOU. tech.) 

FACTEURS DE RISQUE MOYENS DE PRÉVENTION 
Accident de la circulation 
en installant et en enle-
vant la signalisation. 

3a 

b. 

d. 

e. 

f. 

S'électrocuter, se brûler, 
s'intoxiquer, explosion en 
travai 1 lant près d ' une 
ligne électrique ou à gaz. 

4a 

Glisser, chuter, frapper 
par ou contre 1 ors d ' une 
présence sur un chantier. 

5a 

b. 

Laisser les signaux 
lumineux en fonction; 

Utiliser le règlement de 
la signalisation routière 
au chapitre IV; 

côté 
t 

de Descendre du 
1'accotement ou s'assurer 
que la voie de circulation 
est libre au préalable; 

Procéder de façon à être 
protégé par le véhicule 
et/ou la remorque; 

Installer la signalisation 
en commençant par le point 
le plus éloigné de l'aire 
de travail et l'enlever à 
1'inverse; 

S'assurer d'avoir une 
communication adéquate 
avec le signaleur (lorsque 
requis); 

Porter 1'équipement de 
protection individuel 
requis. 

Se conformer à la section 
5 du Code de sécurité pour 
les travaux de construc-
tion (C.S.T.C.); 

Se conformer à 1'article 
3.15.1 du Code de sécurité 
pour les travaux de 
construction (C.S.T.C.) et 
à la réglementation 
interne de l'exploitant. 

Respecter une distance 
sécuritaire de 5 mètres 
autour des équipements, si 
possible; 

Anticiper les mouvements 
des ouvriers et des 
véhicules; 

c. Demeurer dans le champ 
visuel de l'opérateur; 



DATE SECTION PAGE i 
9 5 - 0 5 7 8 

ÉLIMINATION DES RISQUES PAR POSTE DE TRAVAIL (Ada. et sou• tech.) 

FACTEURS DE RISQUE MOYENS DE PRÉVENTION 

Entrer en contact avec 
l'herbe à poux ou l'herbe 
à puce lors de présence 
sur un chantier. 

d. 

e. 

6a 

Se blesser en traversant 
les clôtures le long des 
routes• 

8 . Chuter en faisant des 
inspections de structure 
(ponts, viaducs, etc.). 

7a 

b. 

c . 

d. 

e. 

f. 

8a 

S'assurer de la 
du sol et 
lentement; 

•stabilité 
circuler 

Porter 1'équipement de 
protection individuel 
requis. 

Être informé sur le sujet 
afin d'identi f ier et 
d'éviter ces agresseurs 
(voir le d é p l i a n t 
d ' A g r i c u l t u r e C a n a d a 
"L'herbe à la puce, le 
sumac à vernis et le rhus 
diversiloba" Publication 
1699) ; 

Ne pas manipuler un plan 
ou un obj et contaminé à 
main nue; 

Porter des vêtements 
appropriés et l'équipement 
de protection individuel 
requis. 

Utiliser si possible les 
ouvertures dans la 
clôture; 

Vérifier la solidité de la 
clôture avant de grimper, 
ainsi que 1 ' état du 
terrain; 

Toujours grimper le plus 
près possible d'un poteau; 

S'assurer d'avoir de bons 
points d'appui (utiliser 
la méthode des trois 
points d'appui); 

Ne jamais sauter, mais 
descendre lentement; 

Ne j amais traverser la 
clôture en transportant du 
matériel sur ses épaules. 

Avoir reçu la formation 
concernant les techniques 
sécuritaires de travail; 



'DATE . 
95-05 7 9 

ÉLIMINATION DES RISQUES PAR POSTE DE TRAVAIL (Acta, et SOU. tech.) 

FACTEURS DE RISQUE MOYENS DE PRÉVENTION 

9. Chuter de l'escabeau ou de 
1'échelle, s'électrocuter 
en inspectant les struc-
tures et bâtiments. 

b. Lors de l'utilisation de 
la nacel le ou de la 
passerelle d'inspection, 
s'assurer d'une bonne 
c o m m u n i c a t i o n e n t r e 
1'opérateur et 1'utili-
sateur; 

c. Utiliser 1'équipement 
approprié et en bon état; 

d. Installer la signalisation 
conformément au chapitre 
IV du règlement de la 
signalisation routière; 

e. Utiliser les moyens et 
l'équipement de protection 
requis. 

9a. Utiliser 1'équipement 
approprié et en bon état; 

b. S'assurer d'un bon appui 
au sommet et d ' une bonne 
emprise au sol, selon le 
cas; 

c. Travailler en équipe 
lorsque requis; 

d. Avoir un bon angle 
d'inclinaison; 

e. Attacher 1'échelle à son 
sommet avec une corde, si 
possible; 

f. Ne pas utiliser d'échelle 
à moins de trois mètres 
d'une ligne électrique; 

g. Porter l'équipement de 
protection individuel 
requis; 

h. Voir le code de sécurité 
pour les travaux de 
construction (C.S.T.C.) 
sous-section 3.5; 



DATE SECTION PAGE i 
95-05 7 10 

ÉLIMINATION DES RISQUES PAR POSTE DE TRAVAIL (Adm. et sou* tech.) 

FACTEURS DE RISQUE MOYENS DE PRÉVENTION 

10. Se blesser au dos, chuter, 
s'écraser un doigt ou une 
main en levant ou en 
b a i s s a n t la f l è c h e 
d i rect i onnelie. 

10a. 

c. 

d . 

11. Se blesser au dos, aux 
mains, s'écraser un membre 
lors de la manutention 
d ' é q u i p e m e n t o u d e 
matériel divers* 

lia. 

d. 

e. 

f. 

12. S'électrocuter, se couper, 
s'écraser les doigts ou 
les mains, en utilisant 
les différents instruments 
de travail (mire, jalon, 
masse, etc.). 

12a. 

Travailler à partir du 
côté opposé à la 
circulation; 

S'assurer d'avoir un bon 
appui pour 
flèche; 

manoeuvrer la 

Rapporter toute 
au responsable; 

anomalie 

Porter 1'équipement de 
protection individuel 
requis. 

Utiliser 1'équipement et 
le matériel appropriés et 
en bon état; 

Demander de 1'aide si 
l ' o b j e t e s t t r o p 
volumineux ou trop lourd 
(assurer une coordination 
des mouvements); 

S'assurer d'avoir une 
bonne prise, utiliser la 
force des jambes et garder 
le dos droit; 

Éviter les mouvements 
brusques et les torsions 
du tronc; 

Tenir l'objet rapproché de 
son corps; 

Porter 1'équipement de 
prot e c t i o n individuel 
requis; 

Voir le dépliant ou 
recueil de la C.S.S.T. 
"Alerte action #38" ou 
"Torsions et tensions". 

S'informer de la proximité 
de lignes électriques. 

Maintenir une distance 
sécuritaire avec les 
lignes électriques; 
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DATE SECTION PAGE 
95-05 7 XX 

ÉLIMINATION DES^^RISQUES^EftR^PDSTE'"DE TRAVAIL (Adm. et SOU* tech.) 

FACTEURS DE RISQUE MOYENS DE PRÉVENTION 

13. Se couper, s'électrocuter, 
surdité, en utilisant des 
outils mécaniques et 
électriques représentant 
un danger ( ex • : scie à 
chaîne, débroussailleuse, 
etc.). 

14. Se blesser aux mains en 
installant ou en enlevant 
des piquets ou des tiges 
de métal. 

15. S'intoxiquer, avoir des 
irritations en utilisant 
des produits dangereux. 

16. Se coincer les doigts dans 
l'engrenage, être écla-
boussé par du sable ou du 
sel, se brûler en faisant 
l e c a l i b r a g e d e 
l'épandeur. 

17. Se brûler en surveillant 
les travaux de pavage ou 
de scarification à chaud* 

c. Adopter une bonne posture 
de travail; 

d. Utiliser un équipement 
approprié et en bon état; 

e. Porter l'équipement de 
protection individuel 
requis; 

13a. Utiliser 1'équipement 
approprié et en bon état; 

b. Avoir reçu la formation 
concernant les techniques 
sécuritaires de travail; 

c. Utiliser 1'équipement de 
protection individuel 
requis « 

14a. Utiliser le matériel et 
1'équipement approprié et 
en bon état; 

b. Porter 1'équipement de 
protection individuel 
requis. 

15a. Respecter les prescrip-
tions de l'étiquette et de 
la fiche signalétique; 

b. S'assurer d'avoir une 
ventilation adéquate; 

c. Porter 1'équipement de 
protection individuel 
requis. 

16a. S'assurer que l'accès à la 
trappe est dégagé et que 
l'équipement est en bon 
état; 

b. Porter 1'équipement de 
protection individuel 
requis. 

17a. Demeurer à une distance de 
trois mètres des travaux, 
sauf dans le cas 
d'inspection visuelle; 



DATE SECTION PAGE i 
95-05 7 1244 

ÉLIMINATION DES RISQUES PAR POSTE DE TRAVAIL (Adm. et SOU. tech.) 

FACTEURS DE RISQUE MOYENS DE PRÉVENTION 

18 • Être éclaboussé par du 
sable, de la peinture ou 
de la rouille, en surveil-
lant des travaux exécutés 
avec le compresseur à air. 

19. Être éclaboussé lors de la 
prise d'échant i11on de 
calcium liquide. 

20. Tout risque inhérent à 
l'utilisation du matériel 
de bureau à potentiel 
dangereux (ex. : tranche à 
papier, agrafeuse, etc.). 

21• Ressentir une fatigue 
visuelle et/ou musculaire 
en utilisant un écran 
cathodique. 

b . Porter l'équipement de 
pr o t e c t i o n individuel 
requis. 

18a. Demeurer à une distance 
sécuritaire (de trois à 
cinq mètres); 

b . Demander 1'arrêt des 
travaux si on veut 
s'approcher plus près; 

c. Porter 1'équipement de 
pr o t e c t i o n individuel 
requis. 

19a. Respecter les prescrip-
tions de l'étiquette et de 
la fiche signalétique; 

b. Ouvrir lentement la valve 
pour éviter les écla-
boussures; 

c. Porter l'équipement de 
pr o t e c t i o n individuel 
requis. 

20a. Utiliser un équipement 
approprié et en bon état; 

b . Rapporter toute anomalie 
au responsable; 

c. Ba isser le couteau après 
l'usage de la tranche et 
replacer le crochet de 
sécurité. 

21a. Aménager convenablement 
les postes de travail; 

b. Prendre le temps de bien 
ajuster l'équipement; 

c. Utiliser un écran anti-
reflet si nécessaire; 

d. Utiliser un porte document 
et un repose-pied; 

e. Prendre une pause visuelle 
de 15 minutes par heure; 



DATE SECTION PAGE i 
95-05 7 13 

ÉLIMINATION DES RISQUES PAR POSTE DE TRAVAIL (Adm. et SOU. tech,) 

FACTEURS DE RISQUE MOYENS DE PRÉVENTION 

2 2. Être ébloui en ut il isant 
le photocopieur (danger 
pour la rétine de l'oeil). 

23. Se heurter, chuter, se 
coincer pendant le travail 
de bureau. 

f. Voir le dépliant de la 
C • S * S. T .

 11
 Aménagement de 

postes de travail à écran 
cathodique"• 

22a. Fermer le couvercle durant 
l'utilisation, si possi-
ble; 

b . Éviter de regarder la 
lumière émise. 

23a. U t i l i s e r 1'équipement 
approprié et en bon état; 

b . Garder les zones de 
passage libres de tout 
obstacle; 

c. Ranger l'équipement et le 
matériel à l'intérieur de 
l'aire de travail; 

d . Bien refermer les tiroirs 
des classeurs et des 
bureaux. 



DATE SECTION PAGE i 
95-05 7 14 

ÉLIMINATION DES RISQUES PAR POSTE DE TRAVAIL (Adm. et sou. tech.) 

7,1.3 TECHNICIEN EN ADMINISTRATION. AGENT DE BUREAU. AGENT 
DE SECRÉTARIAT CLASSE I ET II 

FONCTIONS ET TÂCHES 
TECHNICIEN EN ADMINISTRATION: 
- Fournit l'assistance technique requise concernant 

les différents procédés administratifs; 

- Coordonne le travail de certains agents de bureau. 

AGENT DE BUREAU: 
- Effectue tout travail relatif à la préparation 

et/ou suivi dè différents dossiers; 

- Fait l'analyse, la manipulation et la saisie de 
divers rapports ; 

- Fait le classement des rapports en filière. 

AGENT DE SECRÉTARIAT CLASSE I ET II 
- Fait de la sténographie et de la dactylographie; 

travaille au traitement de textes; prend 
connaissance du courrier reçu et prépare celui à 
expédier; acceuille et informe les visiteurs; 
répond aux appels téléphoniques; fait le 
classement. 

DESCRIPTION DES POSTES 
- Travaille dans les bureaux administratifs; 

- Ut i1ise le matériel de bureau courant, 
photocopieur, 1'écran cathodique, dactylo, 
téléphone, tranche à papier, etc. 



DATE SECTION PAGE i 
95-05 7 15 

ÉLIMINATION DES RISQUES PAR POSTE DE TRAVAIL (Adm. et SOU» tech.) 

FACTEURS DE RISQUE MOYENS DE PRÉVENTION 

1 • Ressentir une fatigue 
musculaire à cause d'une 
position de travail 
statique. 

2. Tout risque inhérent à 
l'utilisation de l'équi-
pement de bureau à 
potentiel dangereux (ex. : 
tranche à papier, agra-
feuse, ciseaux, etc.). 

3. Être ébloui en utilisant 
le photocopieur (danger 
pour la rétine de l'oeil). 

4. Ressentir une fatigue 
visuelle et/ou musculaire 
en travaillant à écran 
cathodique. 

5. Se heurter, chuter, se 
coincer pendant le travail 
de bureau. 

la. Prendre le temps de bien 
ajuster l'équipement; 

b. Utiliser un repose-pieds 
au besoin. 

2a. Utiliser un équipement 
approprié et en bon état; 

b. Rapporter toute anomalie 
au responsable; 

c. Baisser le couteau après 
l'usage de la tranche et 
replacer le crochet de 
sécurité. 

3a. Fermer le couvercle durant 
l'utilisation, si possi-
ble; 

b. Éviter de regarder la 
lumière émise. 

4 a • Aménager convenablement 
les postes de travail; 

b. Prendre le temps de bien 
ajuster l'équipement; 

c. Utiliser un écran anti-
reflet; 

d. Utiliser un porte-document 
et repose-pieds; 

e. Prendre une pause visuelle 
15 minutes par heure; 

f. Voir le dépliant de la 
C. S.S.T. "Aménagement de 
postes de travail à écran 
cathodique". 

5a. Utiliser l'équipement et 
le matériel approprié et 
en bon état; 

b . Garder les zones de 
passage libres de tout 
obstacle; 



DATS SECTION PAGE 
95-05 7 16 

ÉLIMITATION DES RISQUES PAR POSTE DE TRAVAIL (Adm. et SOU. tech.) 

FACTEURS DE RISQUE MOYENS DE PRÉVENTION 

Se blesser au dos, aux 
mains, s'écraser un membre 
lors de la manutention 
d ' é q u i p e m e n t ou d e 
matériel divers. 

8 

Se brûler, se coincer les 
doigts en essayant de 
décoincer une feuille 
prise dans le photocopieur 
ou dans l'imprimante. 

Se couper en ouvrant une 
boîte, du courrier ou en 
manipulant des dossiers. 

Ranger l'équipement et le 
matériel à l'intérieur de 
l'aire de travail; 

d. Bien refermer les tiroirs 
des classeurs et des 
bureaux. 

6a. Utiliser l'équipement et 
le matériel approprié et 
en bon état; 

b. Demander de 1 ' aide si 
l ' o b j e t e s t t r o p 
volumineux ou trop lourd 
(assurer une coordination 
des mouvements); 

S'assurer d'avoir une 
bonne prise ën utilisant 
la force des jambes et 
garder le dos droit. 

Éviter les mouvements 
brusques et les torsions 
du tronc; 

Tenir l'objet rapproché de 
son corps; 

Porter 1'équipement de 
protection individuel 
requis; 

g. Voir le dépl iant ou 
recueil de la C.S.S.T. 
"Alerte action # 38" ou 
"Torsions et tensions". 

7a. Suivre les indications du 
manufacturier pour dégager 
une feuille; 

b. Demander 1'aide d ' un 
spécaliste, si nécessaire. 

8a. U t i l i s e r 1'équipement 
approprié et en bon état; 

b. Éviter de surcharger les 
tiroirs de dossiers. 

c . 

d. 

e. 

f. 



DATE SECTION PAGE i 
95-05 7 17 

ÉLIMINATION DES RISQUES PAR POSTE DE TRAVAIL (Adm. et SOU. tech.) 

7.1.4 DESSINATEUR 

FONCTIONS ET TÂCHES 
- Représente graphiquement et aux échelles 

convenables diverses données déjà relevées ou 
formulées se rapportant à des sujets divers; 

Fait des plans de projets, dessine à main levée ou 
avec des instruments de dessin; 

S'occupe du classement des plans; 

- Fait l'enregistrement des plans sur micrographie. 

DESCRIPTION DU POSTE 
- Travaille dans les bureaux administratifs; 

- Utilise des accessoires de bureau, table à dessin, 
crayon, exacto, gomme à effacer électrique, 
matériel de bureau courant, écran-cathodique, 
photocopieur à plan. 



DATE SECTION PAGE 
95-05 v 

ÉLIMINATION DES RISQUES PAR POSTE DE TRAVAIL (Adtt. et SOU. tech.) 

FACTEURS DE RISQUE MOYENS DE PRÉVENTION 

1 . 

2. 

3. 

4. 

Tout risque inhérent à 
1'utilisation de 1'équi-
pement de bureau à 
p o t e n t i e l d a n g e r e u x 
( t r a n c h e à p a p i e r , 
agrafeuse, ciseaux, etc.). 

Ressentir une fatigue 
visuelle et/ou musculaire 
lors du travail sur table 
à dessin. 

Se heurter, chuter, se 
coincer pendant le travail 
de bureau. 

S'intoxiquer, avoir des 
irritations en utilisant 
des produits dangereux. 

la. 

b. 

2a. 

c . 

3a. 

b. 

d. 

4a. 

b. 

c . 

Utiliser un équipement 
approprié et en bon état; 

Rapporter toute anomalie 
au responsable; 

Baisser le couteau et 
replacer le crochet de 
sécurité après l'usage de 
la tranche. 

Bien ajuster l'angle de la 
table et la hauteur de la 
chaise pour avoir une 
position confortable; 

Varier la position de 
travail au besoin (assis, 
debout); 

S'assurer d'avoir un 
éclairage adéquat; 

Vo i r le dép 1 iant de la 
C.S.S.T. "Tors ions et 
tensions". 

Utiliser 1'équipement 
approprié et en bon état; 

Garder les zones de 
passage libres de tout 
obstacle; 

Ranger 1'équipement et le 
matériel à l'intérieur de 
l'aire de travail. 

Bien refermer les tiroirs 
des classeurs et des 
bureaux; 

Respecter les prescrip-
tions de l'étiquette et de 
la fiche signalétique; 

S'assurer d'avoir une 
ventilation adéquate; 

Porter 1'équipement de 
protection individuel 
requis. 



DATE SECTION PAGE i 
95-05 7 19 

ÉLIMINATION DES RISQUES PAR POSTE DE TRAVAIL (Adm. et SOU. tech.) 

7.1.5 MAGASINIER ET PRÉPOSÉ AU MATÉRIEL (ATELIER MÉCANIQUE 
ET STATION CENTRALE) 

FONCTIONS ET TÂCHES 
MAGASINIER» 
- Responsable du magasin, voit à 1'approvi-

sionnement, à la gestion des stocks et à la tenue 
de l'inventaire, afin de répondre aux besoins en 
pièces de rechange, en matériaux d'entretien et en 
équipement. 

PRÉPOSÉ AU MATÉRIEL! 
- S'assure du retour de 1'outillage et de 

l'équipement et les fait réparer au besoin; 

- Aide au chargement des véhicules de livraison; 

Fait la mise à jour de l'inventaire sur le système 
informatique; 

Déballe et entrepose les marchandises nouvellement 
arrivées. 

DESCRIPTION DES POSTES: 
- Son travail s'effectue dans le bureau, le magasin 

et l'aire d'entreposage; 

- Utilise du matériel de bureau, écran cathodique, 
téléphone, escabeau roulant, diable, couteau, 
ciseau, marteau, petits outils, camionnette, 
manipule des produits chimiques, peinture, eau de 
j avel. 



DATE SECTION PAGE 

ÉLIMINATIONIDESIRISQUES-PAR POSTE DE TRAVAIL (Adm. et sou. tech.) 

FACTEURS DE RISQUE MOYENS DE PRÉVENTION 

1. Se blesser au dos, aux 
mains, s'écraser un membre 
lors de la manutention 
d ' é q u i p e m e n t ou de 
matériel divers. 

2. Glisser, se heurter, être 
frappé par ou contre, être 
ébloui (coup d'arc), en 
circulant dans la cour ou 
le bâtiment. 

la. Utiliser l'équipement et 
le matériel approprié et 
en bon état; 

b. Demander de l'aide si 
l'objet est trop volu-
mineux ou trop lourd 
(assurer une coordination 
des mouvements); 

c. S'assurer d'avoir une 
bonne prise en utilisant 
la force des jambes et 
garder le dos droit; 

d. Éviter les mouvements 
brusques et les torsions 
du tronc; 

e. Tenir l'ojet rapproché de 
son corps; 

f. Porter 1'équipement de 
protection individuel 
requis. 

g. Voir le dépliant ou 
recueil de la C.S.S.T. 
"Alerte action #38" ou 
"Torsions et tensions". 

2a. Emprunter des zones de 
passage 1ibres de tout 
obstacle, si possible; 

b. S'assurer que les surfaces 
g l i s s a n t e s s o n t 
recouvertes d'abrasifs; 

c. Anticiper les opérations à 
risque, demeurer dans une 
zone sécuritaire à la vue 
des travailleurs; 

d. Respecter une distance de 
5 mètres autour des 
équipements, si possible. 



DATE SECTION PAGE i 
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ÉLIMINATION DES RISQUES PAR POSTE DE TRAVAIL (Adm. et SOU. tech.) 

FACTEURS DE RISQUE MOYENS DE PRÉVENTION 

3. Chuter ou glisser dans 
l'escabeau en installant 
ou en enlevant du matériel 
des étagères. 

Se heurter, chuter, se 
coincer pendant le travail 
de bureau. 

5. S 'intoxiquer, avoir des 
irritations en utilisant 
des produits dangereux. 

3a. 

b . 

d. 

f. 

4a. 

b. 

c. 

d . 

5a. 

b. 

c . 

Utiliser 1 ' é q u i p e m e n t 
approprié et en bon état; 

S'assurer que les montants 
sont complètement ouverts 
et le dispositif de retenu 
en position verrouillé; 

La plate-forme et le sup-
port du sceau ne doivent 
pas servir d'échelon; 

Demander 
personne 
matériel; 

l'aide d'une 
pour prendre le 

Mettre les objets 
moins lourds en haut; 

les 

Porter 1'équipement de 
prot e c t i o n individuel 
requis. 

U t i l i s e r 1 ' é q u i p e m e n t 
approprié et en bon état; 

Garder les zones de 
passage libres de tout 
obstacle; 

Ranger 1'équipement et le 
matériel à l'intérieur de 
l'aire de travail; 

Bien refermer les tiroirs 
des classeurs et des 
bureaux. 

Respecter les prescrip-
tions de l'étiquette et de 
la fiche signalétique; 

S'assurer d'avoir 
ventilation adéquate; 

une 

Porter 1'équipement de 
protection i n d i v i d u e l 
requis; 



DATE SECTION PAGE i 
95-05 7 1254 

ÉLIMINATION : DES RISQUES PAR POSTE DE TRAVAIL: (Adm. et SOU. tech.) 

FACTEURS DE RISQUE MOYENS DE PRÉVENTION 

Être f rappé par, se 
coincer les doigts lors de 
l'utilisation de la pince 
à baril avec le tracteur-
chargeur . 

6 a . 

b. 

Chuter, se cogner, se 
verser les pieds en 
montant ou en descendant 
du véhicule. 

e. 

7a. 

b. 

Ressentir une fatigue 
visuelle et/ou musculaire 
en t rava ill ant sur écran 
cathodique. 

d. 

8a 

b. 

c. 

d. 

e. 

U t i l i s e r 1 ' é q u i p e m e n t 
approprié et en bon état; 

Demeurer dans le champ 
visuel de 1'opérateur, à 
l'intérieur d'une aire de 
travail sécuritaire; 

S'assurer d'une 
communication 
conducteur du 
chargeur; 

excellente 
avec le 
tracteur-

Anticiper les mouvements 
du véhicule; 

Porter 1'équipement de 
protection individuel 
requis. 

S'assurer de 1'arrêt 
complet du véhicule avant 
de monter et descendre; 

Monter et descendre en 
utilisant les dispositifs 
d'accès propres et en bon 
état; 

Respecter la règle des 
trois points d'appui (deux 
mains, un pied; deux 
pieds, une main); 

Porter 1'équipement de 
protection individuel 
requis. 

Aménager convenablement 
les postes de travail; 

Prendre le temps de bien 
ajuster l'équipement; 

Utiliser 
reflet; 

un écran anti-

Utiliser un porte-document 
et un repose-pieds; 

Prendre une pause visuelle 
de 15 minutes par heure; 



DATE SECTION PAGE i 
95-05 7 23 

ÉLIMINATION DES RISQUES PAR: POSTE DE TRAVAIL (Adm. et SOU. tech.) 

FACTEURS DE RISQUE MOYENS DE PRÉVENTION 

9. Se couper en ouvrant une 
boîte, du courrier ou en 
manipulant des dossiers. 

10. Être ébloui en utilisant 
le photocopieur. 

f. Voir le dépliant de la 
C.S.S.T. "Aménagement de 
postes de travail à écran 
cathodique"• 

9a. U t i l i s e r 1 ' é q u i p e m e n t 
approprié et en bon état; 

b . Éviter de surcharger les 
tiroirs de dossiers. 

10a. Tou j ours fermer le cou-
vercle durant 1'utili-
sation, si possible; 

b . Éviter de regarder la 
lumière émise. 



DATE SECTION PAGE i 
95-05 7 1 

ÉLIMINATION DES RISQUES PAR POSTE DE TRAVAIL (Opérations) 

SECTION 8 ÉLIMINATION DES RISQUES 
PAR POSTE DE TRAVAIL 

OPÉRATIONS 



DATE SECTION PAGE i 
95-05 7 2 

ÉLIMINATION DES RISQUES PAR POSTE DE TRAVAIL (Opérations) 

8.1 SECTEUR : OPÉRATIONS 

LE TRAVAILLEUR DOIT PRENDRE CONNAISSANCE DU PROGRAMME DE 
PRÉVENTION QU'IL LUI EST APPLICABLE (ART.49 L.S.S.T.) ET 
LE GESTIONNAIRE DOIT S'ASSURER À CE QUE LE NOUVEAU 
OUVRIER AIT TOUTE LA FORMATION ET DOCUMENTATION REQUISES. 

8.1.1 CHEF D'ÉQUIPE EN ROUTE ET STRUCTURES (C.E.R.S.). 
OUVRIER DE VOIRIE (O.V). RATELEUR DE BÉTON BITUMINEUX 
CR.B.B.). PESEPR, RECEVEUR. MENUISIER. AIDE ET POSEUR 
DE PANNEAUX DE SIGNALISATION ROUTIÈRE (P.P.S.R.) ET 
AIDE. SIGNALEUR* TRACEUR DE BANDES DE DÉMARCATION 
ROUTIÈRE (T.B.D.R.) 

FONCTIONS ET TÂCHES 

C.E.R.S.. 

Dirige, planifie et contrôle l'exécution des 
travaux sous sa responsabilité; 

- Rédige des rapports d'activités; 

Peut faire les mêmes tâches que les ouvriers de 
voirie; 

Se doit vérifier la signalisation pour les travaux 
d'entretien; 

- Fait l'entretien du réseau routier (hiver); 

- Voit à ce que les moyens de prévention soient 
appliqués et avertit le contremaître de toute 
anomalie. 

L'ouvrier de voirie est susceptible d'exécuter les 
tâches suivantes : 

ARPENTAGE: 

Participe aux relevés de profils de terrains, 
notamment en plaçant la mire d'arpentage aux 
endroits indiqués; 

Installe les repères visuels (piquets) sur le 
terrain. 



DATE SECTION PAGE i 
95-05 7 3 

ÉLIMINATION DES RISQUES PAR POSTE DE TRAVAIL (Opérations) 

DRAINAGE: 
- Effectue les travaux servant à l'écoulement et à 

l'évaluation des eaux de surface et souterraines; 

Fait la construction, le nettoyage ou la 
réparation des fossés, des décharges, des regards, 
des puisards, des conduites et des ponceaux. 

GLISSIÈRES ET CLÔTURES: 
- Pose, répare et remplace des glissières de 

sécurité en acier ou des composés de câbles 
d'acier; 

- Fait l'entretien des clôtures métalliques sur les 
emprises de la route* 

STRUCTURES: 
- Démolition, récupération et transport manuel des 

pièces brisées ou endommagés sur les structures; 

- Transport et pose de pièces neuves. 

NETTOYAGE DE CHAUSSÉES ET ABORDS DE ROUTES: 
- Balaye et enlève les détritus sur les sorties, les 

entrées et sur les abords de routes; 

- Pose et redressement des balises, vérifie les 
bases de lampadaires et des feux de circulation. 

RAPIÉÇAGE: 
Dépose le béton bitumineux (asphalte) aux endroits 
à réparer sur les routes; 

- Peut à l'occasion se servir du rouleau compacteur 
pour le compactage du béton bitumineux; 

- Place le liant d'accrochage aux endroits désirés; 

Peut à l'occasion se servir du lance-flamme pour 
assécher le trou avant le rapiéçage. 

PESEUR: 
- Opère une balance pour la pesée des véhicules ou 

des matériaux; 
- Remplit les formulaires d'usage, fait des rapports 

sur les activités journalières. 



DATE SECTION ' PAGE 
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ÉLIMINATION DES RISQUES PAR POSTE DE TRAVAIL (Opérations) 

RECEVEUR: 
- Reçoit et vérifie les matériaux en vrac arrivant 

sur les chantiers de construction; 

- Remplit les formula ires d'usage, véri fie 
1'exactitude des renseignements sur les coupons 
des camionneurs; 

- Peut aider le surveillant à mesurer et vérifier 
certaines données sur le chantier; 

- Peut se voir dans l'obligation de calculer le 
tonnage de pavage posé et en faire un suivi. 

POSEUR DE PANNEAUX DE SIGNALISATION ET AIDE: 
- Assure l'installation, la réparation et 

l'entretien des panneaux de signalisation; 

- Rédige des rapports d'activités et prépare des 
réquisitions de matériel; 

- Fait les estimations pour des quincailleries 
brisées ou endommagées dues à des accidents; 

- Fait l'inventaire des matériaux en réserve et la 
commande des panneaux. 

SIQNALEUR: 
- Dirige et contrôle le débit de la circulation sur 

un chantier; 

- Pose et enlève la signalisation des travaux 
routier. 

TRAÇAGE DES BANDES DE DÉMARCATION ROUTIÈRE ET 
PRÉMAROUAGE: 
- Remplit les réservoirs de peinture, micro-billes 

et diluant à peinture; 

- Effectue le nettoyage de toute peinture collée au 
camion; 

- Opère les fusils à peinture (T.B.D.R.); 

- Dépose et redresse les repères visuels (cônes) sur 
la route. 



DATE SECTION PAGE i 
95-05 7 5 

ÉLIMINATION DES RISQUES PAR POSTE DE TRAVAIL^(Opérations) 

EQUIPE DE PONT 
Pour les ouvriers oeuvrant sur les ponts une 
procédure de travail spécifique sera rédigée afin de 
procéder aux inspections effectués dans les espaces 
clos. Celle-ci inclura aussi les facteurs de risque 
et les moyens de prévention se rattachant à cette 
tâche. 

Occasionnellement, l'ouvrier de voirie peut effectuer 
les travaux suivants : 
TRAVAUX DE MENUISERIE: 
- Fabrique, assemble, monte et répare toutes sortes 

de charpentes en bois et diverses autres 
structures. 

TRAVAUX DE SOUDURE 
- Effectue de la soudure à l'arc électrique et du 

découpage au gaz; 

- Trace et découpe le métal, martèle et façonne les 
pièces de métal. 

N.B. : Le travailleur peut être appellé à effectuer des 
tâches connexes. 



DATE SECTION PAGE i 
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ÉLIMINATION DES RISQUES PAR PÔSTE DE TRAVAIL (Opérations) 

DESCRIPTION DES POSTES 
- Son travail s'effectue sur les routes, dans les 

bâtiments du centre d'exploitation, les champs et 
forêts; 

- Utilise un véhicule du Ministère (camion-fourgon 
ou camionnette), masse, marteau hache, râteau, 
tire-fort, scie mécanique, génératrice, treuil, 
panneaux de signalisation, balai, pic à papier, 
outils électriques, essence, diesel, peinture, 
peinture de signalisation, micro-billes de verre, 
diluant à peinture, etc.; 

- De plus, pour les travaux de menuiserie 
l'utilisation de : scie circulaire ou à ruban, 
toupie, dégauchisseuses, touret, égoïne, bois, 
clous, préservatif pour bois, matériaux de 
scellement et colle; 

- Et pour les travaux de soudure l'utilisation de : 
torche oxyacétylénique, allume-torche, marteau 
pilon, soudeuse à arc électrique, électrode à 
souder en zinc, bronze ou en argent, etc. 



DATE SECTION ' PAGE 
95-05 7 

ÉLIMINATION DES RISQUES PAR POSTE DE TRAVAIL (Opérations) 

FACTEURS DE RISQUE MOYENS DE PRÉVENTION 

RISQUES GÉNÉRAUX 

1. Accident de la circulation 
en circulant sur les 
routes et sur les 
chantiers. 

2. Être frappé par la 
"circulation" en débar-
quant du véh icul e ou en 
circulant sur une route. 

la. Respecter le code de 
sécurité routière; 

b . Assurer l'entretien du 
véhicule; 

c. Utiliser les techniques de 
la conduite préventive; 

d. Attacher sa ceinture de 
sécurité. 

e. Bien arrimer 1'équipement 
et le matériel confor-
mément au règlement sur 
les normes d'arrimage et 
au dépliant de l'ASTE. 
"L'arrimage, guide des 
normes et risques du 
métier". 

2a. Arrêter le véhicule hors 
de la zone de circulation, 
si possible; 

b . Laisser les signaux 
lumineux en fonction; 

c. S'assurer que la voie est 
libre avant de descendre 
du véhicule; 

d . S'assurer de la présence 
d ' u n e s i g n a l i s a t i o n 
adéquate, telle que 
prescrite au chapitre IV 
du r èg 1 ement de la 
signalisation routière; 

e. Demeurer à l'intérieur de 
1'a ire de trava il ou 
s'assurer que la voie est 
libre, si on doit obliga-
toirement y circuler; 

f. Porter 1'équipement de 
protection individuel 
requis. 



DATE SECTION PAGE i 
95-05 7 8 

ÉLIMINATION DES RISQUES PAR POSTE DE TRAVAIL (opérations) 

FACTEURS DE RISQUE MOYENS DE PRÉVENTION 

Accident de la circulation 
en installant et en 
enlevant la signalisation. 

S'électrocuter, se brûler, 
s'intoxiquer, explosion en 
trava iliant près d'une 
ligne électrique ou à gaz. 

Se heurter, 
coincer, se 
pieds, à 
1'encombrement 

chuter, se 
verser les 
cause de 
des lieux 

ou du terrain accidenté. 

3a. Laisser les signaux 
lumineux en fonction; 

b. Utiliser le règlement de 
la signalisation routière 
au chapitre IV; 

c. Descendre du coté de 
l'accotement ou s'assurer 
que la voie de circulation 
est libre au préalable; 

d. Procéder de façon à être 
protégé par le véhicule 
et/ou la remorque; 

e. Installer la signalisation 
en commençant par le point 
le plus éloigné de l'aire 
de travail et l'enlever à 
1'inverse; 

f. S'assurer d'avoir une 
communication adéquate 
avec le signaleur (lorsque 
requis); 

g. Porter 1'équipement de 
protection individuel 
requis. 

4a. Se conformer à la section 
5 du Code de sécurité pour 
les travaux de construc-
tion (C.S.T.C.); 

b. Se conformer à l'article 
3.15.1 du Code de sécurité 
pour les travaux de 
construction (C.S.T.C.) et 
à la réglementation 
interne de l'exploitant. 

5a. S'assurer du rangement de 
l' é q u i p e m e n t e t du 
matériel à l'intérieur de 
l'aire de travail; 

b. Emprunter les zones de 
passages libres de tout 
obstacle; 



DATE SECTION PAGE 
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ÉLIMINATION DES RISQUES PAR POSTE DE TRAVAIL (Opérations) 

FACTEURS DE RISQUE MOYENS DE PRÉVENTION 

6. Frappé par ou contre 
1'équipement, le matériel 
ou un objet projeté en 
circulant ou en travail-
lant sur un chantier. 

7. Se blesser au dos,, aux 
mains, s'écraser un membre 
lors de la manutention 
d ' é q u i p e m e n t ou de 
matériel divers. 

c. S'assurer de la stabilité 
de sol et circuler 
lentement; 

d. Utiliser 1'équipement 
approprié et en bon état; 

e. Porter l'équipement de 
protection individuel 
requis. 

6a. Respecter une distance 
sécuritaire de 5 mètres 
autour des équipements, si 
possible; 

b. Anticiper les mouvements 
des t rava ill eur s et de 
l'équipement; 

c. Demeurer dans le champ 
visuel des opérateurs, à 
l'intérieur d'une aire de 
travail sécuritaire; 

d. Rapporter toute anomalie 
constatée sur un véhicule 
au responsable (signaux 
sonores, miroirs, etc.); 

e. Porter 1'équipement de 
protection individuel 
requis. 

7a. Utiliser l'équipement et 
le matériel appropriés et 
en bon état; 

b. Demander de l'aide si 
l'objet est trop lourd ou 
trop volumineux (assurer 
une coordination); 

c. S'assurer d'avoir une 
bonne prise, utiliser la 
force des jambes et garder 
le dos droit; 

d. Éviter les mouvements 
brusques et les torsions 
du tronc; 

e. Tenir l'objet rapproché de 
son corps ; | 



DATE SECTION PAGE i 
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• ÉLIMINATION : DES RISQUES ; PAR : POSTE:: DE TRAVAIL (Opérations) 

FACTEURS DE RISQUE MOYENS DE PRÉVENTION 

8. Chuter, se cogner, se 
verser les pieds en 
montant ou en descendant 
d'un véhicule. 

9. Se couper, se brûler, 
surdité, entorse, s'élec-
trocuter en utilisant des 
équipements et/ou du 
matériel présentant un 
danger (scie à chaîne, 
torche, débroussailleuse, 
scie circulaire, dégeleuse 
à ponceaùx, asphalte, 
poste de soudage au gaz). 

f. Porter 1'équipement de 
pro t e c t i o n individuel 
requis; 

g. Voir le dépliant ou 
recueil de la C. S.S.T. 
"Alerte action no 38" et 
"Torsions et tensions". 

8a. S 'assurer de 1'arrêt 
complet du véhicule; 

b. Monter et descendre face 
au véhicule en utilisant 
les dispositifs d'accès 
propres et en bon état; 

c. Respecter la règle des 
trois points d'appui (deux 
mains, un pied; deux 
pieds, une main); 

d . Porter l'équipement de 
pro t e c t i o n individuel 
requis. 

9a. Avoir reçu la formation 
s u r l es t e c h n i q u e s 
sécuritaires de travail; 

b . Utiliser 1'équipement et 
le matériel appropriés et 
en bon état; 

c. Couper 1'alimentation 
électrique si elle n'est 
pas nécessaire (cadenasser 
les boîtes élèctriques au 
besoin); 

d . U t i l i s e r l'équipement 
é l e c t r i q u e d a n s un 
environnement sec; 

e. S'assurer de la stabilité 
du sol et circuler 
lentement; 

f. Éloigner tout produit ou 
matière inflammable des 
opérations pouvant générer 
des étincelles ou une 
source de chaleur; 



DATE SECTION PAGE 
95-05 8 IX 

ÉLIMINATION: DES iRISQUES PAR POSTE DE TRAVAIL (Opérations) 

FACTEURS DE RISQUE MOYENS DE PRÉVENTION 

10. S'intoxiquer, avoir des 
irritations en utilisant 
des produits dangereux. 

11. Chuter d'un échafaud ou 
d'une structure. 

g. Porter des vêtements 
appropriés et l'équipement 
de protection individuel 
requis. 

h. Voir les dépliants de la 
C.S.S.T., Alerté action, 
#10 scie circulaire, #21 
scie à chaîne, #53 outils 
électriques et portatifs. 

10a. Respecter les prescrip-
tions de l'étiquette et la 
fiche signalétique; 

b. S'assurer d'avoir une 
ventilation adéquate; 

c * Porter 1'équipement de 
protection individuel 
requis. 

lia. Utiliser un équipement 
approprié et en bon état; 

b. Voir à ce que 1 ' écha-
faudage soit conforme au 
code de sécurité pour les 
travaux de construction -
C.S.T.C. (sous-section 
3.9); 

c. Toujours s'assurer que 
l'échafaudage est solide 
et bien ancré; 

d. S'assurer que tous les 
éléments requis par la 
réglementation sont pré-
sents (garde-corps, etc.); 

e. S'attacher au besoin en 
utilisant une ceinture ou 
un harnais de sécurité 
(C.S.T.C. art. 2.10.12); 

f. Avoir un gilet et un 
équipement de sauvetage 
sur les lieux de travail 
(C.S.T.C. art. 2.10.13); 

g. Porter 1'équipement de 
protection individuel 
requis• 



DATE SECTION 
95-05 S 

PAGE 
12 

"^ÉLIMIMATIQHifDESIl-RISQUES.^PAR POSTE DE TRAVAIL (Opérations) 

FACTEURS DE RISQUE MOYENS DE PRÉVENTION 

12. Chuter en utilisant un 
escabeau ou une échelle. 

13. Entrer en contact avec 
l'herbe à poux ou l'herbe 
à puce lors de présence 
sur un chantier. 

12a. Utiliser un équipement 
approprié et en bon état; 

b • S ' assurer d ' un appui au 
sommet et d'une bonne 
emprise au sol, selon le 
cas; 

c. Travailler en équipe 
lorsque requis; 

d. Avo i r un bon ang 1 e 
d'inclina ison; 

e. Attacher 1'échelle à son 
sommet avec une corde, si 
possible; 

f. Ne pas utiliser d'échelle 
à moins de 3 mètres d'une 
ligne électrique; 

g. Porter l'équipement de 
protection individuel 
requis; 

h. Voir C.S.T.C. (sous-
section 3.5). 

13a. Être informé sur le sujet 
afin d'identifier et 
d'éviter ces agresseurs 
( v o i r le d é p l i a n t 
d ' A g r i c u l t u r e C a n a d a 
" L ' herbe à la puce, 1 e 
sumac à vernis et le rhus 
diversiloba" publication 
1699); 

b. Éviter de manipuler un 
plant ou un objet 
contaminé à main nue; 

c. Porter des vêtements 
approprié et 1'équipement 
de protection individuel 
requis. 



DATE SECTION ' PAGE 
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ÉLIMINATION DES RISQUES PAR POSTE DE TRAVAIL (Opérations) 

FACTEURS DE RISQUE MOYEHS DE PRÉVENTION 

14. Se blesser au dos, chuter, 
s'écraser un doigt ou une 
main, en levant ou bais-
sant la flèche direc-
tionnelle. 

15. Souffrir d'insolation, 
exposition à la chaleur et 
au soleil pendant une 
journée de travail. 

16 * Être piqué par des 
insectes en circulant dans 
la forêt ou aux abords des 
routes. 

17. Explosion lors du plein 
d'essence d'un équipement. 

14a. Travailler à partir du 
côté opposé à la 
circulation; 

b. S'assurer d'avoir un bon 
appui pour manoeuvrer la 
flèche; 

c. Rapporter toute anomalie 
au responsable; 

d. Porter l'équipement de 
pro t e c t i o n individuel 
requis. 

15a. Boire de l'eau le plus 
souvent possible; 

b. Prendre ses pauses et son 
heure de dîner à l'ombre, 
si possible; 

c. Porter des vêtements 
a p p r o p r i é s ( m a n c h e s 
longues). 

16a. Aviser son supérieur de 
toute allergie soupçonnée; 

b . Utiliser les moyens de 
protection requis (huile à 
mouche, médicaments pour 
allergies); 

c. Porter des vêtements 
a p p r o p r i é s ( m a n c h e s 
longues). 

17a. Utiliser un équipement 
approprié et en bon état; 

b. Arrêter le moteur et 
laisser refroidir; 

c. Se servir de contenants 
réglementaires; 

d. Éloigner toute source de 
c h a l e u r ( é t i n c e l l e s , 
cigarettes, etc.). 



DATE SECTION ' PAGE 
95-05 14 

• ÉLIMINATION^DES RISQUES PAR
;
 POSTE DE TRAVAIL (opérations) 

FACTEURS DE RISQUE MOYENS DE PRÉVENTION 
RISQUES SPÉCIFIQUES 
DRAINAGE 
18. Être enseveli (partiel-

lement ou complètement), 
asphyxié ou électrocuté 
dans une tranché. 

18a. Angle de repos : 
Donner aux parois une 
pente inférieure à 45° (un 
dans un), à partir de 
moins de 1,2 mètres du 
fond de la tranchée. S'il 
y a de l'eau, diminuer la 
pente, à moins qu'un 
pompage efficace ne 
permettre d'assécher la 
tranchée. Dans certains 
cas, un ingénieur peut 
recommander de donner à la 
paroi une pente plus 
abrute si certaines 
conditions sont réunies. 

b • Étançonnement : 
Mettre en place 1'étan-
çonnement soit au fur et à 
mesure de l'excavation en 
commençant par le haut de 
la tranchée, soit avant le 
début du creusage. Pro-
longer 1'étançonnement sur 
au moins trois cents 
millimètres hors de la 
tranchée pour empêcher la 
chute de matériaux; 

c. Travaux dans le roc : 
Dans le roc v i f , 
surveiller 1'orientation 
d e s f i s s u r e s q u i , 
l o r s q u ' e l l e s s o n t 
inclinées vers le fond de 
la tranchée, peuvent 
provoquer 1'éboulement de 
cartier de roc sous 
l'effet de vibration; 



DATE SECTION PAGE 

ÉLIMINATION DES RISQUES PAR POSTE DE TRAVAIL (Opérations) 

FACTEURS DE RISQUE MOYENS DE PRÉVENTION 

POSEUR DE PANNEAUX DE 

Dans tous les cas de travaux en 
tranchées, il faut : 
d. Laisser un espace libre de 

matériaux d' au moins 1,2 
mètres de largeur au bord 
de la tranchée; 

e. Éviter le stationnement et 
la circulation des 
véhicules et des machines 
à moins de trois mètres du 
bord de la tranchée; 

f. Affecter à la surface une 
personne expérimentée qui 
puisse déceler les risques 
d'éboulement; 

g. Placer des échelles 
d ' accès au mo ins au 15 
mètres linéaires de 
tranchée; les échelles 
doivent excédées le niveau 
du sol d'au moins 1 mètre: 

h. Travailler avec précaution 
à proximité de câbles 
électriques ou de canali-
sation de ga z ou d ' eau ; 
après s'être informé de 
leur emplacement. 

19a. Utiliser 1'équipement 
approprié et en bon état 
(planteuse hydraulique, 
aracheuse, tarière); 

b. Avoir une bonne prise, 
utiliser la force de ses 
j ambes, garder le dos 
d r o i t , é v i t e r l e s 
mouvements brusques et les 
torsions du tronc; 

c. Assurer une coordination 
si on doit travailler en 
équipe ; 

SIGNALISATION ROUTIÈRE ET AIDE 

19. Se blesser au dos en 
arrachant et en plantant 
de façon manuelle les 
poteaux pour les panneaux. 

Dans tous les cas de travaux en 
tranchées, il faut : 
d. Laisser un espace libre de 

matériaux d' au moins 1,2 
mètres de largeur au bord 
de la tranchée; 

e. Éviter le stationnement et 
la circulation des 
véhicules et des machines 
à moins de trois mètres du 
bord de la tranchée; 

f. Affecter à la surface une 
personne expérimentée qui 
puisse déceler les risques 
d'éboulement; 

g. Placer des échelles 
d ' accès au mo ins au 15 
mètres linéaires de 
tranchée; les échelles 
doivent excédées le niveau 
du sol d'au moins 1 mètre: 

h. Travailler avec précaution 
à proximité de câbles 
électriques ou de canali-
sation de ga z ou d ' eau ; 
après s'être informé de 
leur emplacement. 

19a. Utiliser 1'équipement 
approprié et en bon état 
(planteuse hydraulique, 
aracheuse, tarière); 

b. Avoir une bonne prise, 
utiliser la force de ses 
j ambes, garder le dos 
d r o i t , é v i t e r l e s 
mouvements brusques et les 
torsions du tronc; 

c. Assurer une coordination 
si on doit travailler en 
équipe ; 



DATE SECTION ' PAGE 
95-05 1271 

ÉLIMINATION DES RISQUES PAR POSTE DE TRAVAIL (Opérations) 

FACTEURS DE RISQUE 

flTflwiT.ianp 

20. Se faire heurter par un 
véhicule en faisant de la 
signalisation. 

MOYENS DE PRÉVENTION 

d. Porter 1'équipement de 
protection i n d i v i d u e l 
requis. 

20a. Se tenir debout, soit sur 
1 ' accotement, soit sur la 
voie obstruée, dans un 
endroit sécuritaire; 

b . Se tenir seul à un endroit 
où il est nettement visi-
ble et peut facilement 
diriger la circulation; 

c. Pendant les travaux de 
nuit l'emplacement ou se 
tient le signaleur doit 
être éclairé; 

d. Tou j ours faire face aux 
véhicules qui s'appro-
chent ; 

e. Contrôler la circulation 
au moyen d'un fanion ou 
d'un panneau; 

f. Touj ours tenir le fanion 
ou le panneau de la ma in 
qui est du côté de la voie 
ouverte à la circulation; 

g. Demeurer à son poste 
jusqu'à l'arrivée d'un 
remplaçant; 

h. Être attentif à son 
travail même en l'absence 
de véhicules. 

i. Plusieurs signaleurs sont 
requis lorsque la longueur 
de l'aire de travail est 
supérieur à 25 mètres; 

j. Utiliser un radio portatif 
lorsqu'ils ne peuvent se 
vo i r s i n o n , p l a c e r 
d'autres signaleurs. 



DATE SECTION ' PAGE 
95-05 17 

ÉLIMINATION DES RISQUES^ PAR POSTE DE TRAVAIL (Opérations) 

FACTEURS DE RISQUE MOYENS DE PRÉVENTION 

21. Accident à cause du manque 
de vigilance de la part du 
signaleur. 

T R A Ç A G E DES BAN D E S DE 

k. Porter l'équipement de 
protection individuel 
requis (veste orange, 
chapeau orange, botte, 
etc.). 

21a. Le signaleur doit être 
bien informé de chaque 
geste qu'il doit poser, 
tel que prescrit au 
chap it re IV du règl ement 
de la signa-lisation 
routière; 

b . Le chef d ' équipe doit 
aussi faire part à tout 
nouveau signaleur de ses 
fonctions, devoirs et 
responsabilités et de 
s'assurer qu'il a bien 
compris les indications 
avant de l'assigner à ce 
poste. 

c. Le chef d ' équipe doit 
s'assurer que le signaleur 
exécute ses fonctions 
d ' une manière adéquate, 
telles que prescrites au 
chapitre IV du règlement 
de la signalisation 
routière. 

22a. Nettoyer la plate-forme 
régulièrement; 

b. Porter 1'équipement de 
prot e c t i o n individuel 
requis. 

D É M A R C A T I O N R O U T I È R E ET 

k. Porter l'équipement de 
protection individuel 
requis (veste orange, 
chapeau orange, botte, 
etc.). 

21a. Le signaleur doit être 
bien informé de chaque 
geste qu'il doit poser, 
tel que prescrit au 
chap it re IV du règl ement 
de la signa-lisation 
routière; 

b . Le chef d ' équipe doit 
aussi faire part à tout 
nouveau signaleur de ses 
fonctions, devoirs et 
responsabilités et de 
s'assurer qu'il a bien 
compris les indications 
avant de l'assigner à ce 
poste. 

c. Le chef d ' équipe doit 
s'assurer que le signaleur 
exécute ses fonctions 
d ' une manière adéquate, 
telles que prescrites au 
chapitre IV du règlement 
de la signalisation 
routière. 

22a. Nettoyer la plate-forme 
régulièrement; 

b. Porter 1'équipement de 
prot e c t i o n individuel 
requis. 

PRÉMAROUAGE 

22. Glisser, chuter de la 
plate-forme du camion 

k. Porter l'équipement de 
protection individuel 
requis (veste orange, 
chapeau orange, botte, 
etc.). 

21a. Le signaleur doit être 
bien informé de chaque 
geste qu'il doit poser, 
tel que prescrit au 
chap it re IV du règl ement 
de la signa-lisation 
routière; 

b . Le chef d ' équipe doit 
aussi faire part à tout 
nouveau signaleur de ses 
fonctions, devoirs et 
responsabilités et de 
s'assurer qu'il a bien 
compris les indications 
avant de l'assigner à ce 
poste. 

c. Le chef d ' équipe doit 
s'assurer que le signaleur 
exécute ses fonctions 
d ' une manière adéquate, 
telles que prescrites au 
chapitre IV du règlement 
de la signalisation 
routière. 

22a. Nettoyer la plate-forme 
régulièrement; 

b. Porter 1'équipement de 
prot e c t i o n individuel 
requis. 
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ÉLIMINATION: DES RISQUES
;
PAR POSTE DE TRAVAIL (Opérations) 

FACTEURS DE RISQUE MOTEH8 DE PRÉVENTION 

23. Incendie ou explosion en 
trava illant avec des 
barils de peinture et/ou 
diluant. 

23a. 

b . 

24. Ressentir une fatigue 
visuelle et/ou musculaire 
(T.B.D.R.) 

24a 

b . 

c . 

TRAVAUX DE MENUISERIE 
25. Poussières, sciure de bois 

dans les yeux ou dans le 
nez en procédant à la 
coupe, au sablage, , etc., 
de matériaux. 

25a 

b . 

Utiliser 1'équipement et 
le matériel appropriés et 
en bon état; 

Assurer un lien électro-
statique entre le baril et 
le réservoir du véhicule, 
ainsi qu'une mise à la 
terre; 

Respecter les prescrip-
tions des étiquettes et de 
la fiche signalétique; 

Éloigner toute sourcé. de 
chaleur et d'étincelle; 

Effectuer la manutention 
des produits inflammables 
à l'extérieur; 

Avoir un 
proximité 
travail; 

extincteur à 
du lieu de 

Porter 1'équ ipement de 
pro t e c t i o n individuel 
requis. 

Éviter de fixer constam-
ment un point quelconque 
(regarder occasionnel-
lement au loin, à au moins 
6 mètres, pour reposer ses 
yeux); 

Alterner aux différents 
postes de travail, si 
possible; 

S'assurer que les postes 
de travail sont convena-
blement aménagés. 

U t i l i s e r 1'équipement 
approprié et en bon état; 

F a i r e un n e t t o y a g e 
quotidien de l'outillage; 
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ÉLIMINATION i DES RISQUES PAR POSTE DE TRAVAIL (Opérations) 

FACTEURS DE RISQUE MOYENS DE PRÉVENTION 

Travaux de soudure 
26. Être ébloui, se brûler, 

intoxication en utilisant 
un poste de soudage 
oxyacétylénique. 

c. S'assurer d'avoir une 
ventilation adéquate; 

d. Porter l'équipement de 
protection individuel 
requis. 

26a. Utiliser l'équipement et 
le matériel appropriés et 
en bon état; 

b. Éloigner toute matière 
inflammable des opérations 
pouvant générer des 
étincelles ou une source 
de chaleur; 

c. Avoir un extincteur à 
proximité du lieu de 
travail; 

d. Porter des vêtements 
appropriés et l'équipement 
de protection individuel 
requis. 
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ÉLIMINATION DES RISQUES PAR POSTE DE TRAVAIL (Opérations) 

8,1.2 PRÉPOSÉ AU CONTRÔLE RADIO ET TÉLÉPHONE 
FONCTIONS ET TÂCHES 
- Reçoit et achemine les différents appels 

téléphoniques et/ou radio; 

- Vérifie le niveau du carburant dans les réservoirs 
sous-terrain; 

- Prend l'inventaire quotidien dans le garage 
(huile, prestone, etc.)/ 

- Effectue certaines tâches administratives. 

- Effectue un suivi des quantités de sel, calcium et 
abrasif sortie pendant la période hivernale. 

- Le travailleur peut être appellé A effectuer des 
tâches connexes. 

DESCRIPTION DU POSTE 
- Travaille à la station centrale, dans la cour et 

occasionnellement sur les routes en cas d'urgence; 

- Utilise l'équipement de bureau courant. 
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ÉLIMINATION DES RISQUES PAR:POSTE DE TRAVAIL (Opérations) 

FACTEURS DE RISQUES MOYENS DE PRÉVENTION 

1. Glisser, frapper par ou 
contre en circulant dans 
la cour ou les bâtiments. 

2. Ressentir une fatigue 
musculaire à cause d'une 
position de travail 
statique. 

3 • Tout risque inhérent à 
l'utilisation d'équipement 
de bureau à potentiel 
dangereux (ex.: tranche à 
p a p i e r , a g r a f e u s e , 
ciseaux, etc.). 

4. L o r s d e s i t u a t i o n 
d'urgence peut encourir 
les mêmes risques que les 
ouvriers de voirie. 

la. Emprunter les zones de 
passages libre de tout 
obstacle; 

b. S'assurer que les surfaces 
g l i s s a n t e s s o n t 
recouvertes d'abrasifs; 

c. Anticiper les opérations à 
risque, demeurer dans une 
zone sécuritaire à la vue 
des travailleurs; 

d. Respecter une distance 
sécuritaire de 5 mètres 
autour des équipements, si 
possible; 

e. Porter l'équipement de 
protection individuel 
requis. 

2a. Prendre le temps de bien 
ajuster l'équipement; 

b. Utiliser un repose-pieds. 

3a. Utiliser un équipement 
approprié et en bon état; 

b. Rapporter toute anomalie à 
qui de droit; 

c. Touj ours baisser le 
couteau après l'usage de 
la tranche et replacer le 
crochet de sécurité. 

4a. Voir le registre des 
ouvriers de voirie. 
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'ÉLIMINATION-DES-RISQUES?PAR^POSTE^'DE^TRAVAIL (Opérations) 

8*1.3 C.V.M.E. I. II. III. IV 

FONCTIONS ET TÂCHES 
- Tous les C.V.E.M. doivent assurer 1'entretien 

préventif de leur véhicule (propreté, ajustement, 
graissage, niveau d'huile, etc.). 

1- Camion à benne basculante (C.V.E.M. I, II, III) 
- Effectue le transport de rebuts, de détritus 

et de différents matériaux en vrac 
(granulats, terre, sable, enrobé bitumineux, 
etc.). 

2- Camion à benne sur l'équipe de rapiéçage (C.V.E.M. 
I, II, III) 
- Effectue le transport du béton bitumineux? 

- Peut exécuter les mêmes tâches que l'ouvrier 
de voirie affecté au rapiéçage. 

3- Camion avec l'épandeur à calcium (C.V.E.M. I, II) 
- Fait l'épandage de calcium, sel et sable sur 

les routes pendant la période hivernale. 

4- camion avec épandeur, sens unique et aile de côté 
(C.V.E.M. I, II) 
- Fait l'épandage de calcium et le grattage des 

routes pendant la période hivernale. 

5- Camionnette (C.V.E.M. IV) 
- Fait la cueillette, la livraison et le 

chargement des matériaux légers (petites 
pièces mécaniques, quincaillerie, etc.); 

Effectue le transport de personnes, de 
courrier, de documents, etc.. 

6- Camion traceur 
- Conduit le véhicule de traçage, en surveillant 

les points de marquage; 

- Participe au remplissage des réservoirs de 
peinture, de micro-billes de verre et de 
diluant à peinture. 
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ÉLIMINATION ^DES?iRISQUES PAR POSTE DE TRAVAIL (Opérations) 

7- Chargeur sur roues (C.V.E.M. I, II) 
- Exécute le chargement, le déblayage, le 

levage, le tirage de différents matériaux à 
l'aide de chaînes ou de câbles d'acier. 

8- Fardier (C.V,E.M. II) 
- Fait le transport de la machinerie ou d'objets 

lourds de grande dimension ( ex. : tuyaux, 
etc.). 

9- Niveleuse (C.V.E.M. I) 
- Effectue le nivelage des routes de gravier; 

Fait 1'épandage d'asphalte, de gravier, de 
pierre ainsi que la mise en forme 
d'accotements; 

Pendant la saison hivernale, fait du déglaçage 
et du déneigement des routes. 

10- Pelle hydraulique (C.V.E.M. I) 
Exécute des travaux de creusage, chargement et 
de levage; 

Effectue tous les travaux de terrassement et 
de drainage. 

11- Rouleau à pavage (C.V.E.M. II) 
- Remplir les réservoirs à eau à l'aide d'un 

contenant; 

- Effectue des travaux de compaction d'asphalte. 

12- Souffleur (C.V.E.M. I) 
Fait le déneigement des routes du centre 
d'exploitation. 
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ÉLIMINATION DES RISQUES PAR POSTE DE TRAVAIL (Opérations) 

13- Tracteur sur roues (C.V.E.M. Il) 
- Exécute le chargement, le déchargement et 

l'épandage de différents matériaux en vrac; 

- Creuse et débroussaille à différents endroits 
selon les besoins; 

- Fait des opérations de balayagë de chaussée. 

14- Balaie mécanique automoteur (motorisé) 
(C.V.E.M. III) 

Fait le nettoyage des abords de routes dans 
les bretelles d'autoroute (échangeurs), 
boulevard urbain, pont et viaduc, route où il 
y a une bordure et poste de douane. 

DESCRIPTION DES POSTES 
Travaille sur les routes du district, abords de 
routes, la cour de la station centrale, banc de 
granulats; 

- Utilise les différents véhicules précédemment 
mentionnés; 

- Utilise différentes matières : gravier, sable 
béton bitumineux, pierre, sac de calcium, bois, 
peinture de signalisation, diluant à peinture, 
micro-billes de verre; 

- Utilise différents outils et équipements : pelle, 
cha îne, . élingues, marteau, hache, treui1, 
courroie, câble d'acier, râteau, extincteur, fusée 
de signalisation, tarière, faucheuse, 
débroussailleuse, rétrocaveuse, godet, corde• 
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ÉLIMINATION DES RISQUES PAR POSTE DE TRAVAIL (Opérations) 

FACTEURS DE RISQUE MOYENS DE PRÉVENTION 

RISQUES GÉNÉRAUX 

1. Accident de la circulation 
en circulant sur les 
routes et les chantiers* 

2* Être frappé par la 
"circulation" en débar-
quant du véh i cu 1 e ou en 
circulant sur une route* 

la 

b . 

c. 

d . 

2a 

b . 

c* 

d . 

e. 

3. Renversement du véhicule 
en travaillant sur un 
terrain accidenté ou à 
proximité des fossés. 

f. 

3a 

b . 

c . 

Respecter le code 
sécurité routière; 

de 

A s s u r e r 1 ' e n t r e t i e n 
préventif du véhicule; 

Utiliser les techniques de 
conduite préventive; 

Attacher 
sécurité. 

sa ceinture de 

Arrêter le véhicule hors 
de la zone de circulation, 
si possible; 

Laisser les signaux 
lumineux en fonction; 

S'assurer que la voie est 
1 ibre avant de descendre 
du véhicule; 

S'assurer de la présence 
d ' u n e s i g n a l i s a t i o n 
adéquate, telle que 
prescrite au chapitre IV 
du règlement de la 
signalisation routière; 

Demeurer à l'intérieur de 
1'a i re de trava il ou 
s'assurer que la voie est 
libre si on doit 
o b l i g a t o i r e m e n t y 
circuler; 

Porter 1'équipement de 
prot e c t i o n individuel 
requis. 

S'assurer de la stabilité 
du sol et du véhicule 
avant l'opération; 

S'assurer d ' un espace 
suffisant pour manoeuvrer 
sur le terrain; 

Être très attentif 
proximité des fossés; 

à 
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ÉLIMINATION DES RISQUES PAR POSTE DE TRAVAIL (Opérations) 

FACTEURS DE RISQUE MOYENS DE PRÉVENTION 

4. Chuter, se cogner, se 
verser les pieds en 
montant et en descendant 
d'un véhicule. 

5 • Se blesser au dos, 
glisser, chuter, se 
cogner, se coincer les 
doigts, proj ection de 
particules en faisant 
1'entretien et le lavage 
du véhicule. 

d . Attacher sa ce inture de 
sécurité. 

4a. S'assurer de l'arrêt 
complet du véhicule; 

b . Monter et descendre face 
au véhicule en utilisant 
des dispositifs d'accès, 
propre et en bon état 
(marche-pied, échelle, 
etc.); 

c. Respecter la règle des 
trois points d'appui (deux 
mains, un pied; une main, 
deux pieds); 

d. Porter l'équipement de 
pro t e c t i o n individuel 
requis. 

5a. S'assurer que le moteur 
est arrêté et que la clé 
n'est pas sur le contact; 

b . Bien fixer le capot avec 
le dispositif de retenue; 

c. Travailler en position 
stable sur le camion, 
utiliser l'échelle au 
besoin; 

d. U t i l i s e r 1 ' é q u i p e m e n t 
approprié et en bon état; 

e. D e m a n d e r l ' a i d e du 
mécanicien, si nécessaire; 

f. Faire respecter une zone 
sécuritaire de 5 mètres 
pendant le lavage; 

g. Éviter de placer les mains 
près des pièces mobiles; 

h. Porter l'équipement de 
pr o t e c t i o n individuel 
requis. 
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ÉLIMINATION DES RISQUES PAR POSTE DE TRAVAIL (opérations) 

FACTEURS DE RISQUE MOYENS DE PRÉVENTION 

6. Se blesser au dos, aux 
mains, s'écraser un membre 
lors de la manipulation 
d'équipement ou matériel 
divers (panneaux, baril, 
chaîne, lame, etc.). 

7. Heurter quelqu'un ou 
quelque chose pendant les 
opérations. 

Électrocution ou explosion 
en travaillant près d'une 
ligne électrique aérienne 
ou de gaz souterrain. 

6a. Utiliser l'équipement et 
le matériel appropriés et 
en bon état; 

b . Demander de l'aide si 
l'objet est trop lourd ou 
trop volumineux (assurer 
une coordination); 

c. S'assurer d'avoir une 
bonne prise, utiliser la 
force des jambes et garder 
le dos droit; 

d • Éviter les mouvements 
brusques et les torsions 
du tronc; 

e. Tenir l'objet rapproché de 
son corps; 

f. Porter l'équipement de 
pro t e c t i o n individuel 
requis; 

g . Voir le dépliant ou 
recueil de la C.S.S.T. 
"Alerte action #58 " et 
"Torsions et tensions". 

7a. Rapporter toute anomalie 
constatée sur le véhicule 
(signaux sonores, miroirs, 
dispositif de sécurité, 
etc.); 

b. Faire respecter une 
distance sécuritaire de 5 
mètres autour des équi-
pements ; 

c. Utiliser la signalisation 
appropriée, telle que 
prescrite au chapitre IV 
du règl ement de la 
signalistaion routière; 

d. Anticiper les mouvements 
des travailleurs. 

8a. S'informer de la proximité 
des lignes électriques et 
de gaz ; 
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ÉLIMINATION DES RISQUES PAR POSTE DE TRAVAIL (Opérations) 

FACTEURS DE RISQUE MOYENS DE PRÉVENTION 

b . Respecter les distances 
minimales d'approche selon 
le nombre de volts 

TENSION ENTRE LES 
PHASES 
VOLTS 

DISTANCE 
D'APPROCHE 
Min, à 3 m . 

Moins de 125 000 3 
125 000 à 250 000 5 
250 000 à 550 000 8 
Plus de 550 000 12 

9. Être heurter ou gêner par 
un objet dans la cabine de 
l'opérateur. 

10. Se blesser au dos en 
conduisant un véhicule. 

11. Explosion en faisant le 
plein d'essence. 

c • Demander 1'aide d ' une 
deuxième personne pour 
diriger l'opération, si 
nécessaire; 

d. S ' a s s u r e r q u e l e s 
accessoires de levage sont 
redescendus avant de 
reprendre la route. 

9a. Ranger et arrimer l'équi-
pement et le matériel dans 
la cabine ou à 1 ' exté-
rieur, selon le cas. 

10a. Bien ajuster le siège du 
véhicule; 

b. Rapporter toute anomalie 
au responsable. 

lia. Arrêter le moteur du 
véhicule avant de faire le 
plein; 

b. Ne pas fumer pendant le 
remplissage; 

c. S'assurer que le frein à 
main est bien appliqué 
pour empêcher que le 
véhicule avance; 

d. Avoir un extincteur à 
proximité du 1ieu de 
travail; 
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ÉLIMINATION; DES RISQUES PAR POSTE DE TRAVAIL (Opérations) 

FACTEURS DE RISQUE MOYENS DE PRÉVENTION 

12. Glisser, se heuirter, 
frappé par ou contre, être 
ébloui en circulant dans 
1 a cour, le bât iment ou 
sur un chantier. 

13. S 'intoxiquer, avoir des 
irritations, se brûler en 
utilisant des produits 
dangereux. 

14. Surdité 

e. Porter 1'équipement de 
protection individuel 
requis. 

12a. Emprunter, si possible, 
des zones de passage libre 
de tout obstacle; 

b. S'assurer que les surfaces 
glissantes sont recou-
vertes d'abrasifs; 

c. Anticiper les opérations à 
risque en demeurant dans 
une zone sécuritaire, à la 
vue des opérateurs; 

d. Respecter une distance 
sécuritaire de 5 mètres, 
autour des équipements, si 
possible; 

e. Porter l'équipement de 
protection individuel 
requis. 

13a. Respecter les prescrip-
tions des étiquettes et 
fiches signalétiques; 

b. S'assurer d'avoir une 
ventilation adéquate; 

c. Porter l'équipement de 
protection individuel 
requis. 

14a. A s s u r e r l ' e n t r e t i e n 
préventif du véhicule; 

b. Rapporter toute anomalie 
au responsable; 

c. Garder les fenêtres 
fermées, si possible; 

d. Réduire le temps d'expo-
sition , si nécessaire; 

e. Porter 1'équipement de 
protection individuel 
requis. 
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ÉLIMINATION DES RISQUES PAR POSTE DE TRAVAIL (Opérations) 
< 

FACTEURS DE RISQUE MOYENS DE PRÉVENTION 
RISQUES SPÉCIFIQUES 
Camion à benne basculante 
Camion à benne sur l'éouioe de 

15a. Utiliser un équipement 
approprié et en bon état; 

b. R e s p e c t e r une zone 
sécuritaire d ' au moins 5 
mètres du 1 ieu de 
chargement ou rester dans 
le poste de pilotage; 

c. Porter 1'équipement de 
protection individuel 
requis. 

16a. Éviter de monter inuti-
lement la boîte du camion 
pour maintenir le centre 
de gravité le plus bas 
possible; 

b. Éviter de circuler sur les 
abords de routes trop 
mous. 

17a. Voir les facteurs de 
risques de l'ouvrier de 
voirie section rapiéçage. 

18a. Utiliser l'équipement et 
le matériel appropriés et 
en bon état; 

b. Utiliser l'hydraulique du 
véhicule, si possible; 

c. Utiliser la chaîne de 
sécurité pour l'aile de 
côté, si possible; 

d. Utiliser les pattes de 
soutien pour le sens 
unique; 

raoiéçaae* 
camion avec épandeur à 

15a. Utiliser un équipement 
approprié et en bon état; 

b. R e s p e c t e r une zone 
sécuritaire d ' au moins 5 
mètres du 1 ieu de 
chargement ou rester dans 
le poste de pilotage; 

c. Porter 1'équipement de 
protection individuel 
requis. 

16a. Éviter de monter inuti-
lement la boîte du camion 
pour maintenir le centre 
de gravité le plus bas 
possible; 

b. Éviter de circuler sur les 
abords de routes trop 
mous. 

17a. Voir les facteurs de 
risques de l'ouvrier de 
voirie section rapiéçage. 

18a. Utiliser l'équipement et 
le matériel appropriés et 
en bon état; 

b. Utiliser l'hydraulique du 
véhicule, si possible; 

c. Utiliser la chaîne de 
sécurité pour l'aile de 
côté, si possible; 

d. Utiliser les pattes de 
soutien pour le sens 
unique; 

calcium** 
15. Être écrasé, brûlé, frappé 

par du matériel lors du 
chargement. 

16. Perdre le contrôle du 
véhicule à cause d ' un 
débalancement de la 
charge. 

* 

17. Peut encourir les mêmes 
risques que 1'ouvrier de 
v o i r i e a f f e c t é au 
rapiéçage. 

* * 

18. Se coincer, se couper les 
mains, les pieds, les 
bras, maux de dos en 
remplaçant une lame. 

15a. Utiliser un équipement 
approprié et en bon état; 

b. R e s p e c t e r une zone 
sécuritaire d ' au moins 5 
mètres du 1 ieu de 
chargement ou rester dans 
le poste de pilotage; 

c. Porter 1'équipement de 
protection individuel 
requis. 

16a. Éviter de monter inuti-
lement la boîte du camion 
pour maintenir le centre 
de gravité le plus bas 
possible; 

b. Éviter de circuler sur les 
abords de routes trop 
mous. 

17a. Voir les facteurs de 
risques de l'ouvrier de 
voirie section rapiéçage. 

18a. Utiliser l'équipement et 
le matériel appropriés et 
en bon état; 

b. Utiliser l'hydraulique du 
véhicule, si possible; 

c. Utiliser la chaîne de 
sécurité pour l'aile de 
côté, si possible; 

d. Utiliser les pattes de 
soutien pour le sens 
unique; 
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ÉLIMINATION DES RISQUES PAR POSTE DE TRAVAIL (Opérations) 

FACTEURS DE RISQUE MOYENS DE PRÉVENTION 

19. Être projeté dans le pare-
brise, se cogner, perdre 
le contrôle du véhicule en 
heurtant un objet lors du 
grattage. 

20. Se coincer les mains en 
débloquant l'épandeur. 

Camion traceur 

21. Ressentir une fatigue 
visuelle et/ou musculaire. 

e. Demander l'aide nécessaire 
et manipuler les lames en 
équipe (assurer une 
coordination); 

f. Porter l'équipement de 
protection individuel 
requis. 

19a. Tenir compte de la nature 
du terrain pour 1'aj us-
tement de la hauteur des 
ailes; 

b. Anticiper la nature du sol 
et les irrégularités 
présentes ; 

c. Attacher sa ceinture de 
sécurité. 

20a. Utiliser l'équipement où 
le matériel appropriés et 
en bon état; 

b. S'assurer que le mécanisme 
est arrêté avant de 
débloquer l'épandeur; 

c. S ' assurer que le moteur 
est au point mort et que 
la clé n'est pas sur le 
contact; 

d. Demander l'assistance d'un 
mécanicien, si nécessaire. 

21a. Prendre le temps de bien 
ajuster les différents 
éléments de son poste de 
travail; 

b. Éviter de fixer constam-
ment un point quelconque 
(regarder occasionellement 
au loin, à au moins 6 
mètres, pour reposer ses 
yeux). 



DATE SECTION PAGE 
95-05 B 

ÉLIMINATION DES RISQUES PAR POSTE DE TRAVAIL (Opérations) 

FACTEURS DE RISQUE MOYENS DE PRÉVENTION 
Charaeur sur roues 
2 2. Renversement du chargeur 

en circulant avec une 
charge. 

23. Être intoxiqué par le 
monoxyde de carbone (CO) 
des véhicules qui est 
1ibéré dans 1'entrepôt à 
sel. 

22a. Ma inten i r la charge 1e 
plus bas possible; 

b. S'assurer de respecter les 
limites de charge du 
véhicule identifiées au 
règlement sur les charges 
et dimensions ainsi que 
par une carte située dans 
les véhicules. 

23a. S'assurer d'avoir une 
ventilation adéquate; 

b. Utiliser un détecteur de 
CO, si nécessaire; 

c. Le travailleur doit sortir 
de l'igloo pour prendre de 
l'air frais dès l'appa-
rition de symptômes 
(étourdissement, maux de 
coeur, nausée, maux de 
tête, etc.) ou d'une 
condition particulière 
(forte odeur, fumée, 
etc.); 

d. S ' assurer que les symp-
tômes ont disparus avant 
de recommencer le travail; 

e. Rapporter toute anomalie 
au responsable; 

f. Porter l'équipement de 
protection individuel 
requis. 
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ÉLIMINATION DES RISQUES PAR POSTE DE TRAVAIL (Opérations) 

FACTEURS DE RISQUE MOYENS DE PRÉVENTION 
Fardier 
24. Renversement de la charge 

lors du chargement, du 
d é c h a r g e m e n t ou du 
transport. 

25. S'écraser un membre, être 
frappé par, se blesser au 
dos en fermant les 
tendeurs, en serrant les 
courroies ou lors de la 
manutention des rampes. 

Niveleuse 
26. Être projeté dans le pare-

brise, se cogner, perte de 
contrôle du véhicule en 
heurtant un objet lors du 
grattage. 

24a. Utiliser l'équipement 
approprié et en bon état; 

b. Suivre la méthode de 
chargement usuelle du 
ministère des Transports 
au manuel de gestion du 
matériel numéro PR 18; 

c. Ramener le centre de 
gravité à son plus bas 
niveau en abaissant les 
accessoires (ex.: pelle 
hydraulique); 

d. Respecter les limites de 
charge du fardier iden-
tifiées au règlement sur 
les charges et dimensions 
ainsi que par une carte 
située dans les véhicules; 

e. Balancer adéquatement la 
charge sur la plate-forme. 

25a. Utiliser 1'équipement 
approprié et en bon état; 

b. Utiliser les dispositifs 
de sécurité; 

c. S'assurer qu'il n'y a 
personne près des rampes 
au moment de les 
descendre ; 

d. Porter 1'équipement de 
protection individuel 
requis. 

26a. Tenir compte de la nature 
du terrain pour l'ajus-
tement de la hauteur des 
ailes; 

b. Anticiper la nature du sol 
et les irrégularités 
présentes; 
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ÉLIMINÀTIÔN DES RISQUES PAR POSTE DE TRAVAIL (Opérations) 

FACTEURS DE RISQUE MOYENS DE PRÉVENTION 

27. Se coincer, se couper les 
mains, les pieds, les 
bras, maux de dos en 
remplaçant la lame. 

Pelle hydraulique 
28. Se faire heurter ou 

écraser par une charge qui 
f r appe 1 a cab i ne . de 
l'opérateur. 

c. Prendre la position assise 
et attacher sa ceinture de 
sécurité, si possible. 

27a. Utiliser l'équipement et 
le matériel appropriés et 
en bon état; 

b. Utiliser l'hydraulique du 
véhicule si possible; 

c. Utiliser la chaîne de 
sécurité pour 1'aile de 
côté si possible; 

d. Utiliser les pattes de 
soutien pour le sens 
unique; 

e. Demander l'aide nécessaire 
et manipuler les lames en 
équipe (assurer une 
coordination); 

f. Porter 1'équipement de 
protection individuel 
requis. 

28a. Utiliser l'équipement 
approprié et en bon état; 

b. S'assurer que la charge 
est fixée solidement lors 
du levage; 

c. Maintenir la charge le 
plus bas possible; 

d. S'il y a un risque que la 
charge bouge, utiliser 
l'aide d'un ou plusieurs 
ouvriers pour 
avec câble. 

Rouleau à pavage 
29 * Insolation, exposition à 

la chaleur et au soleil 
pendant une journée de 
travail. 

la guider 

29a. Boire de 1 ' eau le plus 
souvent possible; 

b. Prendre ses pauses et son 
heure de dîner à l'ombre, 
si possible; 
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ÉLIMINATION DES RISQUESCPAR POSTE DE TRAVAIL (opérations) 

FACTEURS DE RISQUE MOYENS DE PRÉVENTION 

30. Perte de contrôle du 
véhicule sur une route 
inclinée, causée par un 
système de freinage 
inefficace. 

Souffleur 
Tracteur sur roues* 
31. Se blesser, se coincer ou 

s'écraser un membre en 
dégageant un objet ou en 
manipulant une pièce 
mobile. 

c. Porter des vêtements 
a p p r o p r i é s ( m a n c h e s 
longues). 

30a. Assurer l'entretien pré-
ventif du véhicule; 

b. Vér i f ier au manuel du 
conducteur le degré 
maximal de pente permis-
sible et s'assurer, au 
préalable, qu'il soit 
respecté; 

c. En pente forte, réduire la 
vitesse et la garder 
constante; 

d. Pour le transport du 
véhicule, 1'embarquement 
et le débarquement doivent 
se faire sur une surface 
plate (horizontale), être 
conformes à la méthode 
usuelle du Ministère et 
l'arrimage doit être 
vérifié avant de prendre 
la route tel que prescrit 
au manuel de gestion du 
matériel numéro PR 18. 

3 la. S ' assurer que le moteur 
est au point mort et que 
la clé n'est pas sur le 
contact; 

b. Demander l'aide d'un 
mécanicien, si nécessaire; 

c. Utiliser 1'équipement 
approprié et en bon état; 

d. Effectuer le. travail en 
équipe, si nécessaire; 

e. Porter l'équipement de 
protection individuel 
requis. 
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ÉLIMINATION^ DESrRISQUES PAR POSTE DE TRAVAIL (Opérations) 

FACTEURS DE RISQUE MOYENS DE PRÉVENTION 

* 

32. Renversement du tracteur 
en circulant avec une 
charge. 

Balaie mécanioue automoteur 

32a. Maintenir la charge le 
plus bas possible; 

b. S'assurer de respecter les 
1imites de chargement du 
véhicule identifiées au 
règlement sur les charges 
et dimensions ainsi que 
par une carte située dans 
les véhicules. 

33a. Utiliser 1'équipement et 
le matériel appropriés et 
en bon état; 

b . Éviter les torsions lors 
du changement des brosses; 

c. Porter l'équipement de 
protection individuelle 
requis. 

34a. S ' a s s u r e r q u e s o n 
e n v i r o n n e m e n t s o i t 
sécuritaire. 

35a. Anticiper la nature du sol 
et les irrégularités 
présentes. 

(motorisé) 

33. Se coincer, se couper les 
mains, les bras, maux de 
dos. 

34. Frapper par ou contre. 

3 5. Perdre le contrôle du 
véhicule. 

32a. Maintenir la charge le 
plus bas possible; 

b. S'assurer de respecter les 
1imites de chargement du 
véhicule identifiées au 
règlement sur les charges 
et dimensions ainsi que 
par une carte située dans 
les véhicules. 

33a. Utiliser 1'équipement et 
le matériel appropriés et 
en bon état; 

b . Éviter les torsions lors 
du changement des brosses; 

c. Porter l'équipement de 
protection individuelle 
requis. 

34a. S ' a s s u r e r q u e s o n 
e n v i r o n n e m e n t s o i t 
sécuritaire. 

35a. Anticiper la nature du sol 
et les irrégularités 
présentes. 
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ÉLIMINATION DES BISQUES PAR POSTE DE TRAVAIL (Atelier mécanique) 

SECTION 9 ÉLIMINATION DES RISQUES 
PAR POSTE DE TRAVAIL 

ATELIER MÉCANIQUE 



DATE SECTION FACE 
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ÉLIMINATION^ïfès'RISQUÉS PAR POSTE DE TRAVAIL (Atelier mécanique) 

9.1 SECTEUR: ATELIER MÉCANIQUE 
LE TRAVAILLEUR DOIT PRENDRE CONNAISSANCE DU PROGRAMME DE 
PRÉVENTION QU'IL LUI EST APPLICABLE (ART.49 L.S.S.T.) ET 
LE GESTIONNAIRE DOIT S'ASSURER À CE QUE LE NOUVEAU 
OUVRIER AIT TOUTE LA FORMATION ET DOCUMENTATION REQUISES. 

9.1.1 CONTREMAÎTRE EN ENTRETIEN D'ÉQUIPEMENTS MOTORISÉS 
FONCTIONS ET TÂCHES 
- Planifie, coordonne, et contrôle les opérations 

relatives à la réparation et à l'entretien de 
l'équipement; 

Dirige le personnel affecté à ces opérations et 
effectue certaines tâches administratives; 

- Voit à ce que les moyens de prévention soient 
appliqués et avertit le contremaître de toute 
anomalie. 

- Le travailleur peut exécuter d'autres tâches 
connexes. 

DESCRIPTION DU POSTE 
Son travail s'effectue principalement dans 
l'atelier mécanique et sur les routes; 

- Utilise un véhicule du Ministère, le matériel de 
bureau et peut occasionnellement utiliser les 
outils des mécaniciens. 
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DATE SECTION PAGE! 
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ÉLIMINATION DES RISQUES PAR POSTE DE TRAVAIL (Atelier mécanique) 

FACTEURS DE 
RISQUE 

MOYENS DE PRÉVENTION 

1. Glisser, être ébloui (coup 
d'arc), frappé par ou contre 
en circulant dans la cour ou 
les bâtiments. 

2. Se blesser au dos, aux 
mains, s'écraser un membre 
lors de la manutention 
d'équipement ou de matériel 
divers. 

la. Emprunter les zones de 
passage libre de tout 
obstacle; 

b . S'assurer que les surfaces 
glissantes sont recou-
vertes d'abrasifs; 

c. Anticiper les opérations à 
risque, demeurer dans une 
zone sécuritaire à la vue 
des travailleurs; 

d. Respecter une distance 
sécuritaire de 5 mètres 
autour des équipements, si 
possible; 

e. Porter 1'équipement de 
protection individuel 
requis; 

2a. Utiliser l'équipement et 
le matériel appropriés et 
en bon état; 

b. Demander de 1 ' aide si 
l'objet est trop lourd ou 
trop volumineux (assurer 
une coordination); 

c. S'assurer d'avoir une 
bonne prise, utiliser la 
force des jambes et garder 
le dos droit; 

d. Éviter les mouvements 
brusques et les torsions 
du tronc; 

e. Tenir l'objet rapproché de 
son corps; 

f. Porter l'équipement de 
p r o t e c t i o n individuel 
requis; 
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ÉLIMINATION DES RISQUES PAR POSTE DE TRAVAIL (Atelier mécanique) 

FACTEURS 
RISQUE 

DE MOYENS DE PRÉVENTION 

3. Chuter, se cogner, se verser 
les pieds en montant ou en 
descendant d'un véhicule 

4. Accident de la circulation 
en effectuant des essais 
routiers 

"57 
g-

3a. 

c . 

d. 

4a 

b. 

c. 

d. 

e 

5. S'intoxiquer, avoir des 
irritations en utilisant des 
produits dangereux. 

5a 

b. 

c . 

Monter e t a e s c e q a r e race 
JfQiivéhiifcle 4âpl«Aa4isafl« 
r@§ue&spâ§itl?s Cd^aScSs 

e S ^ o B o n ^ ' t ; et 
''Torsions et tensions" • 
S'assurer de 1'arrêt 
complet du véhicule 

Respecter la règle des 
trois points d'appui (deux 
mains, un pied; deux 
pieds, une main); 

Porter 1'équipement de 
prot e c t i o n individuel 
requis. 

Respecter le code de la 
sécurité routière; 

A s s u r e r l ' e n t r e t i e n 
préventif du véhicule; 

Utiliser les techniques de 
la conduite préventive; 

Attacher sa 
sécurité; 

ceinture de 

Bien arrimer 1'équipement 
et le matériel confor-
mément au règlement sur 
les normes d'arrimage et 
au dépliant de 1'ASTE 
"L'arrimage, guide des 
normes et risques du 
métier". 

Respecter les prescrip-
tions de l'étiquette et de 
la fiche signalétique; 

S'assurer d'avoir une 
ventilation adéquate; 

Porter 1'équipement de 
pro t e c t i o n individuel 
requis. 
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ÉLIMINATION DES RISQUES PAR POSTE DE TRAVAIL (Atelier mécanique) 

FACTEURS DE MOYE 88 DE PRÉVENTION 
RISQUE 
6. Être ébloui en utilisant le 

photocopieur (danger pour 
rétine de l'oeil). 

6a. T o u j o u r s f e r m e r le 
couvercle durant l'utili-
sation, si possible; 

b . Ne pas regarder la lumière 
émise. 

7. Peut être exposé à tous les 
risques du mécanicien. 

7a. V o i r l es r e g i s t r e s 
concernant le mécanicien. 
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ÉLIMINATIONSDESERISQUESIPAR POSTE DE TRAVAIL (Atelier mécanique) 

9.1.2 MÉCANICIEN I ET II 
FONCTIONS ET TÂCHES 
MÉCANICIEN I ET II: 
- Effectue la réparation et l'entretien mécanique de 

l'équipement; 

- Fait des travaux d'inspection et d'entretien 
préventif; 

Peut être appelé à remplacer le contremaître; 

- Exécute des vérifications et des réparations sur 
des véhicules en panne sur la route; 

- Peut faire de la soudure à l'arc électrique et du 
coupage oxyacétylénique; 

- Occasionnellement, il peut effectuer des travaux 
de peinture. 

DESCRIPTION DES POSTES 
- Travaille dans 1'atelier mécanique et sur les 

routes (à l'occasion); 

- Utilise un véhicule du ministère, presse 
hydraulique, perceuse électrique, compresseur à 
air, outils pneumatiques, outils portatifs, meule 
électrique, appareil à monter et à démonter les 
pneus, écarteur de pneus, scie à métaux 
électrique, vérin hydraulique, palan électrique, 
pompe à l'huile et à graisse, treuil mobile 
(palan), aspirateur de gaz d'échappement, rivet, 
poste de soudage au gaz, soudeuse à arc 
électrique, une variété de produits dangereux. 

- De plus pour les travaux de peinture l'utilisation 
d ' une machine à décapage au sable, pistolet, 
sableuse, ciseau à tôle, serre-j oint, peinture, 
etc. 



DATE SECTION PAGE i 
95-05 7 7 

ÉLIMINATION DES RISQUES PAR POSTE DE TRAVAIL (Atelier mécanique) 

FACTEURS DE 
RISQUE 

MOYENS DE PRÉVENTION 

1. Frappé par ou contre un 
équipement, du matériel ou 
un obj et proj été en 
circulant dans l'atelier ou 
sur la route. 

la. Respecter une distance 
sécuritaire de 5 mètres 
autour des équipements si 
possible; 

b . Anticiper les mouvements 
des travailleurs et des 
équipements; 

c. Demeurer dans le champ 
visuel de l'opérateur, à 
l'intérieur d'une aire de 
travail sécuritaire; 

d . Rapporter toute anomalie 
constaté sur un équipement 
(véhicule) (signaux sono-
res , miroirs, dispositifs 
de sécurité, etc.); 

e. Porter l'équipement de 
p r o t e c t i o n i n d i v i d u e l 
requis. 
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ÉLIMINATION DES RISQUES PAR POSTE DE TRAVAIL (Atelier mécanique) 

FACTEURS DE 
RISQUE 

M0YEH8 DE PRÉVEHTIOH 

Être frappé p a r la 
"circulation" en débarquant 
du véhicule ou en circulant 
sur une route. 

2a. Arrêter le véhicule hors 
de la zone de circulation, 
si possible; 

b. Laisser les signaux 
lumineux en fonction; 

c. S'assurer que la voie est 
1 ibre avant de descendre 
du véhicule; 

d . S'assurer de la présence 
d ' u n e s i g n a l i s a t i o n 
adéquate, telle que 
prescrite au chapitre IV 
du règlement de la 
signalisation routière; 

e. Demeurer à l'intérieur de 
1'aire de travail ou 
s'assurer que la voie est 
libre, si on doit obliga-
toirement y circuler; 

Proj ection de particules ou 
de produits dangereux en 
vérifiant l'état de diverses 
pièces sur un véhicule. 

Se heurter, chuter, se 
coincer, se verser les 
p i e d s , à c a u s e d e 
l'encombrement des lieux ou 
du terrain accidenté. 

f. Porter 1'équipement de 
protection individuel 
requis. 

3a. Vérifier les pièces en 
gardant le visage en 
retrait le plus possible; 

b. Porter l'équipement de 
protection i n d i v i d u e l 
requis. 

4a. S'assurer du rangement de 
1' é q u i p e m e n t e t du 
matériel à l'intérieur de 
l'aire de travail; 

b. Emprunter les zones de 
passages libre de tout 
obstacle; 
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ÉLIMINATION DES RISQUES PAR POSTE DE TRAVAIL (Atelier mécanique) 

FACTEURS DE 
RISQUE 

MOYENS DE PRÉVENTION 

5. Se blesser au dos, aux 
mains, s'écraser un membre 
lors de la manutention 
d'équipement ou de matériel 
divers. 

c. S'assurer de la stabilité 
du sol et circuler 
lentement; 

d. S'assurer que les surfaces 
glissantes sont recou-
vertes d'abrasif; 

e. U t i l i s e r 1 ' é q u i p e m e n t 
approprié et en bon état; 

f. Porter l'équipement de 
protection individuel 
requis. 

5a. Utiliser 1'équipement et 
le matériel appropriés et 
en bon état; 

b. Demander de l'aide si 
l'objet est trop lourd ou 
trop volumineux (assurer 
une coordination); 

c. S'assurer d'avoir une 
bonne prise, utiliser la 
force des jambes et garder 
le dos droit; 

d. Éviter les mouvements 
brusques et les torsions 
du tronc; 

e. Tenir l'objet rapproché de 
son corps ; 

f. Porter l'équipement de 
protection individuel 
requis; 

g. Voir le dépliant ou 
recueil de la C.S.S.T. 
"Alerte action #58" et 
"Tensions et Torsions". 



DATE 
95-05 

SECTION 
9 

PAGE 
10 

ÉLIMINATION DES RISQUES PAR POSTE DE TRAVAIL (Atelier mécanique) 

FACTEURS 
RISQUE 

DE MOYENS DE PRÉVENTION 

6. Être ébloui, se brûler, 
intoxication en utilisant un 
p o s t e d e s o u d a g e 
oxyacétylénique. 

6a 

Chuter, se cogner, se verser 
les pieds en montant ou en 
descendant d'un véhicule. 

d 

7a 

b. 

8. Coupure, brûlures, surdité, 
entorse, électrocution en 
utilisant des équipements ou 
matériels présentant un 
danger (poste de soudage au 
gaz; machine à pneu; meule; 
scie à chaîne; etc.). 

c . 

d. 

8a 

b. 

Utiliser l'équipement et 
le matériel appropriés et 
en bon état; 

Éloigner toute matière 
inflammable des opérations 
pouvant générer des 
étincelles ou une source 
de chaleur. 

Avoir un 
proximité 
travail; 

extincteur à 
du 1 ieu de 

Porter des vêtements 
appropriés et l'équipement 
de protection individuel 
requis. 

S'assurer de 1'arrêt 
complet du véhicule; 

Monter et descendre face 
au véhicule en utilisant 
les dispositi fs d'accès 
propres et en bon état; 

Respecter la règle des 
trois points d'appui (deux 
mains, un pied; deux 
pieds, une main); 

Porter 1'équipement de 
protection individuel 
requis. 

Avoir reçu la formation 
sur les techni q u e s 
sécuritaires de travail; 

Utiliser 1'équipement et 
le matériel appropriés et 
en bon état; 
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ÉLIMINATION DES RISQUES PAR POSTE DE TRAVAIL (Atelier mécanique) 

FACTEURS DE 
RISQUE 

MOYENS DE PRÉVENTION 

9. Chute d ' un véh icule en le 
soulevant avec le vérin 
hydraulique (1i ft) ou un 
cric : être frappé par. 

c* Couper 1 ' a l i m e n t a t i o n 
électrique si elle n'est 
pas nécessaire (cadenasser 
les boîtes électriques au 
besoin); 

d . U t i l i s e r 1'équipement 
é l e c t r i q u e d a n s u n 
environnement sec; 

e. S'assurer de la stabilité 
du sol et circuler 
lentement; 

f. Éloigner toute matière 
inflammable des opérations 
pouvant générer des 
étincelles ou une source 
de chaleur; 

g . Porter des vêtements 
appropriés et l'équipement 
de protection individuel 
requis. 

9a. Utiliser 1'équipement et 
le matériel appropriés et 
en bon état; 

b . S ' a s s u r e r q u e l e s 
dispositifs de sécurité 
sont en place et 
opérationnels; 

c. S'assurer que les essieux 
sont alignés avec les 
cylindres avant de lever 
le véhicule; 

d. S'assurer que la transmis-
sion est placée au neutre; 

e. Vérifier les points 
d'appui avant le levage; 

f. Rapporter toute anomalie 
au responsable; 
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ÉLIMINATION; DES RISQUES PAR POSTE DE TRAVAIL (Atelier mécanique) 

FACTEURS DE 
RISQUE 

MOYENS DE PRÉVENTION 

10 Chuter en utilisant un 
escabeau ou une échelle 
extensible. 

g . Porter l'équipement de 
p r o t e c t i o n individuel 
requis. 

10a. U t i l i s e r 1 ' é q u i p e m e n t 
approprié et en bon état; 

b. S'assurer d'un bon appui 
au sommet et d'une bonne 
emprise au sol, selon le 
cas ; 

c. Travailler en équipe, 
lorsque requis; 

d . Avoir un bon angle 
d'inclinaison; 

e. Attacher l'échelle à son 
sommet avec une corde, si 
possible; 

f. Ne pas utiliser d'échelle 
à moins de 3 mètres d'une 
ligne électrique; 

g. Porter 1'équipement de 
p r o t e c t i o n i n d i v i d u e l 
requis; 

h . Voir le règlement sur les 
établissements industriels 
et commerciaux, sous 
section 3.6. 

11 Être intoxiqué par le 
monoxyde de carbone (CO) 
des véhicules qui est 
libéré dans l'atelier. 

lia. S'assurer 

b . 

c . 

d'avoir une 
ventilation adéquate; 

R a c c o r d e r le b o y a u 
d'évacuation des gaz au 
tuyau d'échappement du 
véhicule; 

Ouvrir les portes avant de 
démarrer le véhicule, si 
la température le permet; 
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ÉLIMINATIONDES:RISQUES ; PAR ; POSTÉ DE r ̂  (Atelier mécanique) 

FACTEURS DE 
RISQUE 

MOYENS DE PRÉVENTION 

e. 

12. Accident de la circulation 
en circulant sur les 
routes. 

f. 

12a. 

b . 

d. 

13 Être frappé par la 
" c i r c u l a t i o n " e n 
débarquant du véhicule ou 
en circulant sur une 
route• 

13a 

b. 

c . 

d. 

Éviter d'augmenter la 
révolution du moteur 
inut i1ement (avant de 
sortir un véhicule, par 
exemple); 

Emplir les réservoirs à 
air des véhicules avant de 
les redémarrer, pour 
diminuer le temps de 
marche à l'intérieur; 

S'assurer du fonction-
nement de l'alarme de co, 
le cas échéant. 

Respecter le code 
sécurité routière; 

de 

Assurer 1'entretien du 
véhicule; 

Utiliser les techniques de 
la conduite préventive; 

Attacher sa ceinture de 
sécurité; 

Bien arrimer l'équipement 
et le matériel. 

Arrêter le véhicule hors 
de la zone de circulation, 
si possible; 

Laisser les signaux 
lumineux en fonction; 

S'assurer que la voie est 
1 ibre avant de descendre 
du véhicule; 

S'assurer de la présence 
d ' u n e s i g n a l i s a t i o n 
adéquate, telle que 
prescrite au chapitre IV 
du r èg 1 ement de la 
signalistion routière; 
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ÉLIMINATION DES RISQUES PAR POSTE DE TRAVAIL (Atelier mécanique) 

FACTEURS DE 
RISQUE 

MOYENS DE PRÉVENTION 

14• S'intoxiquer, avoir des 
irritations en utilisant 
des produits dangereux. 

15. Irritation des yeux, 
inhalation de poussières 
lors du sablage au jet 
d'olivine ou de silice. 

e. Demeurer à l'intérieur de 
l'aire de travail ou 
s'assurer que la voie est 
libre, si on doit obliga-
toirement y circuler; 

f. Porter 1'équipement de 
protection individuel 
requis. 

14a. Respecter les prescrip-
tions de l'étiquette et de 
la fiche signalétique; 

b. S'assurer d'avoir une 
ventilation adéquate; 

c. Porter des vêtements 
appropriés et l'équipement 
de protection individuel 
requis. 

15a. Utiliser un équipement 
approprié et en bon état; 

b. Délimiter 1'aire de 
travail et restreindre au 
minimum le nombre des 
personnes autorisées à s'y 
trouver; 

c. Se placer à 1'extérieur 
pour effectuer cette 
opération, si possible; 

d. Porter l'équipement de 
protection individuel 
requis. 
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Exposition aux rayons UV 
et équipements 

de protection individuelle 
par Christian Beaudry1 

L'amincissement de la couche d'o-
zone ayant entraîné une augmen-
tation des rayons ultra-violets au 

niveau du sol, les experts s'entendent 
pour dire qu'il en a résulté un risque de 
développement de cancer de la peau et 
de cataractes. Ce danger étant désormais 
reconnu, l'employeur dont les travail-
leurs sont exposés aux rayons du soleil 
dans le cadre de leurs fonctions est-il 
tenu en vertu de la Loi sur la santé et la 
sécurité du travail (7) (ci-après la "LSST") 
de fournir a ceux-ci des équipements de 
protection individuelle pour les protéger 
d'un tel risque? 

C'est la question à laquelle devait 
répondre la Commission d'appel en ma-
tière de lésions professionnelles (ci-après 
la "CALP") dans l'affaire de Ville Lasalle 
et Syndicat des employés. Local 323 (2). 

Dans cette affaire, la Vil le de Lasalle 
vait émis en mai 1992 un communiqué 

dans lequel elle mettait en garde ses tra-
vailleurs contre les dangers des rayons 
U V et leur recommandait certaines pré-
cautions à cet égard. Le lendemain, la 

Commission de la santé et de la sécurité 
du travail (ci-après la "CSST') émettait 
un avis de correction reprochant notam-
ment à l'employeur de ne pas utiliser les 
méthodes et techniques visant à éliminer 
les risques pouvant affecter la santé et la 
sécurité des travailleurs en ne s'assurant 
pas que ceux d'entré eux qui étaient ex-
posés aû soleil aient ta protection re-
quise. 

- Quelques jours plus tard, deux tra-
vailleurs de la Ville ont refusé d'exécuter 
leur travail de jardinage à l'extérieur pré-
tendant que l'exposition aux rayons UV 
affectait leur santé. Dans son rapport 
d'intervention, la CSST a déterminé qu'il 
n'existait pas de danger justifiant les tra-
vailleurs à refuser d'exécuter leur travail 
et ce, principalement parce que les effets 
à court terme de la surexposition aux 
rayons UV seraient réversibles (sic). Ce-
pendant, par la suite, la CSST a émis de 
nouveaux avis de correction reprochant 
encore une fois à l'employeur de ne pas 
utiliser les méthodes et techniques visant 
notamment à éliminer les risques pour 
les travailleurs exposés au soleil. 

La Ville de Lasalle a contesté tous les 
avis de correction. Le Bureau de révision 
a rejeté toutes les contestations de l'em-
ployeur et confirmé les avis émis d'où 
l'appel logé à la CALP. 

Devant la CALP, les deux parties ont 
- fait témoigner des experts qui ont confir-

mé l'existence de dangers reliés à l'expo-
sition au soleil. Dans sa décision; tout en 
reconnaissant que les parties avaient ad-
mis que l'exposition au soleil pouvait 
entraîner le développement d'un cancer 
au niveau de la peau et des cataractes, la 
CALP a déterminé que l'employeur n'é-
tait pas tenu de fournir des lunettes de 
protection contTe les rayons UV ni de 
crème pour protéger la peau contre les-
dits rayons. 

Pour en venir à cette conclusion, 
après avoir fait, le relevé des différents 
articles de la LSST traitant de la protec-
tion et de l'élimination des dangers pour 
la santé, la sécurité ou l'intégrité physi-

1. Associé, Ogilvy, Renault. 
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que des travailleurs, la C A L P écrit aux 
pages 25 et 26: 

"À la lecture de ces articles, la 
logique et le bon sens nous per-
mettent d' identif ier que les dan-
gers que la Loi vise sont ceux 
qui résultentdes activités indus-
trielles ou tout autres travaux 
produisant des biens et services 
qui ne peuvent être éliminés à 
court terme et qui sont les consé-
quences de l'activité d u travail 
(...) 

Si le législateur avait voulu que 
les dangers reliés à la nature 
soient inclus dans la Loi, il l 'au-
rait clairement indiqué. 

Ainsi, les mesures de protection 
pour les travailleurs, telles que 
prescrites par l'article 51.11 de la 
Loi sont pour des dangers qu'on 
peut espérer é l iminer à la source 
à un moment donné..." 

En conséquence, la C A L P a accueilli 
l'appel de la Vi l le de Lasalle et déclaré 
~ue celle-ci n'avait pas à fournir à ses 
ravailleurs de lunettes ni de crème pour 

les protéger contre les rayons U .V . 

Bien que cette décision soit, à notre 
connaissance, la première rendue en ver-
tu de la LSST sur la question spécifique 
de la protection des travailleurs exposés 
aux rayons U V provenant de la nature, 
elle s'inscrit dans la foulée de celles anté-
rieurement rendues par la C A L P dans 
des cas où les t ravai l leurs refusaient 
d'exécuter un travail extérieur par temps 
froid. Dans de telles circonstances, on a 
généralement conclu que les travailleurs 
n'avaient qu'à porter les vêtements ap-
propriés, qu'ils soient ou non fournis par 
l 'employeur, et qu' i l ne pouvait s'agir là 
d 'un motif les justifiant de refuser d'exé-
cuter leur travail (3). 

R É F É R E N C E S 

1. LRQc. S-2.1. 

0 V i l l e de Lasal le et Syndicat des 
employés. Section locale 323, 93T-1191 
(CALP, le 16 octobre 1993). 

3. Pâtes Domtar Inc. et Dubuc, CALP le 7 
janvier 1987, No 08-00005-8603; D'Anjou 
et Mines Wabush, (1987) CALP774.B 
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ERGONOMIE - ARCHITECTURE 
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• PROGRAMME FONCTIONNEL ET TECHNIQUE 

• ÉVALUATION ET ADAPTATION DE POSTES 

f HHHIi? ' ' ' ' 
M M M M I M 

• RÉADAPTATION PROFESSIONNELLE 

• FORMATION ET INFORMATION 

RONALD LANDRY 
n *t|h.» ARCHITECTE ET ERGONOME n *t|h.» 

(514) 481-6852 

Problèmes de 
bruit ou de 
vibrations? a 

- ; H 
' ' \ 

v. •• i'V-*-' • i 

i v111 ywwiipDcçibclConsultants Inc.£ 
i .v M m 265/boûlyHymus; Bureau 2500 

11
1
 lKp.ointe-Claire (Québec) H9R1G6 

r) Téléphone (514) 630-4855, Télécopieur(5l4) 630-4595 \\ " 

m 

En faisant appel à notre 
équipe expérimentée, vous 
profitez d'une solide 
expertise en contrôle du 
bruit et des vibrations. 

• Acoustique, bruit et 
vibration 

• Contrôle du bruit et des 
vibrations 

• Étude de bruit détaillée 
• Établissement de 

programme de contrôle 
du bruit 

• Conception de 
correctifs de bruit 

• Projet clé-en-main pour 
implantation des 
correctifs 

• Conception acoustique 
de nouvelles installations 

• Évaluation de 
l'exposition aux 
vibrations appliquées a 
l'homme 

• Analyse avancée des 
vibrations 

Pour plus d'information, appelez: 

Gilles Leroux, 
Directeur, 
développement des affaires 
1-800-363-4855 

MÉDIGESTAL INC. 
• Expertise médico-légale. 

• Examen pré-emploi et en cours d'emploi. 

G Bilan de santé pour cadres. 

• Contrôle de la consommalion de drogues 
et d'alcool en milieu de travail. 

• Gestion des lésions professionnelles (CSST). 

G Évaluation ergonomique de postes de travail. 

1800, boulevard Le Corbusler, Bureau 101, Laval (Québec) H7S 2K1 
Téléphone 688-4451 Télécopieur 688-8566 
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Les rayons ultraviolets et la santé 
par Louise De Guire 1 et Louis Drouin 2 

Depuis quelques temps on en-
tend beaucoup parler de l'amincis-
sement de la couche d'ozone et 
des dangers présumés qui en dé-
coulent. Plusieurs messages 
contradictoires sont véhiculés dans 
les médias: d'un côté, les publici-
tés pour bronzer sous-tendues par 

dée qu'être bronzé donne un air 
santé, et de l'autre les cam-

pagnes des dermatologues recom-
mandant la prudence face à 
l'exposition au soleil. 

Qu'en est-Il vraiment et com-
ment s'articulent entre eux l'amin-
cissement de la couche d'ozone, 
l'exposition aux rayons ultraviolets 
(RUV) et les risques pour la santé? 

LA COUCHE D'OZONE 
Environnement Canada émet, depuis , 

mars 1992, des communiqués donnant de 
l'information sur l'état de la couche d'o-
zone. Cette préoccupation remonte à 1974 
alors que Rowland et Molina dévelop-
paient une théorie associant la destruction 
de la couche d'ozone à l'utilisation des 
chlorofluorocàrbones (CFC). En 1978, 
cette théorie a conduit au bannissement 
des CFC dans les aérosols aux États-Unis 
( / ) . Cependant, ce n'est qu'en 1985 que 
l'amincissement de la couche d'ozone a. , 
été observé au-dessus de l'Antarctique 
(2). 

LES RAYONS ULTRAVIOLETS 
L'amincissement de la couche d'o-

zone a des répercussions sur la santé de 
l'humain, dans la mesure où sa fonction 
de filtration des rayons ultraviolets, pro-
venant du soleil est atteinte. Les R U V 
peuvent aussi originer des lampes artifi-
cielles comme les fluorescents, les 
lampes à bronzer et de photothérapie et 
les lampes de projecteùr. On en retrouve 
également en milieu de travail, notam-
ment dans les fonderies et les imprime-
ries, et lors des travaux de soudage. 

Les R U V se divisent en trois catégo-
ries, les U V A (320-400 nm), les U V B 

(280-320 nm) et les U V C (200-280 nm). 
La couche d'ozone bloque les U V C et 
filtre les U V A et les UVB. Ce sont les 
U V B , et dans une moindre mesure les 
U V A , qui sont responsables des effets sur 
la santé que nous décrirons (5). 

Bien qu'ayant des effets bénéfiques 
comme la conversion du 7-déhydrocho-
lestérol en vitamine D qui prévient le ra-
chitisme (4), l'exposition aux R U V peut 
aussi occasionner des problèmes de santé. 

LES RISQUES POUR LA SANTÉ ET 
LEUR RELATION AVEC 
L'EXPOSITION AUX RAYONS 
ULTRAVIOLETS 

Les effets de l'exposition au soleil 
sont principalement les "coups de soleil", 
le vieillissement précoce de la peau, les 
réactions photoallergiques et/ou photo-
toxiques causées par certaines substances 
chimiques ingérées ou appliquées sur la 
peau, les cancers cutanés, les cataractes et 
une immunosuppression. Les coups de 
soleil, le vieillissement de la peau et les 
réactions photoallergiques/phototoxiques 
sont des phénomènes bien connus. Nous 
reverrons donc les cancers et les cata-
ractes et ne ferons qu'aborder l'atteinte 
immunitaire car c'est un domaine de re-
cherche en pleine évolution. 

M.D., M.Sc., Département de santé 
communautaire, Hôpital Sacré-Coeur de 
Montréal. 

2. M.D., M.P.H., C.S.P.Q., Département de santé 
communautaire, Hôpital du Sacré-Coeur de 
Montréal. 

• SOLEIL 

• LAMPES ARTIFICIELLES: 
-Fluorescents; 
-Lampes à bronzer et de photothéra-

pie; 

-Lampes de projecteur. 

• TRAVAIL DANS LES FONDERIES ET IM-
PRIMERIES 

• SOUDURE 
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Les cancers de la peau 

On connaît trois types de cancers re-
liés à l'exposition aux R U V : l'épithélio-
ma basocellulaire, l 'épiihélioma spino-
cel lu lare et le mélanome. Les épithélio-
mas basocellulaires et spino-cellulaires 
sont des cancers ayant un meilleur prono-
stic que les mélanomes cutanés qui peu-
vent être fatals (5). I l faut toutefois noter 
qu 'un mélanome dépisté lorsqu 'il a moins 
de 0,76 m m d'épaisseur présente lui aussi 
un bon pronostic (6) . 

L' incidence des cancers de la peau, 
particulièrement des mélanomes, est en 
augmentation partout dans le monde (7) et 
cette tendance est observée depuis les an-
nées 40 (8). Les taux de cancers de la peau 
sont difficilement accessibles pour le Ca-
nada entier. Toutefois, en Alberta, où l 'on 
dispose d 'un intéressant registre des tu-
meurs, on notait en 1989 qu'un tiers des 
nouveaux cas de cancer étaient des can-
cers de la peau. Ces tumeurs malignes 
étaient les plus fréquentes, dépassant les 
cancers du poumon (9 %) , du sein (9 % ) 
et du tractus gastro-intestinal (14 %) . Le 
Québec quant à lui présente un tableau 
différent, les taux y étant généralement 
plus bas (9). Les données disponibles 
pour notre province montrent qu'en 1988, 
7,4 % des nouveaux cas de cancer sont 
des cancers de la peau, ce qui correspond 
à une incidence de 29 /100 0 0 0 habitants 
(10). L' incidence du mélanome cutané est 
de 5 /100 0 0 0 (10). Ces divergences entre 
les provinces laissent penser qu' i l peut y 
avoir une sous-déclaration au Québec ou 
que les habitudes de vie ou facteurs de 

• ÉDUCATION SUR LES FACTEURS DE 
RISQUE AUPRÈS DES GROUPES CI-
BLES: 
-enfants et parents de jeunes enfants; 
-vacanciers; 
-sportifs; 
-travailleurs à l'extérieur; 
- personnes ayant le teint, les cheveux et 

les yeux clairs; 
-personnes ayant des naevi. 

• PROMOUVOIR DE SAINES HABITUDES 
FACE A L'EXPOSITION AU SOLEIL ET 
AUX UV ARTIFICIELS: 
—déconseiller le bronzage; 
-diminuer le temps d'exposition; 
-éviter les heures où le soleil est plus 

intense; 

• PEAU: 
-coups de soleil; 
-vieillissement précoce de la peau; 
-réaction photoallergique/phototoxique; 
-cancers de la peau: épithelioma baso-

cellulaire. épithélioma spino-cellulaire, 
mélanome cutané. 

risque sont différents d'une province à 
l'autre. 

En 1992, on est ime q u ' e n v i r o n 
50 000 Canadiens développeront un can-
cer delapeau. Parmi ceux-ci, 3 100 seront 
des mélanomes et 540 personnes décéde-
ront de ce dernier cancer (9). 

Des nombreuses études qui ont per-
mis d'établir une relation entre le cancer 
de la peau et l'exposition au soleil, on 
peut retenir les résultats suivants: 

• les taux de ces cancers augmentent in-
versement avec la latitude, donc en 
fonction de l'exposition aux R U V ; à 
quelques exceptions près, les peuples 
résidant plus près de l'Êquateur pré-
sentent les taux les plus élevés (7,8, 
11,12); 

• les personnes ayant le teint, les che-
veux et les yeux clairs sont plus à ris-
que de développer des cancers de la 
peau (5); 

• l'augmentation de la durée d'exposi-
tion au soleil est directement associée 
à l'augmentation des épithéliomas ba-
socellulaires et spino-cellulaires (5); 

• les épithéliomas basocellulaires et spi-
no-cellulaires sont plus fréquents sur 

-porter des verres fumés, crèmes so-
laires. chapeaux, vêtements opaques; 

-développer des aires protégées du so-
leil; 

-légiférer pour que les manufacturiers 
indiquent l'efficacité de la protection 
des crèmes solaires et lunettes fumées 
contre les UVB et UVA; 

-déconseiller le recours au bronzage ar-
tificiel; 

-pratiquer périodiquement un auto-exa-
men de la peau. 

• SURVEILLANCE DES MALADIES ASSO-
CIÉES AUX RAYONS ULTRAVIOLETS ET 
DES COMPORTEMENTS: 
-cancers de la peau; 
-cataracte. 

• YEUX: 

—cataractes. 

• SYSTÈME IMMUNITAIRE: 

—immunosuppression. 

les zones de peau exposées au soleil 
(5) ; 

• contrairement aux épithéliomas, les 
mélanomes cutanés seraient associés à 
une exposition courte à des degrés in-
tenses de soleil; les coups de soleil 
importants survenus dans l'enfance 
prédisposeraient également à leur dé-
veloppement (13)\ 

• les mélanomes sont plus fréquemment 
observés sur les zones de la peau non 
exposées au soleil (5); 

• la présence de naevi sur la peau repré-
sente un facteur de risque pour le mé-
lanome cutané (5) ; 

• l 'amincissement de la couche d'ozone 
étant documenté depuis les années 70 
et l 'augmentation des cancers de la 
peau étant observée depuis les années 
40, il est plus probable que l'augmen-
tation des cancers soit associée à des 
changements au niveau des habitudes 
de vie comme une exposition au soleil 
plus marquée et une façon différente 
de se vêtir survenus à cette époque. Le 
temps de latence nécessaire au déve-
loppement du cancer étant habituelle-
ment long, si l'amincissement de la 
couche d 'ozone persiste et qu'ainsi 
l 'exposition aux R U V augmente, l 'ef-
fet de celle augmentation ne se verrait 
que dans plusieurs années. 

La relation entre l'exposition à des 
lampes artificielles et le développement 
de mélanome cuiané a aussi été étudiée. 
Les résultats concernant l'exposition aux 
fluorescents sont contradictoires (13-15), 
mais laissent croire que ce facteur de ris-
que est moins important. Le peu d'études 
menées en mil ieu de travail sur l'exposi-
tion à des lumières autres que les fluores-
cents sont négatives (16,17). Cependant, 
les études sur les lampes à bronzer et de 
photothérapie suggèrent qu'elles sont as-
sociées à un risque accru de mélanome 
(17,18). 
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Les cataractes 
O n estime à 17 000 0 0 0 le nombre de 

personnes souffrant de cataracte (opacité 
du cristallin) dans le monde (9). C in -
quante pour cent de ces cas résulteraient 
de causes qui pourraient être évitées ou 
contrôlées telles que la consommation de 
tabac, d 'a lcool , de médicaments (sté-
roïdes, diurét iques) , le diabète et les 
R U V . Le cristallin est particulièrement 
sensible aux radiations ionisantes et infra-
rouges. Il est aussi affecté par les micro-
ondes (79). 

Le nombre de cas de cataracte aug-
mente avec Tâge et la prévalence de la 
cécité due à cette maladie passerait de 
16,7/100 0 0 0 chez les personnes âgées de 
45-64 ans à 487 ,5 /100 0 0 0 chez les plus 
de 85 ans. Les cataractes sont plus fré-
quentes chez les femmes. Elles sont aussi 
plus souvent observées dans les pays tro-
picaux (19). 

L'association entre l'exposition au 
soleil et les cataractes provient d'études 
semblables à celles qui ont été menées sur 

cancers de la peau. Cependant, deux 
ludes plus récentes, où Ton retrouve des 

mesures d'exposition aux R U V , montrent 
une association statistiquement significa-
tive avec la quantité de R U V auxquels ont 
été exposés des "bateliers" (watermen) 
(20). 

L'atteinte du système Immunitaire 
Chez l 'animal, l 'exposition aux U V B 

altère certaines fonctions du système im-
munitaire en provoquant une diminution 
de la proportion des lymphocytes T , une 
augmentation des lymphocytes suppres-
seurs, une altération des cellules de Lan-
gherans, etc. I l en résulte une suppression 
des réponses immunita i res normales. 
Celle immunosuppression joue un rôle 
important dans la pathogenèse de l 'épi-
théliomaspino-cellulaire et possiblement, 
mais cela reste à prouver, pour les autres 
formes de cancers de la peau. Elle joue 
également un rôle dans l'augmentation de 
l'incidence de certaines maladies infec-
tieuses comme par exemple l'herpès et les 
mycoses. 

C h e z l ' h u m a i n , m ê m e si les re-
cnerches sont moins nombreuses, l 'expo-
sition aux U V B amène également une 
altération des fonctions immunitaires et 
jouerait un rôle dans le développement 

des cancers de la peau autres que le méla-
nome (21,22). 

Celle hypothèse est renforcée par 
l'observation de l'augmentation de l'inci-
dence des épilhélioma spino-ccllulaires 
chez les patients ayant subi des transplan-
tations rénales et étant sous thérapie im-
munosuppressive (21). 
LA GESTION DU RISQUE 

Les actions à prendre sont principale-
ment de deux ordres: au niveau de la po-
pulation, diminuer l'exposition aux R U V 
et se protéger et au niveau des profession-
nels de la santé, surveiller l 'évolution des 
taux des maladies associées à l'exposition 
et les comportements et faire l'éducation 
du public. 

DIMINUTION DE L'EXPOSITION 
ET PROTECTION 

Les populations les plus à risque de 
cancer de la peau sont les gens qui ont le 
teint clair, des naevi et ceux qui sont ex-
posés au soleil. On pense alors aux vacan-
ciers, aux sportifs, aux travailleurs à 
l 'extérieure! aux enfants. Des actions doi-
vent être entreprises à leur niveau en 
terme d'éducation sur les dangers et les 
moyens de diminuer l'exposition au soleil 
et/ou de se protéger. 

Les personnes qui ont le teint clair et 
des naevi devraient apprendre à surveiller 
a t ten t ivement leur peau, soit e l les-
mêmes, soit par leurs parents ou conjoint, 
pour dépister les lésions alors qu'elles 

Il faut bien observer les tâches brunâ-
tres surélevées qui changent de cou-
leur, de forme ou de grosseur ou 
encore des lésions qui ne cicatrisent 
pas. 

présentent encore un bon pronostic. Tout 
changement d'apparrence de la peau et 
tout accroissement des lésions devraient 
être signalés au médecin. 

Les enfants cl leurs parents ainsi que 
les travailleurs à l'extérieur devraient ap-
prendre à se protéger du soleil en portant 
des lunettes fumées, un chapeau, des vê-
lements opaques, des crèmes solaires 
ayant un facteur de protection d'au moins 
15 qui protège des U V B et le produit qui 
filtre aussi les U V A . Les cours d'école et 
les terrains de jeux devraient bénéficier 
d'abris couverts ou d'arbres. 

La pratique d'activités de loisir ou de 
sports pourrait se faire en dehors des 
heures où le soleil est le plus intense dans 
la journée, diminuant ainsi l'exposition. 
SURVEILLANCE DES MALADIES 
ET DES COMPORTEMENTS 

I l est important de suivre l 'évolution 
des taux des maladies pour connaître 
l 'ampleur du problème, cibler les popula-
tions à risque, suivre l 'évolution de la 
maladie en icrmc de pronostic et mesurer 

Geneviève et Julien profitent du 
soleil de 16 heures pour s'amuser 
en toute sécurité sur la plage. lis 
se protègent des RUV en portant 
un vêtement opaque, un chapeau, 
un crème solaire d'au moins 15 et 
des lunettes fumées. 
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1 'impact des campagnes de prévention qu i 
devraient conduire à la diminution du 
nombre de cas. 

Le suivi des cancers de la peau pour-
rait se faire à l 'aide du Fichier des tumeurs 
du Québec, organisme qui collige tous les 
cas de cancer qui sont hospitalisés. Les 
cas non-hospitalisés de cancer de la peau 
pourraient être dénombrés et décrits au 
moyen d'une étude menée auprès des der-
matologues et plasticiens du Québec (ré-
seau de médecins sentinelles). 

Le suivi des cataractes est un peu plus 
problématique. Comme il n'existe pas de 
registre des cas de cette maladie, une en-
quête périodique, par exemple aux 5 -10 
ans permettrait d 'en déterminer l ' impor-
tance et révolut ion. Les consultations aux 
médecins ophtalmologistes, documentées 
via la Régie d'assurance maladie du Qué-
bec, pourraient aussi représenter une piste 
intéressante. 

Les habitudes de vie comme la façon 
de se vêtir et l 'exposition au soleil ou à 
des lampes artificielles sont importantes à 
suivre car elles sont une mesure indirecte 
de l'exposition. Ceci pourrait aussi se 

faire au moyen d'enquêtes périodiques. 
Bien entendu, la mesure des R U V eux-
mêmes est la façon adéquate de quantifier 
l'exposition, ce qu'Environnement Cana-
da envisage de faire. 

Enfin, l'éducation du public par les 
médecins traitants concernant les dangers 
de l'exposition au soleil et des moyens 
préventifs à mettre en oeuvre est égale-
ment importante. 

En guise de conclusion, ajoutons que 
toutes ces actions visent à changer les 
comportements des Québécois car il est 
faux de croire qu'une peau bronzée est 
synonyme de santé. En réalité, le bron-
zage est une réaction de la peau à l'agres-
s i o n des R U V . S ' i l est v r a i que 
l 'exposition au soleil a un effet cancéri-
gène via l'atteinte immunitaire, une telle 
exposition ne devrait être envisagée que 
pour combler les besoins en vitamine D . 

Dix à quinze minutes d'exposition au so-
leil, de deux à trois fois par semaine suf-
firaient à répondre à ces besoins (23). À 
ce moment-là, le bronzage, qui découle 
d'une exposition au soleil ou à des lampes 
artificielles, ne serait pas un comporte-

ment sanitaire, ni une façon de prévenir le 
cancer de la peau. 

Un colloque tenu en mars 1992 à Ot-
tawa sur ce sujet devrait aboutir à la for-
mulation de recommandations auprès du 
Ministre de la santé el ces dernières de-
vraient être disponibles sous peu (9). 
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I PARLONS SANTÉ-SÉCURITÉ 

Le soleil n'est plus ce qu'il était... 
Un titre de roman à douce odeur rétro, pensez-vous ? Nenni. Il 
s'agit plutôt d'une histoire réelle, à forte odeur de roussi. Cette 
année, plus de 47 000 Canadiens apprendront qu'ils sont 
atteints d'un cancer de la peau. Le coupable, dans près de 
90 % des cas ? Le soleil... Si vous devez travailler en plein 
air, faites en sorte que ce dieu rayonnant ne se paie pas votre 
peau, et... protégez-vous ! 

epuis une dizaine d'années, les 
dermatologistes sont préoccupés 
et ils ne cachent pas leur inquié-

tude à la population. Ils ont. du reste, 
été les premiers à sonner l'alarme et à 
mettre les fervents du bronzage illimité 
en garde : le style barbecue, les con-
cours de cuisson d'épiderme sur grill de 
sable, c'est fini ! « En 1974, les derma-
tologistes du Québec ont diagnostiqué 
I 947 cas de cancer de la peau1, rappelle 
le D r Pierre Ricard, président de l'Asso-
ciation des dermatologistes du Québec. 
À ce chiffre, précise-t-il, il faut ajouter 
près de 770 autres cas observés par nos 
collègues, généralistes et spécialistes.» 
Près de 20 ans plus tard, les statistiques 
ont fait un saut à donner la chair de 
poule : « En 1991, nous avons découvert 
8 820 cas de lésions cancéreuses — et 
nos collègues près de 3 500 - , révèle le 
spécialiste. En 1992, près de 15 000 per-
sonnes ont appris d'un dermatologiste, 
ou d'un praticien généraliste ou spécia-
liste, qu'elles avaient un cancer de la 
peau. Cela veut dire une augmenta-
tion de plus de 413 % en un peu moins 
de 20 ans. » 

D'après le D r Ricard, nous payons 
actuellement pour nos vieux péchés 
solaires, nos excès passés : « Les lésions 
de la peau causées par une exposition 
exagérée au soleil s'accumulent au fil 
des ans et gonflent la facture de la dette 
à payer. C'est une affaire de temps et 
l'échéance moyenne est de 15 ans», 
soutient le spécialiste. Voilà pourquoi 
ce qui importe maintenant aux derma-
tologistes québécois, c'est que leur 
message passe : « O n ne s'expose plus 
au soleil sans protection, que ce soit 
pour le plaisir ou pour le travail ! » 

L'été, bon nombre de jeunes trou-
vent un emploi qui les oblige à travailler 
à l'extérieur. Ils se joignent à d'autres 

' Selon les données de la Régie de l'assurance 
maladie du Québec. 

travailleurs adultes de plein air - per-
manents ou saisonniers - et font du 
reboisement, de l'entretien de pelouse, 
de l'aménagement paysager, de la cul-
ture maraîchère, de la cueillette de 
petits fruits, de la surveillance ou de 
l'animation sur les plages, les courts de 
tennis, dans les parcs, les bases de plein 
air, les camps, etc. «Toutes ces person-
nes, de même que les travailleurs de 
la construction, les pompistes, les pê-
cheurs, etc., ont grand intérêt à porter 
chemise à manches longues, pantalon 
long, chapeau à large bord - 7 cm de 
chaque côté - ou casque, casquette à 
visière ou de type légionnaire, précise 
le D r Ricard. Ils doivent en outre 
protéger leur peau en utilisant un écran 
solaire avec un facteur minimal de 
protection (FP) de 15. » 

:i Gare aux photo-
" sensibilisants ! 

Certains médicaments, notam-
ment de la famille des diuréti-
ques, des antibiotiques, des tran-
quillisants, et certains supplé-
ments alimentaires, (céleri, navet, 
persil) peuvent augmenter la 
réceptivité de la peau au rayon-
nement solaire et, par ricochet, le 
risque de brûlure. Lé D r Ricard 
recommande aux personnes en 
cure de consulter, leur médecin 
traitant ou leur pHarmacien sur 
le potentiel phdtosensibilisant 
des médicamerits' j rescr i ts et 
sur celui des;isupî)léments ali-

. mentaires en vêhtfeHbreQu'ils 
* décident' de iconsommer^ << Par 

*;• mesure de prudence^ces person-
(>vv nés devraient'.Qptër pour ,une: 
; • crème avec un PP>dé30. » ' P 

Il faut étaler la crème ou la lotion 
soigneusement et en quantité suffisante 
sur toutes les parties exposées, avant-
bras, jambes, dessus de pieds, arrière 
des genoux, si l'on tient absolument à 
porter chandail à manches courtes et 
bermudas. Ne pas oublier les oreilles, 
le nez, le cou et les mains. Il est re-
commandé d'appliquer l'écran solaire 
au moins 15 à 20 minutes avant l'expo-
sition, histoire de permettre à la peau 
de digérer ses ingrédients actifs. Les 
lèvres doivent aussi être protégées à 
l'aide d'un baume écran, et les yeux au 
moyen de lunettes. En cas de transpira-
tion excessive, ne pas hésiter à recom-
mencer l'application. 

Bêtes et méchants 
I l existe trois types de cancers de la 
peau : le mélanome cutané, l'épithé-
lioma basocellulaire et l 'épithélioma 
spinocellulare. « Le premier, très viru-
lent, est en nette progression au Québec, 
croit le D r Ricard. Aux États-Unis, on 
en répertorie 3 500 cas par année; de ce 
nombre, un cancer sur six est mortel. » 
Dans une étude2 publiée par la Table 
patronale de concertation en santé et 
sécurité du travail, Jean-Pierre Gauvin, 
physicien, hygiéniste industriel et vice-
président de l'Association internationale 
de radioprotection, rappelle qu'en 1992, 
3 100 Canadiens ont appris qu ' i l s 
avaient un mélanome cutané. De ce 
nombre, 540 en mourront. L'épithé-
lioma basocellulaire est moins dange-
reux et, dans 99 % des cas, la lésion 
cancéreuse siège sur le front, le nez 
ou... le cuir chevelu. «Les personnes 
chauves oublient trop souvent de proté-
ger cette région dégarnie de leur anato-
mie et le soleil a beau jeu », s'exclame le 
spécialiste. L 'épi thél ioma spinocel-
lulare est peu fréquent, mais il est néan-
moins dangereux parce que, tout com-
me le mélanome cutané, il peut libérer 
des métastases. » 

Là ne s'arrêtent pas les méfaits de 
l'astre du jour, hélas! « L e soleil peut 
également causer une kératose achtini-
que, précise le D r Ricard. La peau rou-
git, se fragilise et saigne à la moindre 
éraflure. Or une kératose peut servir 

2 Exposition au rayonnement solaire, risques 
professionnels et moyens de protection, 1992. 
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de lit au cancer, plus panicuiierexpont a. 
l'épithéltéma spinocellulare», fiobs&jS 
cnértfllictp ' 1 

er, plus particulièreipe 

. spécialiste. 
Le soleil joue enfin un autre vilain 

tour aux humains. Il accélère le viei 1 is-
sement biologique normal de la peau, 
favorise l'apparition-de certaines rides 
et ridules, notamment les pattes d'oie 
auiour des yeux, de comédons et de ta-
ches brunes, des lengicides dans le jar-
gon scientifique. Ces taches, surnom-
mées fleurs de cimetière, peuvent se 
transformer en mélanome cutané. «Je 
reçois souvent des personnes dont les 
avant-bras sont littéralement criblés de 
lengicides. Quand je leur explique à 
quoi elle sont dues, elles me répondent : 
Le soleil? Mais je n'en prends pas beau-
coup. Vous devez vous tromper, ce sont 
simplement des taches de vieillisse-
ment. Les gens ont du mal à reconnaître 
qu'ils ont été imprudents, à comprendre 
qu'une peau bronzée n'est pas un signe 
de santé. El le est, au contraire, la 
preuve d'une agression. » 

-

On ne peu' " 
deilUr. M a i s ! 

•êi 
reprendre|la sa 
D r Ricarcfi&On p 

ipecner^ia>jpeau 
toutefoïf^Siçpar-

l'heure, pSut. 
reusë^expression du 

du même coup. 
prévenir I 'àpparit ion.sde cataractes. 
Selon les ophtalmologistes, il existe en 
effet un lien direct entre leur dévelop-
pement et l'exposition à long terme 
aux rayons ultraviolets. 

Rayon rayons 
Beau temps, mauvais temps, le soleil 
dispense ses rayons, notamment les 
U V A responsables du vieillissement et 
des taches, les U V B responsables des 
coups de soleil, et les U V C dangereux 
pour la santé, mais en grande partie fil-
trés par la couche d'ozone. L 'amin-
cissement récent, de 4 à 8 % 3 de la 
couche d'ozone4 , véritable écran de 
protection pour la tene, a eu pour effet 
de laisser passer plus de rayons et d'aug-
menter, par la même occasion, les possi-. 
bilités de coups de soleil et de brûlures. 

Comment choisir écran et lunettes 
Il existe sur le marché une quantité 
impressionnante de crèmes, de lo-
tions, de gels pour la peau, de baumes 
pour les lèvres et de lunettes. Quels 
produits sont les meilleurs? Le ma-
gazine Protégez-vous en a testé 
toute une panoplie^. Les spécialistes 
recommandent aux consommateurs 
de lire attentivement les étiquet-
tes. Quoi regarder en premier lieu? 
Le facteur de protection (FP), variant 
de 2 à 39. Les écrans solaires sous 
forme de crème, de lotion, ou dans un 
proche avenir, de vaporisateurs, «ne 
sont pas destinés à permettre l'aug-
mentation de la durée d'exposition au 
soleil, mais simplement d'accroître 
le degré de protection lorsqu'on 
s'expose au soleil7. » Dans les faits, le 
FP établit une comparaison entre le 
temps nécessaire au soleil pour brûler 
la peau non protégée et le temps 
pendant lequel on peut rester dehors 
sans brûler grâce à l'écran solaire8. 

Certains écrans contiennent du 
PAB A (acide para-amino-benzoïque) 
et d'autres de l'oxyde de zinc ou du 
dioxyde de titane. Certaines per-
sonnes .sont allergiques au PABA. 
Aussi le D r Ricard recommande 
d'acheter d'abord un petit format, 
histoire de tester le produit. Le spé-
cialiste recommande également de 
vérifier la date de péremption de 
l'écran solaire au moment de l'achat. 
« L e plus sûr, c'est encore de le re-
nouveler tous les ans et de ne jamais 
laisser la bouteille traîner au soleil 
ou encore sans bouchon. » • 

6 19 lotions solaires : lesquelles vous proté-
geront le mieux cet été?, juin 1992. Les 
lunettes de soleil, juin 1991. 

7 Bonjour soleil!, publié par l'Association.ca-
nadienne de dermatologie. 

8 En théorie, lorsque vous employez un écran 
solaire ayant un FP de 15, vous pouvez rester 
au soleil sans risque de brûlure quinze fois 
plus longtemps que si vous n'aviez aucune 
protection. 

^ ^ Au printemps dernier, le mois de 
mfcrs, dans une merveilleuse échappée 
vers le beau temps, a donné aux Québé-
cois trois jours consécutifs de soleil. 
Le lundi suivant cette lumineuse orgie, 
le D r Ricard et plusieurs de ses collè-
gues recevaient des skieurs, des jeunes 
- et même des bébés - brûlés au deuxiè-
me degré. «Ce qui est troublant, c'est 
que certaines de ces personnes avaient 
pourtant pris le soin de s'enduire le 
visage d'une crème protectrice, fait-il 
remarquer. Les scientifiques nous di-
sent qu'en raison de divers phénomènes 
climatiques, c'est au printemps que la 
couche d'ozone est la plus mince. 
Serait-ce là la raison de ces accidents ? » 

Une des missions confiées à la 
navette spatiale Discovery consiste 
justement à tenter de comprendre les 
mécanismes de la dégradation de la 
couche d'ozone au-dessus du Canada 
et de l'Europe. «Nous ne saisissons 
pas bien les détails de ce processus, ni 
l'évolution de l'atmosphère au. cours 
des cent prochaines années, admet 
Mike Gunsome, responsable de l'expé-
rience A T M O S (Atmospheric Trace 
Molecule Spectroscopy) de Discovery, 
ét chercheur au Jet Propulsion Labora-
tory. «Si nous parvenons à expliquer 
son évolution récente, nous pouvons 
espérer prévoir aussi l 'avenir5 .» D' ic i 
à ce que les scientifiques fassent toute 
la lumière sur ce mystère ozonal, il 
nous faudra tous redoubler de prudence 
et de vigilance. Nous rappeler que cer-
taines surfaces comme la neige, le béton, 
le sable, l'eau, réfléchissent et intensi-
fient jusqu'à 50 % les ultraviolets. Que 
la plupart des ultraviolets nocifs peu-
vent traverser les nuages, la brume, le 
brouillard et même l'eau (on peut en ef-
fet attraper un coup de soleil par temps 
couvert ou même en faisant de la plon-
gée sous-marine!) Bref, que le soleil 
n'est vraiment plus ce qu'i l était... • 

Monique Legault Faucher 
1 D'après un groupe de scientifiques du Centre 

de Huntsville en Alabama. 
4 Selon J.P. Gauvin, la concentration d'ozone 

atmosphérique est demeurée relativement 
stable jusqu'aux années 1965. 

5 Agence France-Presse. 
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AGRESSEURS BIOLOGIQUES 

par Robert Richards1 

Quand les cas de rage 
se multiplient 

Au musée des horreurs, la 
rage se taille une place de 
choix. Maladie mortelle tant 
chez les animaux que chez les 
humains, cette infection virale 

illque une encéphalite 
uuiiloureuse avant d'entraîner 
la victime vers une paralysie et 
la mort. 

De nombreux travailleurs 
tels ceux des fourrières, les 
vétérinaires, les agents de 
conservation de la faune, les 
spéléologues et les trappeurs 
figurent parmi les personnes à 
haut risque lors des épizooties. 

Heureusement, de nos 
jours, grâce à l'application de 
diverses mesures dont la 
vaccination, les victimes 
humaines se font très rares au 
Canada et aux États-Unis. 

1. Rédacteur en chef, Travail et santé. 

Andrée Lafaille, 
vétérinaire, a déjà dû 
euthanasierdes 
chiens à la demande 
de leur maître car 
ceux-ci ne pouvaient 
rencontrer tes 
exigences de la 
quarantaine. 

En e f f e t , d e p u i s 1985 on ne 
c o m p t e a u c u n e v i c t i m e hu-
maine due à la rage au Canada 

malgré certaines épizooties telles que 
l'on en connaît actuellement dans cer-
taines régions du Québec. Parmi les 
mesures de contrôle, l ' information doit 
jouer un rôle de premier plan. 

Le secteur de Saint-Jean-sur-Riche-
lieu a été durement éprouvé depuis 
quelques mois par la rage. La période 
de pointe a eu lieu entre octobre 1991 et 
mai 1992. Avec u n grand total de 193 
cas dont 125 renards, c'était un phéno-
mène nouveau pour les spécialistes de 
cette région. Nous avons rencontré des 
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vétérinaires et un médecin qui ont eu à 
prendre des décisions face à diverses 
situations. 

JE NE RECONNAIS PLUS 
MON CHIEN 

Le chien jovial, amical, toujours à 
la recherche de quelqu'un qui pourrait 
le caresser devient sans aucune autre 
raison prostré. Il se cache à la vue des 
gens et semble même effrayé par leur 
présence. Souvent il semble impatient; 
il peut se mettre à mordre sauvage-
ment une branche d'arbre poussée par 
le vent si ce n'est son maître. Les pro-
pr iétaires nous consultent parfois 
parce que leur chien saigne dans la 
gueule, explique Andrée Lafaille, mé-
decin vétérinaire à la clinique Saint-Ed-
mond de Saint-Jean-sur-Richelieu. En 
réalité il saigne après s'être blessé en 
mordant un objet. Par la suite, l'animal 
bave parce qu'il ne peut avaler sa salive 
à cause d'une paralysie dans la gorge et 
souvent il paralyse des membres infé-
rieursavant de mourir .Quand l'animal 
présente des symptômes évidents de 
rage tels l'agressivité, ajoute Andrée 
Lafaille, il n'en a plus que pour un à 
trois jours à vivre. 

QUAND MAITRE RENARD 
PERD LE CONTRÔLE 

L'Acadie. Neuf heures. Malgré la 
petite neige qui salue l'arrivée de ce 
samedi matin de décembre 1991, Fido 
ressent un besoin impérieux de sortir 
pour courir un peu et se soulager. À 

peine Fido et son maître sont-ils sortis 
qu'un renard s'attaqueau chien devant 
l'ctonncment de son maître. Dix mi-
nutes plus tard, le même renard s'atta-
que ainsi à deux autres chiens voisins, 
sortis pour les mêmes raisons que Fido. 
Choqué, un des propriétaires abat le 
renard. L'analyse au laboratoire du cer-
veau du renard démontre qu'il est at-
teint de la rage. Heureusement les trois 
chiens étaient vaccinés et ils n'ont pas 
développé la rage. 

Maryse est paniquée. Son chien dé-
sespéré se tient au bout de sa corde, le 
plus loin possible de sa niche...un re-
nard y est couché. L'analyse du cer-
veau du renard démontre un autre cas 
positif à la rage. 

Brigitte revient à la maison. Envi-
ron soixante mètres séparent la maison 
de l'étable. Soudain, elle voit un renard 
qui vient vers elle. II la suit comme un 
chien suivrait sa maîtresse. En entrant 
dans la maison je lui ai fermé la porte 
sur le museau, affirme Brigitte, sinon il 
me suivait à l'intérieur. Il était sûre-
ment atteint de rage confirme Martine 
Mandron, médecin vétérinaire à la Cli-
nique vétérinaire des Patriotes à Na-
pierville. 

Le renard, d'ordinaire fuyant et ru-
sé, devient amical. U ne craint plus l'hu-
main. Nous avons reçu plusieurs 
appels de personnes très inquiètes de 
constater qu'un renard était couché sur 

leur balcon nous confie Martine Man-
dron. 

Il y a ainsi des dizaines d'histoires 
de cas à travers lesquelles Maître re-
nard a perdu son jugement. Celle que 
nous a rapporté Jacques Viens, direc-
teur de la division de la Santé des ani-
maux pour Agriculture Canada dans le 
district de Saint-Jean, ferait pâlir d'en-
vie les auteurs de scénarios à suspense. 
Cela est arrivé dans la région de Hull, 
raconte-t-il, où tous les hivers s'accom-
pagnent depuis plusieurs années de cas 
de rage. Toute la famille est installée 
autour de la table pour le repas domi-
nical. La salle à dîner est éclairée par 
une grande fenêtre près de laquelle se 
trouve un hangar. Soudain, on aperçoit 
un renard sur le toit du hangar. Ne 
faisant ni un ni deux, l 'animal bondit 
vers la vitre qui se brise. Le voilà sur le 
plancher de la salle à dîner. Un premier 
moment de surprise passé, on prend 
tout ce qui nous tombe sur la main 
pour assommer et tuer la bête rendue 
folle sous l'effet de l'infection. 

QUE FAIRE EN PRÉSENCE 
D'UN ANIMAL SAUVAGE? 

Si je voies mon chien en train de se 
battre avec un renard, surtout, il ne faut 
pas tenter d'intervenir pour défendre le 
chien lance catégoriquement Andrée 
Lafaille. II y a assez du chien qui est en 
contact, il est inutile de risquer un 
contact soi-même. 
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Si un animal sauvage s'approche 
de vous, ne tentez pas de le repousser 
ajoute Martine Mandron. S'il est atteint 
de la rage, il pourrait interpréter votre 
geste comme une provocation et vous 
attaquer. 11 vaut mieux fuir l'animal 
sans le provoquer. 

I d é a l e m e n t , c o m p l è t e Jacques 
Viens, il faut dans la mesure du possi-
ble abattre l'animal sauvage surtout s'il 
s'est attaqué à un animal domestique. 
Le tireur doit éviter de toucher la tête 
car on l'utilisera au laboratoire pour 
rechercher le virus dans le tissu ner-
veux. Évidemment, cela est impossible 
en ville mais la majorité des cas de rage 
se retrouvent à la campagne où la plu-
part du temps un fusil est disponible. 
En fait, il s'agit selon le docteur Viens 
d'une situation d'auto-défense et cela 
sera d 'un précieux secours lors des 
prises de décision qui devront suivre. 
En effet, si l'analyse en laboratoire du 
cerveau de l'animal s'avère négative 
pour la rage, il ne sera pas nécessaire 
d'avoir recours à la quarantaine. Par 
ailleurs, si l 'animal sauvage s'enfuit 
après s'être battu avec votre chien, on 
devra agir comme s'il avait été enragé. 
Dans pratiquement tous les cas, ajoute 
Jacques Viens,il s'agit d 'un renard. Et 
cela est heureux car le renard ne fré-
quente pas les villages ou les villes 
comme les mouffettes ou les ratons-la-
veurs. Dans les campagnes, c'est le 
chien qui d'ordinaire détecte le renard 

qui s'approche des maisons ou des bâ-
timents. Il joue en quelque sorte un rôle 
de filtre. 

Mais revenons au chien qui s'est 
battu avec un renard. Il est couvert de 
la salive du renard et cette salive 
contient probablement du virus rabi-
que. Andrée Lafaille et Martine Man-
dron sont unanimes: si l'on porte des 
gants imperméables on peut toucher le 
chien et l'amener le plus tôt possible 
chez le vétérinaire qui nettoyera les 
plaies. D faudra toutefois éviter les lé-
chages au visage car les yeux sont une 
porte d'entrée potentielle du virus de la 
rage. À noter qu'un simple shampoing 
serait suffisant pour détruire le virus 
présent sur le poil. Le vétérinaire effec-
tuera un nettoyage et une désinfection 
des plaies et des morsures afin de dé-
truire le virus avant qu'il ne pénètre 
dans l'organisme de la victime (le net-
toyage des plaies à l'eau et au savon 
suivi d'une désinfection à l'alcool est 
recommandé chez l'humain). Ce n'est 
pas toujours facile, d'ajouter Andrée 
Lafaille de découvrir dans la fourrure 
d 'un chien les traces de morsures d'un 
renard dont les dents sont très fines. 
LA QUARANTAINE: 
LE RÔLE D'AGRICULTURE 
CANADA 

La rage est une maladie à déclara-
tion obligatoire pour laquelle Agricul-
tu re C a n a d a joue un rôle de 
chef-d'orchestre. En fait, précise Jac-

ques Viens, tout cas de morsure hu-
maine par un animal ou de morsure 
animale par un animal sauvage doit 
nous être déclaré. Même si dans plus 
de la moitié des cas, les déclarations 
nous parviennent soit des victimes de 
morsures, soit des propriétaires des 
animaux domestiques attaqués par un 
animal sauvage, les vétérinaires, les 
médecins, les services de police, les ins-
pecteurs municipaux ou les agents des 
sociétés de protection des animaux se 
réfèrent toujours à nous. 

Les décisions d'agir reposent sur 
divers critères. Par exemple, une sim-
ple morsure par un chien sera suivie 
d'une période d'observation de l'ani-
mal sur une durée de dix jours suivant 
la morsure. Le propriétaire est respon-
sable de l'observation et il devra indi-
quer à A g r i c u l t u r e Canada tout 
changement de comportement chez 
son animal. Au bout des dix jours, un 
vétérinaire contacte par téléphone le 
propriétaire afin de faire une dernière 
vérification. Cela va de soi que pendant 
la période d'observation, on devra li-
miter les contacts avec le chien. Cette 
période de dix jours est amplement 
suffisante pour détecter les cas de rage 
car si la morsure témoigne d'un symp-
tôme de rage, l'animal présentera d'au-
tres symptômes tel la paralysie des 
membres postérieurs et la mort bien 
avant ce délai. 
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Ala in Mossier, médecin au Depar-
t m e n t du santé communauta i re (DSC) 
.lu I laut-Kichel ieu ind ique que l'éva-
luat ion du risque d 'une morsure doit 
lenir compte des circonstances de la 
morsure, de l'espèce an imale imp l i -
quée et du compor tement de cel ani-
m.il. 

Si un an ima l domest ique est en 
contact avec un an imal sauvage, il y a 
doux possibilités: 

• l 'an imal sauvage se sauve; 

• l 'an imal sauvage est abattu (parfois 
c'est le chien l u i -même qu i tue le 
renard) et on envoie la tête pour 
analyse. 

Si l 'analyse est négative, il n'y a pas 
de quarantaine. Si l 'an imal se sauve, on 
doit agir et procéder à la quarantaine 
comme si l 'analyse avait cté posit ive. 
Le temps de la quaranta ine dépend d u 
temps d ' incubat ion d u virus. Ce temps 
peut être relat ivement long car une fois 
in t rodui t dans l 'organisme, le virus uti-
lisera le tissu nerveux poursc rendre au 
cerveau et s'y mu l t ip l ie r . C'est alors 
qu 'appara î t ron t les p remiers symp-
tômes compor tementaux. On fera éga-
lement une d is t inc t ion entre un animal 
vacciné ou non. Prenons l ' exemple 
d ' un chien vacciné qu i s'est battu avec 
un renard. Si la vaccinat ion remonte à 
plus de douze mois ou à moins de 
trente jours, on agit comme si l 'an imal 

Le renard, 
d'ordinaire fuyant 
et rusé, devient 
amical. Il ne craint 
plus l'humain. 

n'était pas vacciné et dans ces cas, la 
durée de la quarantaine est de six mois. 
Si la dernière vaccinat ion date de plus 
de trente jours mais de moins de douze 
mois le temps de la quarantaine est de 
trois mois sauf si l 'an imal a été vacciné 
sur une base annuel le depuis au moins 
trois ou quatre ans. Dans ce cas le 
temps est réduit à un mois. Pour les 
autres espèces animales le raisonne-
ment est le même, seuls les temps chan-
gent. 

Le pr incipe de la quarantaine re-
pose sur l ' isolement de l 'an imal qui ne 
doi t venir en contact avec aucun autre 
animal et surtout pas avec un humain 

Martine Mandron, 
vétérinaire, a reçu 
plusieurs appels 
de citoyens très 
inquiets de 
constater qu un 
renard était 
couché sur leur 
balcon. 

On util isera une double sécurité. Par 
exemple, un chien sera attaché à l ' inté-
rieur d ' un enclos avec une laisse dont 
la longueur ne lu i permettra pas d'at-
teindre l'enclos. Ou encore, il peut être 
l i b r e a l ' intér ieur d ' un e n c l o s entouré 
d ' un deuxième enclos si la distance qui 
les sépare est de cinq pieds II faut à 
tout pr ix éviter qu 'un enlant touche à 
l 'an imal en passant ses doigts à travers 
la cloture. 

Tous les cas de rage identit ies par 
Agr i cu l tu re Canada x>nt immédiate-
ment transmis au DSC qui mene une 
enquête scion un proKx'ole précis. (Se-
lon des études, des petits rondeurs ne 
commandent presque jamais de traite-
meni post-exposition.) 

PEUT-ON ÉVITER 
LA Q U A R A N T A I N E ? 

Il est possible d 'évi ter la quaran-
taine par l 'euthanasie de l 'an imal An-
d r é e L a f a i l l e a f f i r m e a v o i r d u 
euthanasier des chiens à la demande de 
leur maître car ces derniers ru* pou-
vaient prat iquement rencontrer les exi-
gences de la quarantaine Si le chien a 
mordu , on pourra l'aire analvser son 
cerveau. 

Ne pas déclarer un cas de contact 
enlre un an imal domest ique et un ani-
mal sauvage, pour éviter la quaran-
taine, relève d 'une l iante négligence, 
lance sévèrement Jacques Viens. Sup-
posez seulement qu ' un chien infecté 
lèche la plaie ouverte d ' u n jeuneenfanl 
un ou deux jours avant l 'appar i t ion des 
premiers symptômes, renchérit- i l , alors 



Travail et santé (1992) Vol. 8 No 2 Page 29 

que le virus est déjà présent dans la 
salive... 

:T SI MON CHIEN EST VACCINÉ? 
Tous sont d'accord: la vaccination 

anti-rabique protège bien les chiens et 
les chats. Or si les animaux de compa-
gnie sont protégés, ils ne peuvent, 
transmettre l'infection aux humains. Si 
vous n'aviez qu'un seul choix de vac-
cin, déclare Martine Mandron, que ce 
soit le vaccin anti-rabique. 

Mais alors pourquoi imposer une 
quaranta ine à un a n i m a l vacciné? 
Parce que le vaccin n'assure pas chez 
l'animal une protection à 100 %. N'ou-
blions pas que la rage est une maladie 
mortelle, même chez l 'humain. O n ne 
peut pas prendre de chances. 

Par ailleurs, lors des quarantaines, 
tous les chiens ayant eu un contact avec 
un renard infecté ont survécu lorsqu'ils 
étaient vaccinés, ce qui n'est pas le cas 
chez les chiens non vaccinés. 
LES CHATS PEUVENT-ILS 
CONTRACTER LA RAGE? 

Tous les animaux à sang chaud 
Peuvent contracter la rage. Dans la 

lune, cela se résume presque toujours 
a des renards, des mouffettes, des ra-
tons-laveurs, des chauves-souris et 
plus rarement des marmottes. Le nom-
bre annuel de cas de rage animale iden-
tifié au Canada varie autour de 2 000 
depuis 1968, avec des pics comme celui 
de 1986 alors que ce nombre atteignait 
3 053 selon le rapport hebdomadaire 

des maladies au Canada en date du 14 
juillet 1990. Le renard et la mouffette 
sont les plus souvent incriminés. Ainsi, 
en 1988, au Canada, sur les 2284 cas 
totaux identifies, on dénombrait 1079 
renards, 669 mouffettes, 100 chats et 71 
chiens. 

Un jour, raconte Mart ine Man-
dron, on me téléphone en panique 
parce qu'un chat a mordu une petite 
fille. Le propriétaire du chat et père de 
l'enfant craint qu'il ne s'agisse d'un cas 
de rage. La vétérinaire offre de prêter 
une cage solide pour y introduire le 
chat, ce qui fut fait. Le chat devait mou-
rir le lendemain...après avoir mordu et 
plié les barreaux pourtant solides. Il 
était positif à la rage. Vous savez, 
confie-t-elle, l'animal doit souffrir d 'un 
mal de tête terrible qui lui fait littérale-
ment "perdre la boule". 

SI UN HUMAIN A UN CONTACT 
AVEC UN ANIMAL 
POTENTIELLEMENT ENRAGÉ 

Si un humain a eu un contact avec 
un animal potentiellement enragé, il 
faut d'abord laver les sites de contact à 
l'eau et au savon. Pas un désinfectant. 
L'eau et le savon d'abord, insiste Alain 
Messier. Il est reconnu que les déter-
gents inactivent rapidement le virus de 
même que les rayons ultra-violets, la 
lumière solaire et la sécheresse. Lors-
que les plaies sont bien lavées puis rin-
cées copieusement à l'eau courante, on 
devrait les désinfecter avec de l'alcool à 

70 % (alcool à friction par exemple) 
puis, consulter rapidement un méde-
cin. Ce dernier contactera un médecin 
du DSC qui procédera à uneévaluation 
du risque. 

A la in Messier expl ique que la 
transmission de la rage est très bien 
documentée. S'appuyant sur un article 
de George M. Baer du Center for Di-
sease Control (CDC) U ), il subdivise les 
expositions pouvant transmettre l'in-
fection à l 'humain en deux types: par 
morsure ou sans morsure. 

Exposition par morsure 
Une exposition par morsure impli-

que que les dents de l'animal ont tra-
versé la peau , ce qui permet 
l ' inoculation du virus dans l'orga-
nisme. La gravité ainsi que le site de la 
morsure sont les facteurs les plus im-
portants pour prédire le développe-
ment de l'infection chez l'humain. En 
effet, plus la ou les morsures sont sé-
vères, plus la quantité de virus intro-
d u i t s dans l ' o r g a n i s m e sera 
importante, également, sachant que le 
virus utilise le tissu nerveux pour se 
rendre au cerveau, son site de multipli: 
cation, plus la morsure est près de la 
tête, plus le risque est élevé. Les cas de 
rage humaine ont presque toujours été 
causés par des morsures. À partire de 
4 000 cas documentés dans le monde 
entre 1927 et 1946, 99,8 % des cas dé-
coulaient d'une histoire de morsure. 
Cependant, toutes les morsures par un 
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animal enragé n'entraînent pas obliga-
toirement la rage chez l ' individu mor-
du, selon diverses études. 
Exposition sans morsure 

Depuis 1930, dans le monde, moins 
de 30 cas de transmission rabique à des 
humains furent reliés à des expositions 
sans morsures. Les égratignures, le lé-
chage, l'inhalation d'aérosols ainsi que 
tout autre événement permettant une 
contamination d'une plaie ou d'une 
muqueuse figurent parmi les exposi-
tions sans morsure. Le léchage ainsi 
que toute autre exposition sans mor-
sure à la salive d 'un animal infecté 
n'ont été impliqués que très rarement 
dans la transmission de l'infection. En 
fait, le dernier cas connu de transmis-
sion par léchage date de 1939. U est 
survenu en Georgie. 

Selon les experts, confie Alain Mes-
sier, pour qu'un léchage ou tout autre 
contact avec la salive soit considéré 
comme un risque, il faut que la salive 
soit en contact avec une muqueuse ou 
une plaie ayant saigné depuis moins de 
24 heures (2). Sinon le virus ne pourra 
pas s'introduire dans l'organisme. Il est 
heureux, ajoute-t-il, qu'il en soit ainsi 
car imaginez ce que ce serait si ce virus 
se transmettait facilement. Par ailleurs 
dans la pratique, par mesure de pru-
dence, on considère à risque un contact 
avec la salive sur une plaie qui a saigné 
depuis moins de 48 heures. 
À propos du risque 

Si la rage constitue une infection 
presque toujours mortelle, la transmis-
sion du virus ne se produit pas à tout 
coup. À défaut du traitement post-ex-
position, le risque de contracter la rage 
suite à une exposition avec un animal 
enragé varie de 0,1 % pour la contami-
nation d'une plaie mineure par de la 
salive à 60 %.lorsde morsures sévères à 
la figure. Ainsi, certains humains ne 
développeront pas l'infection malgré 
un contact jugé très sévère. En plus de 
la gravité et du site de la morsure, on 
croit que le développement des symp-
tômes est relié à l'espèce animale en 
cause (la morsure d 'un loup est plus 
dangereuse que celle d 'un chien), à la 
souche virale ainsi qu'à la réceptivité 
ou la résistance de l'hôte ( ï ) . D'ailleurs 
sur ce point, Jacques Viens nous fait 
remarquer que malgré les nombreux 

cas de rage animale qui persistent de-
puis des années en Ontario, il est inté-
ressant de ne noter aucun cas chez les 
humains. 

Finalement, la vaccination post-ex-
position pratiquée le plus rapidement 
possible après le contact assure une ex-
cellente protection. 
LA VACCINATION 

Un animal vacciné ne peut prati-
quement pas contracter la rage de sorte 
qu'il ne peut la transmettre. C'est pour-
quoi la vaccination anti-rabique des 
animaux domestiques représente une 
excellente mesure de santé publique 
surtout en temps d'épizootie. Alain 
Messier croit même que cela devrait 
être rendu obligatoire par la législation. 

Vaccination en pré-exposition 
pour les travailleurs à risque 

Chez les humains, on distingue la 
vaccination pré ou post-exposition. La 
vaccination en pré-exposition ne s'ap-
plique qu'à des personnes à haut risque 
qui doivent travailler en zone endémi-
que. Cela inclut les vétérinaires, les étu-
diants vétérinaires, les travailleurs en 
laboratoire qui risquent un contact 
avec le virus, les spéléologues (à cause 
des chauves-souris) ainsi que les gens 
qui vivent dans des régions à haut ris-
que ou qui doivent visiter ces régions. 
Les travailleurs tels les ceux des four-
rières, les garde-forestiers, les biolo-
gistes et les trappeurs qui oeuvrent en 
zones endémiques devraient égale-
ment être vaccinés en pré-exposition 
s'ils oeuvrent en zone e n d é m i q u e 
(4,5,6). 

Par ailleurs, insiste Alain Messier, 
cette forme de vaccination ne doit pas 
remplacer les autres moyens de pré-
vention. Elle n'élimine pas la nécessité 
de recourir au traitement et à la vacci-
n a t i o n post -expos i t ion en cas de 
contact avec un animal à risque. 

Vaccination en post-exposition 
L o r s q u ' u n contact est é v a l u é 

commeuneexposit ionà risque,on pro-
cède à une prophylaxie post-exposition 
qui comprend la vaccination et l 'admi-
nistration d' immunoglobul ines anti-
rabiques (anticorps contre le virus). À 
noter que même vacciné avant l'expo-
sition, on devra quand même procéder 
à cette forme de traitement qui sera 
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alors moins élaboré. La lenteur de dé-
veloppement du virus nous permet, 
grâce au vaccin, de fabriquer des anti-
corps qui sauront le détruire à temps. 

La vaccination 
représente-telle un risque? 

Toute vaccination représente un 
risque d'effets secondaires non souhai-
tables, affirme Alain Messier. Heureu-
sement, nous sommes bien loin des 
premiers vaccins anti-rabiques fabri-
qués par Pasteur. Les préparations mo-
dernes entraînent peu d'effets et les 
vaccins actuels sont très sécuritaires. 

La décision de vacciner en post-ex-
position repose sur des critères précis 
(3,6). Par exemple, on devra savoir si: 
• l 'animal a mordu; 

• il y a eu contact avec une plaie qui a 
saigné depuis moins de 24 heures; 

• il s'agissait d 'un animal domestique 
ou sauvage; 

• on a réussi ou non à analyser le cer-
veau de l'animal. 

Il ne faut pas vacciner inutilement, 
ajoute Alain Messier. Il existe des indi-
cations précises et éprouvées de recom-
mander le traitement post-exposition. 
Vacciner inutilement ne peut qu'entraî-
ner de la confusion dans le futur chez 
des personnes qui ne comprendront 
pas pourquoi elles ne sont pas vacci-
nées alors que d'autres l'ont été dans de 
mêmes circonstances. 
MOYENS DE PRÉVENTION 

Les moyens de prévent ion ont 
pour objectif d'éviter le contact avec le 
virus. Le premier moyen doit être l'in-
formation. On doit en premier lieu ap-
prendre à connaître l'agent agresseur 
avec ses forces et ses faiblesses, ainsi 
que ses moyens de transmission. Cela 
nous permettra de déduire les bons 
moyens de prévention. 

Il ne faut pas tomber dans la ma-
niaquerie, estime Mart ine Mandron 
qui n'hésite pas à questionner le maître. 
Si l 'animal est vacciné sur une base an-
nuelle, ça ne m'inquiète pas. Mais si 
q u e l q u ' u n m ' a r r i v e soudainement 
avec un chien qui n'a jamais été vacciné 
je l'interroge sur ses motifs. 

Andrée Lafaille a connu de mau-
vaises expériences avec des maîtres qui 
n'acceptaient pas qu'on touche à leur 
toutou avec des gants. Ils estiment que 
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le vétérinaire éprouve un dédain en-
vers leur animal. Entre la théorie et la 
pratique, il y a une marge parfois im-
portante, estime t'ellc. 

Le plus gros risque pour ces pro-
fessionnels provient des animaux qui 
sont porteurs du v i rus dans leur salive 
un à quelques jours avant l 'apparit ion 
des premiers symptômes. Le chien et le 
chat peuvent ainsi transmettre la mala-
d ie quelque trois à c inq jours avant 
l 'appar i t ion des premiers signes clini-
ques (6). Or ces premiers signes clini-
ques, ajoute Andrée Lafaille, ne sont 
pas toujours évidents au premier coup 
d'oei l . Ils pourraient en effet être attr i-
bués à d 'autres maladies chez l'animal. 

Dans le document d u Centre cana-
dien d 'hygiène et de sécurité, on insiste 
sur les mesures d ' h y g i è n e comme 
moyen de prévent ion (4). Le port de 
gants imperméables à l'eau, le lavage 
des mains au savon et à l'eau courante 
ainsi que la désinfection des surfaces 
de travai l et des instruments avec de 
l 'alcool à 70 %, des détergents ou de 
l'eau de Javel domest ique (6 %) di lué à 
"aison de 10 % dans l'eau du robinet 
onst i tuent des moyens très efficaces 

pour contrôler la transmission du v i rus 
rabique. 

UN AVENIR PROMETTEUR 
Le Québec n'en n'a pas fini avec 

cette maladie qu i se d i r ige vers le nord 
et vers les Cantons de l'est. L'hiver est 
favorable à la dispersion de la rage sur 
un nouveau terr i toire car les renards, 
pr inc ipaux véhicules, peuvent traver-
ser les cours d'eau sur la glace. La vigi-
lance et l 'appl icat ion des moyens de 
prévention, incluant la vaccination ani-
ma le et h u m a i n e l o r sque requise, 
contr ibueront toutefois à éviter des cas 
de rage humaine. N 'oub l ions jamais 
que cette terrible maladie modif ie le 
comportement chez l 'animal . Il n'est 
pas normal qu 'un animal sauvage s'ap-
proche des humains comme s'il s'agis-
sait d ' u n an imal domestique. En de tels 
cas, i l faut se méfier. 

Un projet est actuellement en cours 
dans certaines régions d 'Europe et en 
Ontar io. Il s'agit de jeter, à partir d ' u n 

v i o n , des bou le t tes de nour r i t u re 
contenant un vaccin anti-rabiquedesti-
né aux renards. Les premiers résultats 

sont encourageants car après quelques 
années de cette procédure, on sait que 
des renards ont développé des anti-
corps contre le v irus rabique. Il s'agit 
donc d 'une avenue prometteuse qu i 
pourra i t bien permettre un jour une 
éradicat ion de la rage tout comme on a 
déjà réussi une éradicat ion de la va-
riole. 
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m g / K g p p m / 4 H 

C H R O M A T E DE P L O M B 5 - 1 0 7 7 5 8 - 9 7 - 6 / P .D. P . D , P . D . 
3 S E N C E M I N E R A L E 1 - 5 8 0 5 2 - 4 1 - 3 / P .D. P . D . P . D , 
A P H T A HYDR'OTRAITE L O U R D 1 0 - 3 0 6 4 7 4 2 - 4 8 - 9 / P .D. P . D . P . D . 

V M & P N A P H T A 1 0 - 3 0 6 4 7 4 2 - 8 9 - 8 / P .D. P . D . 3400 
Q U A R T Z 1 5 - 4 0 1 4 8 0 8 - 6 0 - 7 / P .D. P . D . P . D . 

R I S Q U E D ' I N C E N D I E 

P T . D ' E C L A I R : - 4 . o C M E T H O D E : VASE CLOS T E M P A U T O - A L L U M A G E : P . D . 0( 
L I M . I N F L A M M A B I L I T E A I R ( % P A R V O L U M E ) : I N F . : P . D . % S U P . : P . D . * 
M O Y E N S D ' E X T I N C T I O N : ( ) E A U ( X ) B R U I N E D ' E A U (X)C02 ( X ) M O U S S E ( X ) P O U D R E C H I M I Q U E 

M E S U R E S S P E C I A L E S DE L U T T E C O N T R E L ' I N C E N D I E : Les p o m p i e r s d o i v e n t p o r t e r un 
a p p a r e i l r e s p i r a t o i r e a u t o n o m e et des v ê t e m e n t s de p r o t e c t i o n c o n D l è t e . 
U t i l i s e r d e l ' e a u p u l v é r i s é e pour r e f r o i d i r les s t r u c t u r e s et les" 
c o n t e n a n t s e x p o s é s au f e u . 

I S Q U E I N H A B I T U E L S D ' I N C E N D I E ET D ' E X P L O S I O N : L i q u i d e i n f l a m m a b l e ; d é g a g e 
d e s v a p e u r s qui f o r m e n t d e s m é l a n g e s i n f l a m m a b l e s à une t e m p é r a t u r e é g a l e 
ou s u p é r i e u r à s o n p o i n t d ' é c l a i r . La c o m b u s t i o n f o r m e d e s g a z t o x i q u e s . 



NOM -ET -CODE DU P R O D U I T : 

PEINTURÉ A SIGNALISATION JAUNE BNQ 3711-807 • m m 
D A N G E R S POUR LA SANTE 

E F F E T S D ' U N E S U R E X P O S I T I O N 

Xx-JX 

P E A U 

I N G E S T I O N 

I N H A L A T I O N : 

: Le l i q u i d e et les b r u i n e s p e u v e n t irriter les y e u x . 

: U n c o n t a c t b r e f p e u t s é c h e r la p e a u . Un c o n t a c t p r o l o n g é ou 
r é p é t é p e u t i r r i t e r la peau c a u s a n t une d e r m a t i t e . 

: l ' i n g e s t i o n d u l i q u i d e peut causer des v o m i s s e m e n t s , si les 
v o m i s s e m e n t s se p r o d u i s e n t s p o n t a n é m e n t , e m p ê c h e r leur 
a s p i r a t i o n d a n s les p o u m o n s car même une p e t i t e q u a n t i t é d a n s 
les p o u m o n s p e u t c a u s e r une p n e u m o n i t e c h i m i q u e et un o e d è m e 
ou h é m o r r a g i e p u l m o n a i r e . 

L e s v a p e u r s t r è s c o n c e n t r é e s irritent les y e u x , le n e z , la 
g o r g e et les p o u m o n s . Ils p e u v e n t c a u s e r d e s m a u x de tête e t 
d e s é t o u r d i s s e m e n t s , être a n e s t h é s i q u e s et p e u v e n t a v o i r 
d ' a u t r e s e f f e t s sur le s y s t è m e n e r v e u x c e n t r a l . 

Y E U X 

P E A U 

R i n c e r i m m é d i a t e m e n t et a b o n d a m m e n t les y e u x à l ' e a u c o u r a n t e 
p e n d a n t q u i n z e ( 1 5 ) m i n u t e s en s o u l e v a n t les p a u p i è r e s 
i n f é r i e u r e s e t s u p é r i e u r e s de temps, en t e m p s . 
L a v e r i m m é d i a t e m e n t la peau avec beaucoup, d e - s a v o n et de 
l ' e a u . R e t i r e r les v ê t e m e n t s et les c h a u s s u r e s c o n t a m i n é s . 

I N G E S T I O N : A p p e l e r un m é d e c i n ou un c e n t r e a n t i - p o i s o n I M M E D I A T E M E N T 

S 
0 I N H A L A T I O N : D é p l a c e r la v i c t i m e d a n s un e n d r o i t a é r é . Si e l l e ne r e s p i r e 

1 p l u s , p r a t i q u e r la r e s p i r a t i o n a r t i f i c i e l l e . 
N 

S D A N S T O U S L E S C A S C O N S U L T E R UN M E D E C I N OU UN C E N T R E A N T I - P O I S O N 
t 

D O N N E E S SUR L A R E A C T I V I T E 

S T A B I L I T E : S t a b l e (X) C O N D I T I O N A E V I T E R : C h a l e u r e x c e s s i v e 

I n s t a b l e ( ) 

I M C O M P A T I B I L I T E S : E v i t e r les c a r b u r a n t s p u i s s a n t s , l ' a c i d e d e L e w i s et 

l e s a c i d e s m i n é r a u x . 

P R O D U I T S D E C O M P O S I T I O N D A N G E R E U X : V a p e u r s , fumée et o x i d e s d e c a r b o n e . 

P O L Y M E R I S A T I O N D A N G E R E U S E : C O N D I T I O N A E V I T E R : L e s f l a m m e s n u e s et 
A p p a r a î t r a ( ) t o u t e s les a u t r e s 
N ' a p p a r a î t r a p a s (X) s o u r c e s d ' i n f l a m m a t i o n 

M E S U R E S S P E C I A L E S DE P R O T E C T I O N 

V E N T I L A T I O N : Ve n t ilat i on m é c a n i que ca pa b1e de ma i n t e n i r l ' é m i s s i o n s o u s 
les 1imi tes T L V . 

.ES R E S P I R A T O I R E S : U t i l i s e r un r e s p i r a t e u r h o m o l o g u é par le N I O S H . 

M A I N S : U t i l i s e r des g a n t s r é s i s t a n t s ( P V C , V I T R O N , N I T R I L E ) 
Y E U X : U t i l i s e r d e s l u n e t t e s de s é c u r i t é ou m a s q u e f a c i a l . 
A U T R E S : 



>ÎOM ÊT CODE DU PRODUIT 
?EINTUgE A SIGN AL IS ATI ONl*JAUNE": BNQ " 37li-8 0 7 TsP CODE 

F U I T E O U D E V E R S E M E N T 

)F'
 n

S E T F U I T E S A v e r t i r q u e c e p r o d u i t e s t i n f l a m m a b l e . C i r c o n s c r i r e 
l ' e n d r o i t d a n g e r e u x e t i n t e r d i r e l ' a c c è s . E v i t e r tout • 
c o n t a c t d i r e c t a v e c ce p r o d u i t . U t i l i s e r un a p p a r e i l 
r e s p i r a t o i r e a p p r o p r i é et p o r t e r d e s v ê t e m e n t s 
p r o t e c t e u r s . A b s o r b e r les r é s i d u s ou les p e t i t e s 
q u a n t i t é s r é p a n d u e s a v e c une m a t i è r e a b s o r b a n t e et 
m e t t r e d a n s d e s c o n t e n a n t s h e r m é t i q u e s . 

) I P O S I T I O N D E S D E C H E T S : 
D i s p o s e r d u p r o d u i t c o n t a m i n é e t d e s m a t i è r e s utilisées 
p o u r le n e t t o y a g e d u d é v e r s e m e n t ou de la fuite selon 
les m e s u r e s a p p l i c a b l e s . C o n s u l t e r les a g e n c e s 
f é d é r a l e s , p r o v i n c i a l e s et m u n ic i p a l e s p o u r d é te rminer 
les p r o c e d u r e s a d é q u a t e s d ' é l i m i n a t i o n . 

P R E C A U T I O N S S P E C I A L E S 

IANUTENTION E T E N T R E P O S A G E : 

P r o d u i t i n f l a m m a b l e . E n t r e p o s e r d a n s un e n d r o i t frais, 
s e c e t b i e n v e n t i l é , loin d e la c h a l e u r et d e s sources 
d

1
 i n f l a m m a t i o n . G a r d e r les r é c i p i e n t s f e r m é s . M a n i p u l e r 

e t o u v r i r a v e c p r é c a u t i o n . Ne p a s p r e s s u r i s e r , c o u p e r , 
c h a u f f e r n i s o u d e r d e r é c i p i e n t v i d e . L e s r é c i p i e n t s 
v i d e s p e u v e n t c o n t e n i r d e s r é s i d u s de p r o d u i t . Ne pas 
les r é u t i l i s e r s a n s a v o i r p r o c é d é au p r é a l a b l e à leur 
r e m i s e e n é t a t o u à leur l a v a g e i n d u s t r i e l . 

REPARE PAR 

A T E 

: D a n i è l e D o u c e t 
C o o r d o n n a t r i c e 
1 9 / 0 2 / 9 1 

L E S R E N S E I G N E M E N T S C I - D E S S U S VISENT 
S I M D U T A D E C R I R E N O T R E P R O D U I T D A N S LE CADRE 

D E S E X I G E N C E S EN M A T I E R E DE SECURITE 
E T DE M A N I P U L A T I O N S E U L E M E N T . NOUS 
A V O N S T E N T E DE D O N N E R D E S I N F O R M A T I O N S 
A U S S I I N T E G R A L E S ET P R E C I S E S QUE 
P O S S I B L E . T O U T E F O I S , N O U S D E C L I N O N S , 
P A R L A P R E S E N T E , T O U T E R E S P O N S A B I L I T E 
P O U R T O U S D O M M A G E S OU T O U T E S BLESSURES 
P U I S Q U E L E S C O N D I T I O N S D ' E M P L O I AINSI 
Q U E L ' U T I L I S A T I O N DU P R O D U I T SONT HORS 
DE N O T R E C O N T R O L E . L ' O B S E R V A T I O N DE 
T O U S L E S R E N S E I G N E M E N T S L E G A U X D E M E U R E 
L A R E S P O N S A B I L I T E DE L ' U S A G E R . 

N U M E R O D ' U R G E N C E 

E U R E S DE B U R E A U : S H A W I N I G A N ( 8 1 9 ) 5 3 7 - 6 6 36 
ANS F R A I S 24 H E U R E S : C A N U T E C ( 6 1 3 ) 9 9 6 - 6 6 6 6 



à J - ^ c x J - If S H s W d , y 

F I C H E S I G N A L E T I Q U E 

N o t r e r é f . . : NQ15 S o l v a n t , d i l u a n t . 

F a b r i c a n t : S i c o 
2 5 0 5 d e ici M é t r o p o l e 
L o n g u e u i 1 ( Q u e b e c ) 
C a n a d a 
J 4 G 1 E 5 

D a t e de p u b l i c a t i o n . : M A R 8 , '89 
S e r v i c e p r é p a r a n t l a F . S : L a b o r a t o i r e de r e c h e r c h e e t d é v e l o p p e m e n 
I n f o r m a t i o n T e l : 5 1 4 - 5 2 7 - 5 1 1 1 4 1 6 - 7 4 3 - 4 2 0 0 
S i g n a t u r e du r e s p o n s a b l e - . . : Luc P é p i n P e t e r de V a l k 

N I V E A U O E D A N G E R 

0 = A u c u n . 1 - L é g e r 2 = M o d é r ë E l e v é 4 = E x t r ê m e 

SECTION I - RENSEIGNEMENTS SUR LE PRODUIT ET LA PREPARATION 

Code du p r o d u i t . . . ; . . 
Nom s c i e n t i f i q u e / s y n o n y m e . 
F a m i l l e c h i m i q u e 
Formule 
A p p e l l a t i o n r é g l e m e n t a i r e . . 
C a t é g o r i e de r i s q u e T M D . 
I d e n t i f i c a t i o n du p r o d u i t . . 
Groupe d ' e m b a l l a g e 
S a n t é 
I n f l a m m à b i 1 i t é 
R é a c t i v i t é 
U t i l i s a t i o n r'u p r o d u i t 

3 6 0 - 0 1 4 r 
O I L U A N T 
A R O M A T I Q U E C E T O N E 
1 
P R E P A R A T I O N S L I Q U I D E S I N F L A M M A B L E S N . S . A 
1 1 4 2 
3 . 2 
II 
2 
3 
0 

O ï l u n t p o ! r p ̂  i r: Y. u î • {?. 

SECTION I I 

.NT IF ICATION CHIMIQUE 

INGREDIENTS DANGEREUX 

NUMERO CAS POURCENTAGE EN POIDS 

Page # : 1 



^UOL 1 0 8 - 8 8 - 0 3 
J 100 P P M - L C 5 0 6 3 5 0 P P M - L D 5 0 14000 MG/ 

51 .90 

M . I . B . K . 108-lO-1 
TLV 50 P P M - L C 5 0 4 0 0 0 P P M - L D S O 20 M G / K G 

48 . 10 

SECTION I I I - PROPRIETES PHYSIQUES 

E t a t p h y s i q u e à l a T° de l a p i è c e 
Odeur e t a p p a r e n c e 
P o i n t d ' é b u l l i t i o n 
M a t i è r e s v o l a t i l e s (% en v o l u m e ) . 
G r a v i t é / d e n s i t é s p é c i f i q u e 
Taux d * é v a p o r a t i o n : a c é t a t e de b u t y l = l 
T e n s i o n de v a p e u r 
D e n s i t é de l a v a p e u r ( a i r = l ) . . . . . 
PH 
Solubilité dans l'eau 

L I Q U I D E B L A N C H A T R E 

ili C 
100 
.836 
4 . 3 
71 
i. 8 
S a n s o b j e t 
P a r t i e l l e 

SECTION I V - RISQUES D* INCENDIE ET D'EXPLOSION 

hode d ' e x t i n c t i o n : M o u s s e , CO2 , p o u d r e s c h i m i q u e s 
Techn iques s p é c i a l e s en cas d ' i n c e n d i e . : P o r t e r u n m a s q u e à i n d u c t i o n d ' a i r et 

d e s v ê t e m e n t s p r o t e c t e u r s . P u l v é r i s e r 
d e l'eau p o u r r e f r o i d i r les c o n t e n a n t s . 
-Manipuler c o m m e s ' i l s ' a g i s s a i t d'un 
l i q u i d e h a u t e m e n t i n f l a m m a b l e . 

P o i n t é c l a i r : Coupe f e r m é e "Tag" : 4 C 
S e u i l maximal d ' i n f l a m m a b i l i t é : 7 . 6 
S e u i l m i n i m a l d f i n f l a m m a b i l i t é . . . . . . . . . : 1.0 ' 
T e m p é r a t u r e d ' a u t o - i n f l a m m a t i o n : 

SECTION V - EFFETS SUR LA SANTE 

EFFETS DE L 'EXPOSIT ION 
I n h a l a t i o n 

C o n t a c t avec l e s y e u x . 

L ' e x p o s i tion e x c e s s i v e a u x vapeu rs p e u t c a u s e r d e s 
m a u x d e t ê t e , é t o u r d i s s e m e n t s , n a u s é e s e t p r o v o q u e r 
d e s e f f e t s n a r c o t i q u e s . I r r i t a n t pour le n e z , la 
g o r g e , l e s y s t è m e i rato- i » r s u p é r i e u r e t l e s pou 

m o n s . 
Le^ Êcl^boucsuiTss o'.; l a s vaoou r s concert tr'é-'î? péîu = 
c a u s e r u n e g r a v e i r r i t a t i o n uc l ' o e i l . Le c o n t a c t 
p r o l o n g é ou répété p e u t c a u s e r d e s b l e s s u r e s g r a v e s 
S a n s s o i n s i m m é d i a t s , l e s b l e s s u r e s aux t i s s u s ocu-
l a i r e s p e u v e n t ê t r e p e r m a n e n t e s . 
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C o n t a c t a v e r l a p e a u 

I n g e s t i o n 

A u t r e s 

Irri tant pour la p e a u , c a u s e d e s r o u g e u r s , crevas-
s e s , à u n e f f e t d é g r a i s s a n t et a s s è c h e la p e a u . Le 
c o n t a c t p r o l o n g é ou répété c a u s e la d e r m a t i t e . D e s 
q u a n t i t é s toxiques de c e p r o d u i t p e u v e n t ê t r e absor 
b é e s p a r la p e a u . 

Si i n g é r é , ce produit peu t faire v o m i r , c a g ^ r de?-, 
n a u s é e s et la diarrhée , Peut, être nocif r̂• i sva.ï.é r-n 
g r a n d e s q u a n t i t é s . Jr» d.?, v^n-iiss-i^on i;.. " c- •;

 :
 -J: 

a s p i r é p a r les poumons p e u t c a u s e r u n e i n f l a m m a t i o n 
d e s p o u m o n s , (pneumonie c h i m i q u e ) . 
L e s . s o l v a n t s o r g a n i q u e s s o n t c l a s s é s p a r m i les pro-
d u i t s p o t e n t i e l l e m e n t c a n c é r i g è n e s , m u t a g è n e s et 
t é r a t o g è n e s . 

C o n t a c t a v e c l e s y e u x . . . 

C o n t a c t a v e c l a p e a u 

M E S U R E S D ' U R G E N C E ET DE P R E M I E R S S O I N S : 
Inhalation..., Amener la p e r s o n n e a t t e i n t e au g r a n d air : "Si celle-

ci ne r e s p i r e p a s , p r a t i q u e r la r e s p i r a t i o n artifi-
c i e l l e . S i - l a personne r e s p i r e d i f f i c i l e m e n t , admi-
n i s t r e r d e l ' o x y g è n e . A p p e l e r u n m é d e c i n . 
Rincer- i m m é d i a t e m e n t les y e u x à l'eau tiède p e n d a n t 
au m o i n s 15 m i n u t e s tout en tenant les p a u p i è r e s ou-
v e r t e s . A p p e l e r i m m é d i a t e m e n t un m é d e c i n . 
R i n c e r i m m é d i a t e m e n t la peau à g r a n d e eau et c e , 
p e n d a n t au m o i n s 15 m i n u t e s . U t i l i s e r u n s a v o n doux 
e t non a b r a s i f . Ne p a s p r e n d r e d ' e a u f r o i d e . Enlever 
les v ê t e m e n t s c o n t a m i n é s e t les l a v e r a v a n t de les 
r é u t i l i s e r . Si l ' i r r i t a t i o n p e r s i s t e , l a v e r de nou-
veau et a p p e l e r un m é d e c i n . 
Ne j a m a i s rien a d m i n i s t r e r par v o i e b u c c a l e à une 
p e r s o n n e i n c o n s c i e n t e , s e m i - c o n s c i e n t e ou c o n v u l s i v e . 
NE P A S FAIRE V O M I R . D i l u e r e n d o n n a n t d e u x v e r r e s 
d'eau ou d e l a i t . F a i r e p e n c h e r la v i c t i m e v e r s l'a-
v a n t p o u r d i m i n u e r les r i s q u e s d ' a s p i r a t i o n d e s vo-
m i s s u r e s par les p o u m o n s en c a s d é v o m i s s e m e n t . G a r d e r 
la v i c t i m e au chaud e t c a l m e . A p p e l e r i m m é d i a t e m e n t 
un m é d e c i n . 

I n g e s t i o n 

SECTION V I - REACTIV ITE 

S T A B I L I T E : 
S t a b i l i t é . 

C o n d i t i o n s à é v i t e r 
I N C O M P A T I B I L I T E : 
M a t é r i e l à é v i t e r . . 

I n s t a b l e : 
S t a b l e : X 
E t i n c e l l e s , flammes n u e s et t e m p é r a t u r e é l e v é e 

Eau 
Ac i de 
Base 
Corrosif 
M a t é r i e l très o x y d a n t : X 
A u t r e : Aucun 

Ac i des miner àu x 
A l c a l i n 
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P R O D U I T S DE D E C O M P O S I T I O N D A N G E R E U X : 
d u i t s de decompose t i o n : O x y d e de c a r b o n e , b i o x y d e de c a r b o n e . 

j ingereux : 
k I S Q U E D E P O L Y M E R I S A T I O N : 
R i s q u e s de p o l y m é r i s a t i o n : Oui 

Non : Ne se p r o d u i r a p a s 
C o n d i t i o n s à é v i t e r : T e m p é r a t u r e é l e v é e 

SECTION V I I - MESURE EN CAS DE FUITE OU DEVERSEMENT 

M A R C H E A S U I V R E EN C A S DE FUITE OU DE D E V E R S E M E N T : 
D é v e r s e m e n t : Retirer toutes les s o u r c e s d" i g n i t i o n . A é r e r X ' en-

d r o i t . Porter un masque à i n d u c t i o n d ' a i r e t d e s vê-
tements p r o t e c t e u r s ( s a l o p e t t e , b o t t e s i m p e r m é a b l e s 
et d e s g a n t s > r é s i s t a n t s aux a g e n t s c h i m i q u e s ) . A b s o r -
ber le p r o d u i t d é v e r s é à l ' a i d e d ' u n a b s o r b a n t (sa-
b l e , t e r r e , v e r m i c u l i t t e , e t c . ) et le d é p o s e r d a n s 
d e s c o n t e n a n t s à r e b u t s . M a n i p u l e r c o m m e d a n s le c a s 
d'un l i q u i d e h a u t e m e n t i n f l a m m a b l e . R i n c e r e n s u i t e 
les l i e u x à g r a n d e e a u . E v i t e r l ' i n f i l t r a t i o n du pro-
duit ou de l'eau de rinçage d a n s les é g o u t s ou le 
réseau h y d r o g r a p h i q u e . 

E l i m i n a t i o n des d é c h e t s . : D é t r u i r e ou é v a c u e r le p r o d u i t s e l o n les r è g l e m e n t s 
f é d é r a u x , p r o v i n c i a u x pu m u n i c i p a u x a p p l i c a b l e s . 

SECTION V I I I - MESURES SPECIALES DE PROTECTION 

P r o t e c t i o n des v o i e s : Eviter de r e s p i r e r ' l e s b r o u i l l a r d s ou les v a p e u r s de 
r e s p i r a t o i r e s . . ; p u l v é r i s a t i o n . Porter un m a s q u e à c a r t o u c h e filtran-

te p o u r v a p e u r s o r g a n i q u e s . Q u a n d l e s e u i l m a x i m a l 
d ' e x p o s i t i o n e s t d é p a s s é p o r t e r un r e s p i r a t e u r ap-
p r o u v é p a r le N I O S H / O S H A . 

Type de v e n t i l a t i o n . . . . . : Fournir une v e n t i l a t i o n a d é q u a t e pour m a i n t e n i r les 
c o n c e n t r a t i o n s d e v a p e u r s s o u s le s e u i l m a x i m a l d ' e x 
p o s i t i o n . U t i l i s e r u n e v e n t i l i t i o n locale par a s p i r a 
tion m é c a n i q u e a u p r è s d e s s o u r c e s d e c o n t a m i n a t i o n s . 

P r o t e c t i o n de l a peau : Porter d e s v ê t e m e n t s p r o t e c t e u r s , s a l o p e t t e s à man-
c h e s l o n g u e s , g a n t s et un tablier r é s i s t a n t a u x a-
g e n t s c h i m i q u e s (néoprène ou c a o u t c h o u c b u t y l i q u e ) , 
et d e s b o t t e s i m p e r m é a b l e s . 

P r o t e c t i o n d e s y e u x : Porter des l u n e t t e s de s é c u r i t é a n t i - é c l a b o u s s u r e s 
à o e i l l è r e c et. r é s i s t a n t aux a g e n t s c h i m i q u e s ou w. 
é c r a n f a c i e i . M s p a s p o r t e r de lent.iLj.es cornéenr-r. 
p o u r t r a v a i l l e r avec d e s s o l v a n t s o r g a n i q u e s . 

Equipement m é c a n i q u e . . . . : Tout l ' é q u i p e m e n t d o i t ê t r e * a n t i - é t i n c e l l e s . Les 
c o n t e n a n t s e t l ' é q u i p e m e n t d o i v e n t ê t r e - m i s à la 
terre en tout temps p o u r évi ter "l ' a c c u m u l a t i o n d'é^ 
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l e c t r i c i t é s t a t i q u e . 
res : D e s d o u c h e s o c u l a i r e s 'et d e s d o u c h e s de s é c u r i t é 

d o i v e n t ê t r e d i s p o n i b l e s dans la s a l l e d e t r a v a i l . 
Tenir é l o i g n é d é s a l i m e n t s et d e s b r e u v a g e s . 

SECTION IX - M E S U R E S PREVt-lïï VCS 

E n t r e p o s a g e . : Garder le lieu d ' e n t r e p o s a g e p r o p r e . E n t r e p o s e r d a n s 
un e n d r o i t s e c , f r a i s , bien a é r é loin d e s e n d r o i t s -a-
c h a l a n d é s et d e s c a f é t é r i a s . E v i t e r l ' e x p o s i t i o n di-
recte a u x r a y o n s s o l a i r e s , les t e m p é r a t u r e s é l e v é s , 
les m a t i è r e s i n c o m p a t i b l e s et les s o u r c e s d ' i g n i t i o n . 
G a r d e r les c o n t e n a n t s f e r m é s . 

M a n u t e n t i o n . . . . , : Eviter de respirer les v a p e u r s . Eviter le c o n t a c t 
avec les y e u x e t le c o n t a c t p r o l o n g é ou r é p é t é a v e c 
l a . p e a u . T o u j o u r s m e t t r e les c o n t e n a n t s à la terre 
p o u r le t r a n s v i d a g e . Pour é v i t e r u n e c o m b u s t i o n spon-
t a n é e , les c h i f f o n s imbibés d e c e p r o d u i t d o i v e n t 
ê t r e i m m e r g é s d a n s un c o n t e n a n t d'eau i m m é d i a t e m e n t 
a p r è s u s a g e . 

S T C O Inc; n'a a u c u n c o n t ô l e sur les i n f o r m a t i o n s c o n t e n u e s d a n s c e t t e f i c h e , 
le-ci a y a n t é t é p r é p a r é e à p a r t i r , d e s d o n n é e s o b t e n u e s d e nos f o u r n i s s e u r s 
m a t i è r e s p r e m i è r e s . 

L ' e x a c t i t u d e d e c e s d o n n é e s ou les e f f e t s d é c o u l a n t de leur u s a g e n e f o n t 
l ' o b j e t d ' a u c u n e g a r a n t i e e x p r e s s e ou i m p l i c i t e de la p a r t d e SICO I n c . 

S I C O I n c . n ' a s s u m e a u c u n e r e s p o n s a b i l i t é q u a n t aux b l e s s u r e s e t d o m m a g e s 
r é e l s ou p e r s o n n e l s , d i r e c t s ou i n d i r e c t s , de q u e l q u e n a t u r e q u e ce s o i t , 
d é c o u l a n t d e l ' u t i l i s a t i o n d e s i n f o r m a t i o n s c o n t e n u e s d a n s c e t t e f i c h e , ou . 
d ' u n u s a g e i n c o r r e c t ou abusif du p r o d u i t . 
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SECTION I - MATERIAL SAFETY OATA SHEET PAGE t CP 2 

M A N U F A C T U R E R ' S NAME AND AOORESS: SUPPLIER'S NAME AND ADORESS: 

( L A S T I - K O T E C O . , I N C . CANADIAN TRADE CORP. 
TOAMliCor nniup 

( 

»5 T R A N M E R E D R I V E 

MISSISSAUGA. O N T A R I O 

CANADA. L5S 1L4 

(41fl)-67l-a333 

DATE PREPARED: 07-14-93 

MATERIAL NAME ; AEROSOL SPRAY PAINT 

CHEMICAL FORMULA : MIXTURE 

' UN NO.: 1950 

' ..'ONE ESTABLISHED 

NA » NONE AVAILABLE 

7655 THAN M ERE DRIVE 

MISSISSAUGA. ONTARIO. 

CANAOA. L5S 1L4. 

(H10)-67l-a333 
HAZARD RATING 

4-SEVERE 

3-SEROUS 

2-UOOERATE 

1 -SUGHT 

0 - MINIMAL 

HMIS 

HEALTH I 

F\AMUA&UTY 4 

REACTIVITY 0 

PERSONAL • 

protection E 

NFPA 

HEALTH 

PLAMMABflJTY 

RÊACTTVTTY 

OTHER 

SECTION n - H A Z A R 0 0 U S INGREDIENTS. 

PWOOUCTNAME : 

SANDA8LE PRIMERS / SPOT FILLERS 

D E D I E N T CAS 

NUMBER 

TWA 

PPM 

EXPOSURE 

UMTS 

SOURCE 

LD SO 

(ORAL RATI 

G/Ka 
-«CETONE 

ETHYL ACETATE 

ETHYL 3-ETHOXY PROPIONATE 

«SOeunrL ACETATE 

ALCOHOL 

... ETHYL KETONE 

l^wJENE 

XYLENE 

LC SO (RAT 

INHALATION) 

P-P.M. 

PROP AN E4SO BUTANE MIXTURE 

PROOUCT» PROOUCT8 PROOUCT» PROOUCT» 

SANOABLFI GENERAL PRIMERS SPOT 

r.rw PURPOSE 5204 IMPORT. FILLER 

r-as 832 834 5205 IMPORT 489 RED 

T-238 833 838 1501 TRUCK 468 GRAY 

T-237 

% 
87-64.! 1 750 ACGIH 9.7 18.000 4CMS 1 

40-49 40-AS 25-30 
Î41-7M 400 ACGIH SJ 8.000 0-5 
78^69-8 50 RECOMMENCED 4 J 1.000 1M OS 0-5 OS 

110-19-0 ISO ACGW 3.2 . 0 4 NA OS OS OS $.10 
87-83^) 400 ACGIH NA NA OS OS « OS 

79-93-3 TOO ACGRT 3.4 8.000 OS „ 
OS OS 

108-8M 100 ACGW LS 8.000 A<S 
1330-20.7 

~ ~ T 
100 ACOH O 8.350 5-10 S-IO $-10 OS 

«8478-8841 1000 RECOMMENDED NH | NFF | 23 A 23 » 
S E C T I O N III - PHYSICAL DATA 

30IUN0 RANGE: 

MELTING POINT: 

FREEZJNO POINT: 

RESSURE: 

•L STATE: 

WANCE ANO OOOR: 

^ THRESHOLD: 

SOLUBAJTY IN WATER: 

«2- 195 *C 

EfllriifU mfn. 1500* F 

B^owSO-C 

(mm Hg. rf 20-C) : 0.8 - IM 

GAS JC.UOUO SOU) 

TypieaJ aefc«w* pmrt 

(P-PAIJ NA 

(WCJ:S8ght 

VAPOR OENSrTY: (AIR - I) MORE THAN t 

X VOLATILE BY VOLUME: 0-90 

SPECIFIC GRAVITY : (H20- -1): « 1 

EVAPORATION RATE: (Buryl Ac**m - tj 0.08 TO 5.7 

COEFFICIENT Of WATER 

.««LOBTRlOUnON: NOT *PPUCA8LE 

** NOT APPUCABLE 

WOO HT PER GALLON: 7.9 - «.0 (PAjfTJ 

Continue on paqo 2 



8ACK "C" REVISED 7-14^3 FOR CANADA 
PAGE 2 OF 2 

SECTION IV - FIRE A N D EXPLOSION HAZARD DATA 
FLASH POINT: ( . ! • - Q TCC 
(Piumy.if-rrQ LELt.O 
AUTOWHTTION TEMPERATURE ! 120"C 

VEL: 14.0 ~IMABAJTY CLASSIFICATION: E X T R E M E L Y F L A M M A B L E 

SENSITIVE TO MECHANICAL IMPACT. 
FLNOUSHINQ MEDIA: ALCOHOL FOAM. COT. ORY O 0 « X 

UNUSAL FIRJB ANO EXPLOSION HAZARDS: , 

ÎPÇCVU. HAB FIOHTÎNO PROCEDURES: _ _ 

SECTION V . REACTIVITY OATA 

STABILITY: «.JT—YTS NO . IP NO UNOER WHOH CONOMONS7 
HAZARDOUS POLYMERIZATION: ^ MAY OCCUR _ X _ W U . NOT OCCUR 

-ÛMP ATAFHLFTY to «VOMK AVO«D CONTACT WIT* STRONG O X M N G AGENTS AFO HEAT. 

HYDROCARBONS* WTTBGEN COMPOUNDS. ETC, WHEN BURNED. 

..NWNMONS TO AVOID: HEAT. SPARKS. ANO OPEN FUME. 
SECTION VI -TOXICOLOGICAL PROPERTIES OF PRODUCT 

ROUTERS) OF ENTRY: 
CARCINOGENICITY: 

INHALATION CRONC 
REPROQUCTTVE EFFECTS 

JC_TNHAA>T)ON*CUTE _X_EYE CONTACT 
TERATOGENICITY MATAGEWCTTY 

JC_SWN CONTACT 
SWN ABSORPTION 
«GESTION 

SYMPTOMS OF ovcpgxpoauRg: 
ACUTE: BREATHING -

EYS CONTACT • 
SWALLOWING • 
SKIN CONTACT • 

WIC:_ 

EXCESSIVE INHALATION OF VAPORS CAN CAUSE NASAL ANO RESPIRATORY IRRITATION. 0ŒCNESS. 
WEAKNESS. FATIGUE. NAUSEA. HEADACHE. POSSIBLE UNCONSOOUSNESS A W EVEN ASPHYXIATION. 
CAN CAUSE SEVERE IRRITATION. REDNESS. THAR INC. BLURRED V\SON. 
CAN CAUSE GASTROINTESTINAL IRRITATION. NAUSEA. VOMITING. DIARRHEA. 
CAN CAUSE IRRITATION FOR SOME PERSONS. 

O ^ A V E ASSOCIATED REPEATED ANO PROLONGED OCCUPATION. OVEREXPOSURE TO SOLVENTS WTTH PERMENENT BRAJN 

JO NERVOUS SYSTEM DAMAGE. SEVERE OVEREXPOSURE IN LABORATORY A/FLMALS HAS ALSO CAUSED UVER ABNORMALITIES 

QAM-CE TO KIDNEYS, LUNGS, AND SPLEEN. HEART ANO ADRENALS, WTENTIONAL MISUSE BY DEUBERATELY C O N C E N T R A I 

ANO INHALING THE CONTENTS MAY BE HARMFUL OR FATAL. 
MEDICAL CONDITIONS: G - N - » * A^ORRV^D BY E M U * - C-FT RMDRNY «ND/OR * * «-CTTON.. ^ ^ 
<GWAM7ATION TO PRODUCTS: NONE KNOWN SYNERGTSTLC MATERIALS : NONEKNOWN 

SECTION.VII - PREVENTIVE MEASURES 

STEPS TO BE TAKEN IN CASE MATERIAL IS RELEASED OR SPELLED: 
ELMINATE ALL GNTTTON SOURCES. VENTILATE AREA. ABSORB UQUO ON PAPER VERMCUUTE. FLOOR ABSORBENT. 

OR OTHER ABSORBENT MATERIAL ANO TRANSFER TO A CLOSED CONTAWER 
:• -<STE DISPOSAL METHOD: MATERIAL COUECTED ON ABSORBENT MATERIAL MAY BE DEPOSITED IN A POSTED TOX)C SUBSTANCE L^OFIU . M 

ACCORDANCE WTTH LOCAL. PROVWOAL ANO FEDERAL REGULA PONS. 
;ÀUT10NS TO BE TAKEN IN HANOUNA AND STORING : -, DO NOT PUNCTURE OR INCINERATE. DO NOT STORE IN AREAS 

ABOVE 50" C. OR IN DIRECT SUMJGHT, OR NEAR HEAT OR OPEN FLAMES. 

SPECIAL SHIPP1NQ INFORMATION : KEEP BELOW 5CT C 
OTHER PRECAUTIONS : 
RESPIRATORY : 
BTGLNEERINCI CONTROLS 
OLOVCS : 
EYE PROTECTION : 
OTHER : 

NONE. 
USE A CARTROGE TYPE RESPIRATOR IF EXPOSURE EXCEEDS UMTTS OR CAUSES OTSCOUFORT. 
PROVIDE SUFFICIENT VENTILATION TO MAJNTA* EXPOSURE BEU?* TLVS W SECTION 1 
NONE NORMALLY RECUSED FOOTWAFE: NOM! NORMALLY REQUIRED 
SAFETY GLASSES. CLOTHING: NONE NORMALLY REQUIRED 
NONE ' 

SECTION VIII - FIRST AIO MEASURES 

EMERGENCY Pqr>CCOURE3: 1. IF BREATHED - REMOVE INOMOUAL TO FRESH AIR. IF BREATHING 13 COTCU-T. ADMWLFFTER OXYGEN. 

IF BREATHWG TS STOPPED. GTVE ARTTF^CAL RESPIRATION ANO SEEK MEDICAL HELP. 
2. IF IN EYES-FLUSH WTTH WATER FORI S MWUTESWMLE HCLD<NO EYELX3S OPEN. 

3. IF SWALLOWED - OO NOT I^OJC£ VOMTHNG (ASPIRATION OP MATERIAL WTO UJNGS CAN CAUSE 

PNEUUONTTS, WHICH CAN BE FATALJ. KEEP PERSON WARM. QLRET AMJ GET MEDCAL 

ATTENDOVPOCSON CONTROL CENTER. 
4. IF ON SKIN • WASH WTTH SOAP AND WATER OR VARIOUS HAND CLEANERS. ANO WASH CLOTHNG . 

SECTION IX - PREPARATION OATH OF M.S.O.S. 

*EOBY: PHONE NUMBER : OATS 

3RMAH0N COWTAJNED ABOVE IS BELIEVED TO BE ACCURATE. BUT IS NOT WARRANTED. RECIPIENTS ARE ADVISED TO CONFIRM 
NCE OF NEED THAT THE INFORMATION IS CURRENT, APPLICABLE. AND SUFTABLE TO CIRCUMSTANCES. 



h S E C T I O N I - M A T E R I A L S A F E T Y D A T A S H E E T ; PAGE i OF 2 

ÎFAGTURER'S NAME AND ADDRESS: 

^ASTI-KOTE CO., INC. 
7655 TRANMERE DRIVE 
MISSISSAUGA. ONTARIO 
CANADA L5S 1L4 
(416}-671-8333 

SUPPLIER'S NAME AND ADDRESS: 

CANADIAN TRADE CORP. 
7655 TRANMERE DRIVE 
MISSISSAUGA. ONTARIO, 
CANADA L5S 1L4 
(416)-G71-8333 

DATE PREPARED: 07-14-93 
MATERIAL NAME : AEROSOL SPRAY PAINT 

j CHEMICAL FORMULA: MIXTURE 

[ IN*" -UN NO. :1960 

N E E S T A B U S H E D 

/NE AVAILABLE 

HAZARD RATING 
4 • SEVERE 

3 «SERIOUS 

2 -MODERATE 

1 • SUGHT 

0-MNMAL 

HMIS 

HEALTH 

FIAMMABILTTY 

REACTMTY 

PERSONAL-

PROTECTION E 

NFPA 

HEALTH 2 

FlAMMABflJTY . 4 

REACTMTY 0 

OTHER 

SECTION II - HAZARDOUS INGREDIENTS. 
PROOUCT NAME : 

SUPER ENAMEL 

-':• "HENT 

/ -
V
in6 

> \TC HYDROCARBON 

AROMATIC HYDROCARBON 

ETHYL ACETATE 

ETHYL ALCOHOL 

ETHYL 3-ETHOXY PROPIONATE 

OUSOBUTYL KETONE 

ÏSOBUTYL ACETATE 

PV T ^ L ALCOHOL 

tjci*4 •<T'
TWV
L KETONE 

TITFT^ JISOBUTYL KETONE 

MINERAL spwrrs 

OXO ALCOHOL ESTER 

TOLUENE 

XYLENE 

PROPANE48QBUTANE MIXTURE 

CAS 

NUMBER 

«7-84-1 

04742-6*4 

S4743.PS4 

141-78-8 

84-17-5 

783-69-4 

100-83-8 

110-1W) 

67-834 

79-63-3 

108-10-1 

64742-«0-« 

88230-35-7 

1 

1330-20-7 

6S47M8-Q 

TWA 

PPM 

750 

300 

NE 

400 

1000 

50 

25 

150 

400 

200 
50 

100 

50 

100 

100 

EXPOSURE 

UMTTS • 

SOURCE 

ACGIH 

RECOMMENOED 

RECOMMENDED 

ACGIH 

ACGIH 

RECOMMENOED 

ACGIH 

ACGIH 

ACGIH 

ACGW 

ACGIH 

RECOMMENDED 

RECOMMENOED 

ACOH 

ACGIH 

RECOMMENDED 

LD 50 

(ORAL RAT) 

9.7 

25.0 

4.7 

5.6 

13.7 

4.3 

3.2 

3.2 - 6.4 

NA 

3.4 

1.6.3.2 

4.7 

NA 

2.5 

4 J 

NE 

LC 50 (RAT 

INHALATION) 

PPM. 
18.000 

14.000 

3.870 

8.000 

NA 

1.000 

1.979 

NA 

NA 

8.000 
2.000-4.000 

3.670 

NA 

8.000 
8.350 

NE 

BOIUNO RANGE: 

MELTIUQ POINT: 

F > 0 ( N T : 

ASSURE: 

PY ' AL STATE: 

AP ANCEANDOOOR; 

OOOR THRESHOLD: 

WLUBIUTY IN WATER: 

SECTION III > PHYSICAL DATA 

PROOJ 
T.I 

THRU 

T-44 

PROO* 

£ 
33-42 

0-5 

0-5 

5-10 

5-10 

M 

5-10 

u c a 

T-3 

T-S 

T-33 

T-34 

* 

28-33 

5-10 

0-5 

0-5 

0-5 

5-10 

0-5 

04 

S-10 

II 

PROOJ 

PRIMER 

T-16 

T-19 

T-2S 

T-38 

10-15 

5-10 

PROOJ 

ALUM. 

T-23 

T-28 

PROOJ 

DULL 

ALUM 

T-«1 

15-20 4040 

30-40 

26 

0-5 

45-50 

0-5 

0-5 

04 

10-15 

S-10 

5-10 

0-5 

PROO* 

METAL 

T-7 

T-20 

T-21 

T-22 

V 

25-35 

II 

25-35 
» 

42 -195 *C 

EttfmvM mfn. 1500" F 

B^ow50*C 

(mm Hg. «120*0 :0 J • 16S 

OAS.K-UOWD SOfl-D 

Typlctf «ofcwit paint 

(PJ"J4.)NA 

20* C): SflgM 
Continue on paqo 2 

VAPOR DENSITY: (AJR • 1) MORE THAN 1 

* VOLATILE BY VOLUM S3 - 90 

SPECIFIC ORAVTTY : (H20--1):< 1 

EVAPORATION RATE: (Butyl M - 1) 0.08 TO 5.7 

COEFFICIENT OF WATER 

ion* DISTTUBUTIO NOT APPLICABLE 

** NOTAPPUCABLE 

WTOHT PER GALLON: 7 J - 6.0 (PWT) 
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SECTION IV • FIRE AND EXPLOSION HAZARD DATA 
FLASH POINT: ( .18' C) TCC 

• 'T3* CI LEL 1.0 

AUTOKJNTTION TEMP«RATUR* : TXTC 
VEL: 14.0 

\MMAIYUNR CLASSIFICATION: E X T R E M E L Y F L A M M A R I F 
F S6NSITTVE TO MECHANICAL IMPACT. 

-OTMOUSHINO MEDIA; ALCOHOL FOAM. C02. DRY CHEMICAL 

UNUSAL FIRE ANO EXPLOSION HAZARDS: 

SPÉCIAL FIRE HOHTINO PROCEDURES: ^ 

S E C T I O N V . REACTIVITY DATA 
STAfflLTTY: YES NO - IF NO UNDER WHICH CONDfTIONS? 
HAZARDOUS POLYMERIZATION: _ MAY OCCUR WU. NOT OCCUR 

. -OMPATABJUTY (Maitrtjft to avoid}: AVOID CONTACT WITH STRONG OXIDIZING AGENTS ANO HEAT 

ARDOUS D E C O M P O S E PRODUCTS: MAY FORM TOXIC MATERIALS. CARBON DtOXJDE/CARBON MONOXIDE. VARIOUS 

CONDMONS TO AVQ10: 

ROUTEJS) OF ENTRY: 
CARCINOGENICITY: 

HYDROCARBONS. M TRIG EN COMPOUNDS. ETC.. WHEN BURNED 
HEAT. SPARKS. ANO OPEN FLAME. 

S E C T I O N VI • T O X I C O L O O I C A L P R O P E R T I E S O F P R O D U C T 
INHALATION CRONIC 

_ REPROOUCTTVE EFFECTS 
INHALATION ACUTE JC. EYE CONTACT 
TERATOGENICITY MATAGENTCTTY 

SYMPTOMS OF OVEREaPOSURg; 

.X. SK3N CONTACT 
SKIN ABSORPTION 
NGE5T10N 

BREATHING • 

EYE CONTACT . 
SWALLOWING • 
SKIN CONTACT 

JNIC: 

EXCESSIVE INHALATION OF VAPORS CAN CAUSE NASAL AND RESPIRATORY IRRITATION DŒZJNESS 
WEAKNESS, FATIGUE, NAUSEA HEADACHE, POSSIBLE UNCONSCIOUSNESS AND EVEN ASPHYXIATION 
CAN CAUSE SEVERE IRRITATION, REDNESS, TEARING, BLURRED VISION 
CAN CAUSE GASTROINTESTINAL IRRITATION. NAUSEA. VOMITING. DIARRHEA. 
CAN CAUSE IRRITATION FOR SOME PERSONS. 

--ORTS HAVE ASSOCIATED REPEATED AMD PROLONGED OCCUPA^ONAL OVEREXPOSURE T0 SOLVENTS WITH PCRMFNFNT « A , M 
O NERVOUS SYSTEM DAMAGE. SEVERE OVEREXPOSURE M LABORATORY A ^ A L S K * A ^ O CAUSED 

W D DAMAGE TO KIDNEYS. LUNGS. AND SPLEEN. HEART AND ADRENALS. INTENTIONAL MISUSE BY D E U B E ^ L ^ ^ ^ T ^ 
AND INKAUNG THE CONTENTS MAY BE HARMFUL OR FATAL DELIBERATELY CONCENTRATING 
MEDICAL CONDITIONS: G.n.„.V A„„v,t*, By E r a » - Cin e.u« ̂ ^ ^ ^ ^ ^ ^ 

.SENSMZAPON TO PRODUCTS: NONE KNOWN SYNERGISTIC MATERIA! S ; ^ 

S E C T I O N V I I - P R E V E N T I V E M E A S U R E S 
STEPS TO BE TAKEN IN CASE MATERIAL IS RELEASED OR SPILLED: 

' G N m 0 N S 0 U R C E S ' AREA. ABSORB UOUIO ON PAPER. VERMCUUTE. a COR ABSORBENT 
" DISPOSAL Mnunn " ABSORBENT MATERIAL ANO TRANSFER TO A CLOSED CONTAINER. ^ ^ ABSORBENT. 

^ D I S P O S A L METHOD: COLLECTED ON ABSORBENT MATERIAL MAY BE DEPOSRTÈD IN A POSTED TOX)C SUBSTANCE LANDFILL IN 
" , , WITH LOCAL. PROVINCIAL ANO FEDERAL REGULATIONS SUBSTANCE IANDFHX IN 

; , -AUTIONSTOBETAKENINHANDUNGANDSTORING: DO NOT PUNCTURE OR INQNERATE. DO NOT STORE N AREAS 
* * * * C. OR IN OCRECT SUNUGHT. OR NEAR HEAT OR OPEN FLAMES 

SPECUL SHIPPING INFORMATION : KEEP BELOW SO* C ^ E S . 
OTHER PRECAUTIONS : 
RESPIRATORY : 
ENGINEERING CONTROLS 
GLOVES : 
EYE PROTECTION: 
OTHER : 

RGENCY P R O C P 9 V R F g ; 

NONE. 

USE A CARTRIOGE TYPE RESPIRATOR IF EXPOSURE EXCEEDS UMITS OR CAUSES DISCOMFORT 
PROVIOE SUFFICIENT VENTILATION TO MAINTAIN EXPOSURE BELOW TLVS IN SECT>ON I 
NONE NORMALLY REQUIRED FOOTWARC. 
SAFETY GLASSES. ~ * * * CLOTHING: NONE NORMAUY REQUIRED 

S E C T I O N V I I I . F IRST AID M E A S U P F Q 

PREPARED BY 

1. rF BREATHED - REMOVE INDIVIDUAL TO FRESH A * . F BREATHING « DIFFICULT. ADMINISTER OXYGEN 
V BREATHING IS STOPPED, GIVE ART1FCAL RESPIRATWJ AMn ceev u P M i i .. ' 

2. IF IN EYES - R.USH WTTH WATER ,5 MWUTES ^ H ^ ^ ^ ^ 

3. IF SWAU.OWED . DO NOT NOUCE VOMTC1NG (ASP*ATWN Of UATEflLAi. ,nto LUNGS W . CAUSE 
PNEUU0NT1S. WHO* CAN BE PATAU- KEEP PERSON WARM. OUET ANO CET MEDCAL 
ATTENTICKWOCSON CONTOCT CENTER "SUÇAI. 

4. IF ON SKJN • WASH WITH SOAP ANO WATER Off VARIOUS HWD ClfANERS, ANO WA.M r , 

t — j Q S E C T l O t X - r p R E P A R A T l O N . D A T E O F M . S . D . S . 

' I — v ^ ^ - y n ^ t Z i j U f J ^ Y ] P H O W P HUMBE 
9EUEVED BE ACCL • THE INFORMATION CONTAINED ABOVE IS BEUEVEO vj, g6 ACCURATE. BUT 13 NOT W W A N I T O RECIPIENTS ARE AHW.«»7 

~ W M C E 0 F W E E D INFORMATION ,S CURRENT. APP, KLHI C . , ^ " 



SECTION I • M A T E R I A L SAFETY DATA SHEET PAGE < OP 2 

M ^ 'FACTURER'S NAME AND ADDRESS: 

JSTÏ-KOTE CO., INC 
76 W N M E R E D R I V E 

M I S S I S S A U G A , O N T A R I O 

CANAOA. L 5 S 1L4 

SUPPLIER'S NAME AND ADDRESS: 

CANADIAN TRADE CORP. 
7655 TRANMERE D R I V E 

MISSISSAUGA. ONTARIO. 

CANADA, L5S I L * 

DATE PREPARED: 07-14-93 H A Z A R D RATING HMIS N F P A 

MATERIAL NAME : AEROSOL SPRAY PAINT 4 - SEVERE HEALTH 1 HEALTH 2 

c v . . — - A L FORMULA : MIXTURE 3 -SEROUS FLAMMAfiUTY 4 FLAMMAflAJTY 4 

2 - MODERATE REACTMTY 0 REACTIVITY 0 

NE - NONE ESTABLISHED 1 - SLIGHT PERSONAL* OTHER -

NA » NONE A V A I L A 8 U 0 • MINIMAL PROTECTION E i 

S E C T I O N II - H A Z A R D O U S INGREDIENTS. 

PROOUCT NAME : PROOUCT* PROOUCT» PROOUCTf PROOUCTf PROOUCT NAME : 

404 409 CLEANER BLACK 

VINYL FINISHES 411 412 400 401 

\ 
413 414 WHITE 

\ 
415 418 

417 418 

402 

EXPOSURE LD 50 LC SO (RAT 419 

I N G R E D I E N T CAS TWA UMJTS (ORAL RAT) INHALATION) 

NUMBER PPM SOURCE GKg PPM. * M % M 1 

ACETONE 87-64-1 750 ACGIH 9.7 18,000 3 M S » 3 S 

ETHYL 3-ETHOXY PROPIONATE 783-69-9 50 RECOMMENDEO 4.3 1.000 10.13 (W 10-15 

fl^Cyf ^THYL KETONE 7S-S3-3 200 ACGIH 3.4 8.000 20-25 20-25 

I'CJY £ P..B 108-8» 100 ACGIH 3J 8.000 S-10 5-10 

XYLENE 1330-20-7 100 "ACGtH 4.3 8J50 O-S •0-5 

PROPANE4SOBUTANE MIXTURE «8479-81-8 1000 RECOMMENDED NE NE It 8 19 

S E C T I O N Ml • P H Y S I C A L DATA 

BOrUNO RANGE: 

MELTING POINT: 

FREEZING POINT: 

ASSURE: 

• . AL. STATE: 

I ANCEANDOOOR: 

OOE* RHRESWOCO: 

SOLUBILFTY !N WATER: 

42- l « ' C 

Estfmvted mtn. 1500* F 

B«fow50'C 

(mm Hg, at 20*C) : 0.8 - 1M 

GAS J(_UaUID SOLO 

Typïcd sotvwitpair* 

(PPM.) NA 

( W C): SHQW 

VAPOR OENSITY: (AfR • t) MORE THAN 1 

* VOLATILE BY VOLUME : 83 -90 

SPECIFIC GRAVITY : (H20--1): < 1 

EVAPORATION RATE: (Butyl A M M i - 1) 0.06 TO 57 

COEFFICIENT OF WATER 

ICTL DISTRIBUTION : NOT APPUCABLE 

PH: NOT APPUCABLE 

WEKJKT PER GALLON: 7.» - 8.0 (PAINT) 

Continue on paqo 2 



rnwc 4 w « 
B A C K "C" R E V I S E D 7 . 1 4 . 9 3 F O R C A N A O A -

S E C T I O N IV - F IRE A N D E X P L O S I O N H A Z A R D D A T A ; 

- : - - MA0IUTY CLASSIFICATION: E X T R E M E L Y F U V M M A B L E «ASH POINT: « • ' r c » T C C 

m ri* n LÊL1.0 VEL.14.Q 
. -IsmVB 70 MECHANICAL IMPACT. <Pn»*tar< • • H C| " 

.. emu r m nnvrwPUiCAL AUTOWNTTTON TEMPERATURE : JWC IUSHINO MEDIA: ALCOHOL FOAM, COT. DRY ÇNCWI**. 
GALORE ANO EXPLOSION HAZARDS: 

b/ .nd by PU H*». ltam~ h ^ . s^-n* ̂  -
SPECIAL FIR8 FKJWTINQ PROCEDURES: 
W-r W «rn t» WIT nmf » u-D * oorf <fe_D * Wd ^ PO^-Urfgn^ 

S E C T I O N V - REACTIV ITY D A T A 

STABAJTY: _ X — TES NO - F NO UNDER WMCH CONOmONS? 
H A Z A R D O U S POLYMERIZATION: MAY OCCUR _ X _ W U . NOT OCCUR 
INCOMPATABIUTY (M«T*T*L« TO «VOMFC AVOID CONTACT WTTH STRONG OJODŒNG AGENTS ANO HEAT. 

^ U ^ O M ^ O H P«OOUCTS: MAR ^ TOXK UATÎWLS. OKBON 0 0 X ^ 8 0 * MONO**,*. VAPOUS 
HYDROCARBONS. WTRIGÊN COMPOUNDS. ETC, WHEN BURNED. 

; : jlTTONS TO AVOIO: HEAT. SPARKS. ANO OPEN FLAME. . 
• " S E C T I O N V I - T O P O L O G I C A L P R O P E R T I E S O F P R O D U C T 

ROUTE,,, OF ENTRY: J ^ - W A H O N CRONC INHALATION ACUTE 
CARCINOGENICrTY: _ REPRODUCTIVE EFFECTS _TERATOGENICITY _ MATACENCfTY 

^ O M 5 O F 0 V ^ P O ? V R E ; EXCESSNE INHALATION OF VAPORS CAN CAUSE NASAL ANO RESPIRATORY IRRfTATlON. DŒNESS. 
^ ^ WEAKNESS. FATIGUE. NAUSEA, HEADACHE. POSSIBLE UNCONSCIOUSNESS AND EVEN ASPHYXIATION. 

EYE CONTACT- CAN CAUSE SEVERE iRRfTATION. REDNESS. TEARING. BLURRED VISION. 
SWALLOWING - CAN CAUSE GASTROINTESTINAL IRRfTATlON. NAUSEA. VOMITING. OlARRHEA. 
SKIN CONTACT - CAN CAUSE IRRITATION FOR SOME PERSONS. 

" ^ S ^ V H ASSOCIATED REPEATED AND PROLONGED OCCUPATIONAL OVEREXPOSURE TO SOLVENTS WTTH PERMENENT BRAJN 
• • 7 NERVOUS SYSTEM DAMAGE. SEVERE OVEREXPOSURE <N LABORATORY ANIMALS HAS ALSO CAUSED UVER ABNORMAL/TIES 

O DAMAGE TO WONEYS. LUNGS. ANO SPLEEN. HEART AND ADRENALS. INTENTIONAL MISUSE BY DEUBERATELY CONCENTRATING 

. „ .0 INHALING THE CONTENTS MAY BE HARMFUL OR FATAL 
MEDICAL CONDITIONS: AflQf»v»t»d By E*po* i« • Can cauM rwpirwory tndfor sWn rwJion. 
« « . « i m m o N TO PRODUCTS: NONE KNOWN SYNERGISTIC MATERIALS : NONE KNOWN 

S E C T I O N V I I - P R E V E N T I V E M E A S U R E S 

STEPS TO BE TAKEN IN CASE MATERIAL IS RELEASED OR SP1LLE0: . « ^ « « e m . 
ELMINATE ALL IGNITION SOURCES. VENTILATE AREA. ABSORB UQUO ON PAPER. VERMCUUTE. FLOOR ABSORBENT. 

OR OTHER ABSORBENT MATERIAL ANO TRANSFER TO A CLOSED CONTAINER. 
w a s t e DISPOSAL METHOD: MATERIAL COLLECTED ON ABSORBENT MATERIAL MAY BE DEPOSITED IN A POSTED TOXJC SUBSTANCE 1>N0Al l N 

: ACCORDANCE WTTH LOCAL. PROVINCIAL. ANO FEDERAL REGULATIONS. 
. AUTIONS TO Bfi TAKEN IN HANDLING AND STORJNO : DO NOT PUNCTURE OR INCINERATE. DO NOT STORE IN AREAS 

ABOVE 50- C. OR IN DIRECT SUMJGHT. OR NEAR HEAT OR OPEN FLAMES. 
SPECIAL SHIPPING INFORMATION : KEEP BELOW 50" C 
OTHER PRECAUTIONS : NONE. 
RESPIRATORY • USE A CARTRIDGE TYPE RESPIRATOR IF EXPOSURE EXCEEDS UMTTS OR CAUSES OtSCOMFORT. 
ENGINEERING CONTROLS : PROVIDE SUFFICIENT VENTILATION TO MAJNTAW EXPOSURE BELOW TLVS IN SECTION I. 
O L O V C S . NONE NORMALLY REQUIRED FOOTWARE:. NONE NORMALLY REQUIRED 

SAFETY GLASSES CLOTH I NO: NONE NORMALLY REOUREO EYE PROTECTION : 
OTHER: NONE 

S E C T I O N V I I I - F IRST AID M E A S U R E S 

PMFRGENCY PROCEDURES: 1 • IF BREATHED • REMOVE INQMOUAL TO FRESH AIR, f BREATHING IS OFFICULT. ADMINISTER OXYGEN. 
F BREATHING IS STOPPEO. GIVE ARTTRCAL RESPIRATION ANO SEEK MEDICAL HELP. 

2_ F IN EYES- FLUSH WTTH WATER FOR tS MNUTES WH*JE HOLDING EYEJJDS OPEN. 
3. IF SWALLOWED - DO NOT INDUCE VOMITING (ASPIRATION OF MATERIAL WTO LUNGS CAN CAUSE . 

PNEUMONHS. WHICH CAN BE FATAL). KEEP PERSON WARM. QUïET ANO GET MEDtCAL 
ATTENTlOf^POISON CONTROL CENTER. 

4, p ON SKIN • WASH WTTH SOAP ANO WATER OR VARIOUS HAND CLEANERS. ANO WASH CLOTHING , 

S E C T I O N IX - P R E P A R A T I O N D A T E O F M.S .O .S . 

PHONE NUMBER : O * * * PREPARED BY : — . 
THE INFORMATION CONTAINED ABOVE IS BELIEVED TO BE ACCURATE. BUT IS NOT WARRANTED. RECIPIENTS APB AOVTSED TO CONFIRM 
IN AOVANCE OF NEED THAT THE INFORMATION 13 CURRENT. APPLICABLE. AND SUTTABLE TO CIRCUMSTANCES. 



S E C T I O N I - M A T E R I A L SAFETY D A T A S H E E T tu PACE « OP 2 

M A N U F A C T U R E R ' S N A M E A N D A D O R E S S : 

^LASTI-KOTE CO., INC 
J TRANMERE DRIVE 

5SISSAUGA. ONTARIO 

CANADA L5S 1L< 

(416^71-8333 

S U P P L I E R ' S N A M E A N D A D D R E S S : 

CANADIAN TRADE CORP. 
7655 TRANMERE DRIVE 

MISSISSAUGA ONTARIO. 

CANADA L5S 1L4 

(410)-671-8333 

D A T E P R E P A R E D : 0 7 - 1 4 - 9 3 HAZARD R A T I N G HMIS NFPA 

MATERIAL NAME : AEROSOL SPRAY PAJNT 4 • SEVERE HEALTH 1 HEALTH 2 

CHEMICAL FORMULA : MIXTURE 3 • SERIOUS FLAMMABOJTY 4 FVMMA8«JTY 4 

INTL UN NO.: 1950 2» MODERATE REACTMTY 0 REACTMTY 0 

• NONE ESTABLISHED 1 • SLIGHT PERSONAL- OTHER -

NONE AVAILABLE 0 * UMMAL PROTECTION E 

S E C T I O N II - H A Z A R D O U S I N G R E D I E N T S . 

PRODUCT NAME PRODUCT» PRODUCT» PROOUCT* PROOUCT* 

1241 ALUMINUM CLEAR PRIMER 

R U S T N O T THRU 12S0 1274 1240 

1269 1243 

1268 

EXPOSURE LD SO LC 50 (RAT 

; S O I E N T CAS TWA UMTTS (ORAL RAT» INHALATION) 

NUMBER PPM SOURCE OKG P.PM. %f*0 % (WO 

ONE 67-S4-1 730 ACGIH 9.7 IFL.OOO 32-40 15-20 30-35 10**5 

ALIPHATIC HYDROCARBON 64742-8S-S 300 RECOMMENOED 25.0 14,000 5-10 

ETHN. ALCOHOL «4-17-5 1000 ACGW 13.7 NA M O 

ETHYL 3-ETHOXY PROPIONATE so RECOMMENDED 4.3 1.000 S-10 

SOPROPVL ALCOHOL 400 ACGIH NA NA 0-5 

METHYL ETHYL KETONE 70-93*3 200 ACGIH 3.4 8.000 M 

MINERAL SPIRITS 64742-4*4 100 RECOMMENDED 4.7 3.970 0-5 

1330-20-7 100 ACGH O 6.350 5-10 50-59 35-«0 3CM5 

; ; . ANE4SOBUTANE MIXTURE 1000 RECOMMENDED N6 MB 23 S 23 28 

SECTION III - PHYSICAL OATA 

W U N O RAMOS: 

MELTING POINT: 

FREED*» POINT: 

VAPOR PRESSURE: 

PHYSICAL STATE: 

APPEARANCE ANO OOOR: 

'THRESHOLD: 

UTY IN WATER: 

42.108*0 

Ciltii^i il min. tSOO" F 

(mm Hg. at 2tTC) : 0.0 - 1S0 
GAS jt_ u a u o sous 

TYpfcarf sefc*ne part 

( P P X J H A 

(20*0: S8$« 

(AW • 1) MORE THAN 1 

83-90 

(HJO»«1): < 1 

1) 0.06TO 5.7 

VAPOR DENSITY: 

% VOLATILE BY VOLUME 

SPECIFIC ORAVTTY : 

EVAPORATION RATE: 

COEFFICIENT OP WATER 

KHL DISTRIBUTION : NOT APPLICABLE 

PH: NOT APPLICABLE 

WEIGHT PER GALLON: 7.9 - (PAtffQ 

I
 ; Continua on page 2 



J A C K "C" R E V I S E D 7 - 1 4 - 9 3 F O R C A N A D A _ ^ PACE: OF 2 

S E C T I O N IV . F IRE A N D E X P L O S I O N H A Z A R D D A T A 
n <tiM<BTURRCTJL>SIFICANON! E X T R E M E L Y F L f t M M A B L g OASH POINT: <-I«*C)TCC 
HEN• SOUNR.* TO UGCHANICAL IMPACT. - . R R A LEL \JA VTL : U.O 

3 M M O U S W N O "CDWJ ALCOHOL POAAI. CCO. ORY AA/TOTGNFTION TTWTRAHJR* : 33FF-C 
JNUSAL /1R« ANO EXPLOSION HAZARDS: 
Oo^d "wv <*xtt»« tncVor tuiognri» »OMd to «arm hmm. vvwi VMWnfrav trwW .fang th. or rrwy bm 

by v*w*oon *nd I g n M try pJof ilgM* offw Ham*, m f mit. imoanq. amana m o m or A M tmfcvts from mwnal twulfng per*. 
SPECIAL HRB nOKTlNO PROCEDURE: 

S E C T I O N V . R E A C T I V I T Y DATA 
STABAJTY; YES _ N 0 • «F NO UNDER WHCH CONQmONS7 
HAZARDOUS POLYMERIZATION: . MAY OCCUR W * ± NOT OCCUR 
(MCOMP4TAB1LJTY (MAISRUU f® «voidh AVOO CONTACT WTTH STRONG OXDŒNG AGENTS ANO «EAT. 
HAZARDOUS OECOMPOS TION PRODUCTS: MAY FORM TOXC MATERIALS. CARBON 0OW0E/CAR80N MQNOXJDE. VARIOUS 

HYDROCARBONS. NTTThGEN COMPOUf«S. ETC. WHEN BURNED. 
îNDmCNS TQ AVOUE HEAT. SPARKS. ANO OPEN FLAME. 

S E C T I O N VI - T O X I C O L O G I C A L P R O P E R T I E S O F P R O D U C T 
*OUTBS) OF ENTRY: INHALATION CRONC INHALATION ACUTE _X_ EYE CONTACT SXW CONTACT 
CARGNOGfiNICn-Y: REPRODUCTIVE EJECTS TERATOGENICITY UATACENK3TY " "s>W AflSORPTiew 

NOES-RON 
SYMPTOMS QF OVEREXPOSURE: * 
èCUIS; BREATHING . EXCESSIVE INHALATION CF VAPORS CAN CAUSE NASAL ANO RESPIRATORY tRRTTATON. DIZZINESS. 

WEAKNESS. FATIGUE. NAUSEA. HEAÛACHE. POSSIBLE UNCONSCIOUSNESS ANO EVEN ASPHYXIATION. 
EYE CONTACT - CAN CAUSE SEVERE IRRITATION. REDNESS. TEARING. SLURRED VISON. 
SWALLOWING - CAN CAUSE GASTROINTESTINAL IRRITATION. NAUSEA, VOMTING, DIARRHEA. 
SKIN CONTACT • CAN CAUSE IRRITATION FOR SOME PERSONS. 

-TfflBMCi. 
:KX*TS HAVE ASSOCIATED REPEATED HO PROLONGED OCCUPATIONAL OVEREXPOSURE TO SOLVENTS WTTH PER MENENT BRAIN 
• NERVOUS SYSTEM DAMAGE. SEVERE OVEREXPOSURE N LABORATORY ANIMALS HAS ALSO CAUSED UVER ABNORMALITIES 

•O DAMAGE TO JUDNEYS. LUNGS. ANO SW_E£N. HEART ANO ADRENALS. WTENTIONAL ttSUSE BY DELIBERATELY CONCENTRATING 
(WAUNG THE CONTENTS MAY BE HARMFUL OR FATAL. 

«EDK1AL CONOmOMS: c«wi i f y A g g r w M By Enxmv* - Can a m i mminarf mstar 1tti nmction. 
SENSITIZATION TO PRODUCTS: NONE KNOWN SYNERGISTIC MATERIALS : NONE W O W N 

SECTION VII - PREVENTIVE MEASURES 
STEPS TO BE TAKEN IN CASE MATERIAL IS RELEASED OR SPILLED 

ELMINATE ALL K>*TON SOURCES. VENTILATE AREA ABSORB UOUIO ON PAPER. VERMCUUTE. FLOOR ABSORBENT. 
OR OTHER ABSORBENT MATERIAL ANO TRANSFER TO A CLOSED CONTAINER 

WASTE DISPOSAL METHOD: MATERIAL COLLECTED ON ABSORBENT MATERIAL UAY BE DEPOS/TED IN A POSTED TCJOC SU8STA/JCE L* /0 : TLL [N 
ACCORDANCE WITH LOCAL. PROVINCIAL. At*) FEDERAL REGULATIONS* 

"CAUTIONS TO BE TAKEN IN HANDLING AND STORING: OO NOT PUNCTURE OR INONERATE. DO NOT STORE N AREAS 

AOOVC so-a OR IN DIRECT SLÔ IGHT. OR NEAR HEAT OR OPEN FLAMES. 
-3AL SHt fW*a INFORMATION : KEEP BELOW 50" C 

OTHER PRECAUTIONS : NONE. 
RESPIRATORY: USE A CARTRDGE TYPE RESPIRATOR IF EXPOSURE EXCEEDS UMTTS OR CAUSES DISCOMFORT. 
ENGINEERING CONTROLS : PRCMOE SUFFICIENT VENTIATTON TO MAJNTAIN EXPOSURE BELOW TLVS W S É C T W «. 
a U I V * S ! * * * * * N O R W A Y REQUIRED FOOTWARE: NONE NORMALLY REOUWED 
SYE PROTECTION : SAFETY CLASSES. CLOTHING: none NORMALLY REQUIRED 
3THER: NONE 

S E C T I O N VIH - R R S T A I D M E A S U R E S 
WEFLOEECR PROCEDURES; ». IF BREATHED - REMOVE INOMOUAL TO FRESH AJR. IF BREATMNO IS OSTICULT. AOMMSTER OXYGEN. 

r BREATHING tS STOPPED, GTVE ARTF1CAL RES^RATION AND SEEK MEDGAL 
2- IF IN EYES - FLUSH WTTH WATER FOR \ 5IXNUTES WHLE HOLCKJ EYE3JDS OPEN. 
X. ̂  SWALL0WB3 - 0 0 NCfT frOJCE VOA4TN2 (ASPRAT10N OP MATERIAL tfTO LUNGS CAN CAUSE 

PF*UUONTO.WMCH CAN BE FATALL KEEP PERSON WARM. OUET AM3 CETFCCOCAL " 
ATTENTONFFKXSON CONTROL CENTER 

IF ON SMN • WASH WTTH SOAP ANO WATER OR VARIOUS H V O CLEWERS1 ANO WASH N RMMM* 

j T \ S E C T ! O f t M X ^ P R E P A R A T I O ^ D A T E O F M A D ^ 

PREPARED gY: ^ C ^ f y y j ^ j ( J < C ^ O a P H O N E N u W ^ fl ) ^ \ r ^ T ï . 1 / ^ j { < $ 
THttNFORMATON CONTAJNEO ABOVE IS BC3JEVED TO BE ACCURATE. BUT IS NOT WAftRANTEDL RECIPIENTS ARE AOVUED TO CXXfVUt 
^ A g y * N C g OF NEED THAT THE INFORMATION IS CURRENT. A P P U C A « X AND SUTTABLE TO GRCUMSTANCES. 



MANUFACTURER'S NAME ANO ADDRESS' 

P L A S T I - K O T E C O . , I N C . 

SECTION I - MATERIAL SAFETY DATA 3 H E E T 
PACE / OF J 

76S5 TRANMERE DRFVE 
MISSISSAUGA, ONTARIO 
CANADA. L5S 1 U 

(4IQ)-G7T-8333 

DATE PREPARED: OT-14-93 

MATERIAL MAAie : AEROSOL SPRAY PAINT 

CHEMICAL FORMULA : MIXTURE 

'NTT. UN NO. : 1930 

HE - HONE ESTABLISHED 

-,*A • HQNfi AVAILABLE 

FROOUCTHAM*; 

ENGINE ENAMELS 

HAZARD RATINfl 

3-SERIOUS 

2 * MODERATE 

I - 3UOfT 

0 » UMUAL 

a C C T O N a - HAZARDOUS INGREDIENTS. 

3UPPUER-3 NAME AND ADDRESS: 

CANADIAN TRADE CORP, 
7685 TRANMEPE DRIVE 
MISSISSAUGA, ONTARIO. 
CANADA. L5S 1L4 
(41gK7t-a333 

HMIS 
>€AUH 1 

R^MUAourr 4 

REACTTVTTY 0 

PERSONAL• 

PROTECTION g 

N F P ^ 

•«ALTW 

FLAUMAWJTY 

REACTTVTTY 

OTVCR 

INGREDIENT 

UPHATIC WYDROCAP0ON 

TOUATTC HVDROCAP0ON 

ETHYL ACETATE 

6TW*L ALCOHOL 

ETHYL J-ÇTVOXY PPOPKXATE 

'SOPROPTL ALCOMOL 

L E A D C H R O M A T E 

.. -UETHYL ETHYL KETONE 

He^kH. ISO0UTYL KETONE 

C/,)fCl>LC0W0L ESTER 

PWOPnENS GLYCOL MONO-
UEMFRL ETHER 

TOLUENE 

XYLENE 

CAS 

NUM8ER 

9744.1 

«47*2954 

I 4 1 . 7 M 

•4-1 

793494 

ST43-Q 

1 M 4 - 1 M 

78-03-3 

104-10-1 

8923MS.7 

PROPANE-ISOBUTANE MIXTURg 

107-99̂  

10S-M-J 

<330-20.7 

«847*4*4 

TWA 

PPM 

750 

300 

NE 

400 

1000 

SO 

400 

200 

SO 

M 

©CPOSURE 

u u r r s 

SOURCE 

ACCM 

PECOUUÇJOQ3 

RECOMM&JOED 

ACGIH 

ACOH 

RECOUUE>C® 

ACGIH 

OSmç̂ rO « ̂  wO-

AOG94 

ACGIH 

»ecoMug>cQ3 

100 
100 
100 

1000 

AQGJH 

ACGIH 

AOCIH 

RECOMMENDED 

LO 90 

(ORAL RAT) 

4 7 

210 

<7 

18 

117 

<3 

NA 

NA 

14 

19-12 

NA 

NA 

13 

4.3 

PROOUCT» 

201 
TW?U 

231 

H8 

LC 90 (RAT 

IWALAT10N) 

P. P. It 

n o o o 

14.000 

1870 

8.000 

NA 

1.000 

HA 

NA 

8.000 

2.000-4.000 

NA 

NA 

(000 

8.330 

KB 

30-40 

0 4 

0 4 

3-10 

0-10 

0 4 

PR00UCT1 

5-10 

SORUNA RANOC* 

MO. HMO POINT: 

TMA POINT: 

A PRCS3URC* 
1 R^RACAL STAT* 

AftAMCS AXO OOOI* 
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FVASH POINT: C) TCC 

(Pnaooflart-.rrCl 1CT ij 
AurotoMmoH TEMPERA TURE : 

VEL: MI) 

F W A A U R R CLAM^KUNON: EXTREMELY FLAMMABLIJ 
MOT SGKSfTTVB TO M f CKANICAL IMPACT. 

O C n w o u ^ M O M B X A : ALCOHOL PQAM, C03. ORY CHEWCAL 
FIRS ANO GXPLOSJON HAZARD* 

— - - — — 
«orw weur ^ ^ 

SECTION V - REACTIVITY DATA 
ÏTAMJTY: NO.lPNOUNOERWMCHCOMDmQNS7 
««AROOWPOLTMERIZAnON: _ M A Y O C C U R 

' ' N C f W P 4 r A f l t j n r " AVO© CONTACT WTTH STRONG QXTONO AGENTS ANO HEAT 
^^AROOUSOECOMPOS.CNPROOUCT, MAY PORM TQX9C MATERIALS. O^^^^O^WOEXIAROON MONQXDE. VAPIOUS 

CONOmONS TO AVOm« 
— - — mmjrmjA. 

_ WTOROCAR90N3. ^*TRJG£NCOMPOUNDS. ETC» WH€N BURNED 
HEAT. S PARKS, AND OPEN FLAME. ^ 

SECTION VI- TOPOLOGICAL PROPERTIES OF PROQUCT 

ACtfTE: 

JC_ S W CONTACT 

SKJNA8SORPTX3N 
^GESTION 

• U ^ O CHROMATF ,N 
3 YM Pro M a Qg QVgRPïPo^npgl 5 ^ U W " ' • 

" V A P O R S ^ ^ CAUSE NASAL ANO RESPIRATORY IRRfTATlON. DC^NESS 
^ ^ E S ^ J T 5 ^ ^ ' ^ ^ U ^ N S O O U S N E S S ANO EVEN A S ^ ^ 
CAN CAUSE SEVERE IRRfTATlON. REDNESS. TEARING. BLURRED VISION 
CAN CAUSE GASTROtNTESTftAL tRRfTATlON. NAUSEA VOMÎTING OCARRHEA 

HRONIC. C A U S E I R R r T A D O N PO" SOME PERSONS. 
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SECTION V I I . PREVENTIVE MEASURES 1 ~ 
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t T H O D - MATERIAL COLLECTED ON ASSORBENT MATERIAL UAY U neo^êr™ 
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RESPIRATORY : 
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^REPareo BY : 
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SAFETY CUISSES «"OTWARE. «ONE NCWUAU.Y REOOIPEO 

NONE ' R W E MONUVXR REQUIRED 

SECTION VI I I . FIRST AID MEASURFS 
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<• IF ON SMN • WASH WTTH SOAP AND W A T ^ QR W ) 0 U 5 HAND « W A S H „ ^ 

SECTLOTM^ PREPARATION OA TE OF M.S.N <; 
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1 1 1 3 - 1 2 2 A D M I N I S T R A T E U R S U P É R I E U R 

D ' A D M I N I S T R A T I O N S P U B L I Q U E S ( s e r v . 

g o u v . ) D P C : 0 I 8 

F G : 5 PPS: 8 CA: I AP: S 5 6 

Planifie, organise, dirige et contrôle, par l'intermédiaire des cadres qui 
lui sont subordonnés, l'activité d'une direction, d'un service ou d'une 
section au sein d'une administration publique nationale, provinciale, 
territoriale ou locale: 
Exécute des tâches analogues à celles oui sont énoncées sous le titre 
principal. 01-090 DIRECTEUR GÉNÉRAL (serv. prof, et tech.. n.-

.c.a.). Se spécialise dans la gestion des questions administratives, pro-
fessionnelles ou techniques au sein d'une direction ou d'un service, 
dans les limites de ses attributions. Donne des directives et s'assure 
qu'elles sont mises en oeuvre par les agents qui lui sont subordonnés. 
Dirige un service qui s'occupe de matières comme la répartition des 
impôts, la sécurité sociale et les pensions, la faune et la conservation 
des ressources naturelles, l'aide extérieure et la perception des droits de 
douane et d'accise. Remplit les fonctions de secrétaire administratif 
auprès de son supérieur hiérarchique ou de comités. S'entretient avec 
ses supérieurs et donne son avis en matière de politiques générales, de 
programmes et de problèmes administratifs. 
Pfut être désigné selon le poste occupé dans le service, par exemple: 
Ambassadeur 
Commissaire de police 

C o n t r ô l e u r g é n é r a l des b a n q u e s 

C o o r d o n n a t e u r de la d e f e n s e c i v i l e 

D i r e c t e u r des serv ice* 

D i r e c t e u r d u service des parcs 

P r é v ô t des i n c e n d i e s 

S u r i n t e n d a n t 

2143-118 I N G É N I E U R C I V I L . EN GÉNÉRAL (serv. prof, et 
tech.. n.c.a.) DPC:I31 
FG: 5 PPS: 8 CA: D AP: L 4 5 6 7 

Étudie les spécifications des projets et donne des avis sur les.travaux et 
les installations, tels que les routes, les voies ferrées, les ponts, les 
banages. les installations d'évacuation des eaux usées et les bâtiments, 
et surveille la construction et l'entretien en exécutant toute combinai-
son des tâches suivantes: 
Étudie le projet, accumule et analyse les renseignements de base, tels 
que les données topographiques et géologiques dans le cas des auto-
routes. l'écoulement des eaux d'une rivière, les statistiques d'ordre 
démographique, les analyses de laboratoire concernant le ciment, le sol 

ci l'eau. Elabore les avant-projets ci applique ses connaissances en 
mathématiques et en gcnic lors de la conception des superstructures, 
de* charpentes et de l'infra-structure. Établit des devis estimatifs en 
s'assurani que les services nécessaires pourront être obtenus aux prix 

.les plus avantageux. Dirige rétablissement des plans détailles et l'éla-
boration des cahiers des charges à l'intention des entrepreneurs et 
consulte des spécialistes dans d'autres domaines, tels que les ingénieurs 
en mécanique, en chimie et en électricité et les architectes afin de 
déterminer les aspects techniques et esthétiques de la construction. 
Confère avec les clients, la direction de son entreprise et les pouvoirs 
publics pour obtenir l 'approbation des plans. Visite le chantier pendant 
la construction et certifie, à l'achèvement des travaux, que les ouvrages 
sont conformes aux devis. Surveille les travaux d'entretien et de 
réparation des ouvrages de génie civil, tels que les réseaux de trans-
port. les réseaux de distribution d'eau, les canalisations et ta mise en 
valeur des ressources hydrauliques. Entreprend des éludes pour amé-
liorer les méthodes d'entretien et encourager l'utilisation de nouveaux 
matériaux afin de maintenir en service les ouvrages existants. Dirige et 
coordonne le travail de techniciens-spécialistes et de techniciens. 
Peut travailler en tant qu'ingénieur-conseil, collaborer-avec les ingé-
nieurs d'autres disciplines et conseiller les clients moyennant 
honoraires. 

1113-130 ADMIN ISTRATEUR D 'ADMINISTRATIONS 
PUBLIQUES (serv. gouv.) DPC:118 
RG: 5 PPS: 7 CA: I AP: S 5 6 

Planifie, organise, dirige et contrôle, par l'intermédiaire des adminis-
trateurs et des surveillants qui lui sont subordonnés, l'activité d'une 
division, d'une section, d'une sous-section ou d'un groupe de travail, 
d'une administration publique nationale, provinciale, territoriale ou 
locale: 
Exécute des tâches analogues à celles qui sont énoncées sous le titre 
principal. 01-170 DIRECTEUR (serv. prof.ei tech., n.c.a.). Se'spécia-
lise dans l'administration d'une division ou d'une section s'occupant 
de questions comme l'établissement des listes électorales, l'enregistre-
ment de litres de propriété, les registres de l'état civil, la lutte contre la 
pollution, les loisirs, la délivrance de permis ou de licences, les inscrip-
tions au registre des étrangers, l'administration pénitentiaire, la régie 
des boissons alcooliques, le placement dr la main-d'œuvre et la 
délivrance des passeports. 
Peut faire partie de comités de sélection ou d'avancenent du person-
nel. Peut être désigné selon le poste occupé d.ins l'administration, par 
exemple: 
Chef de division 
Chef de section 
Directeur de prison 
Directeur régional 

2143-114 I N G É N I E U R EN S T R U C T U R E (serv. prof, et 
tech.. n.c.a.) DPC:031 
FG: 6 PPS: 8 CA: I AP: L 4 5 6 7 

Conçoit et calcule la charpente des bâtiments, des tours, des ponts, des 
tunnels, ou d'autres structures: 
Exécute des tâches analogues à celles qui sont énoncées sous le titre 
principal. 01-060 I N G É N I E U R - C O N C E P T E U R (serv. prof, et tech.. 
n.c.a ). Se spécialise dans le calcul de la charpente des édifices, des 
tours, des ponts, des tunnels et d'autres ouvrages d'art pour en assurer 
la rigidité et la resistance, en considérant des fadeurs comme les 
tensions tolérables avec une marge de sécurité suffisante, la tolérance 
de vibration, les dimensions, la forme, l'aspect ei l'économie. Étudie te 
progrès des matériaux ci des méthodes, et leur répercussion sur la 
conception et la construction. 

2143-126 INGÉNIEUR C I V I L . C O N S T R U C T I O N DE 

B Â T I M E N T S ET DE PONTS (serv. prof, et tech., 
n.c.a.) DPC:131 
ingénieur en construction. 
FG: 5 PPS: 8 CA: D AP: L 4 5 6 7 

Étudie les plans de constructions, telles que les bâtiments et les ponts 
et surveille les travaux de montage ou de construction: 
Exécute des lâches analogues à celles qui sont énoncées sous le titre 
2143-118 I N G E N I E U R CIV IL . E N G É N É R A L (serv. prof, ei tech.. 
n.c.a.). Se spécialise dans la conception, la construction, l'entretien et 
la réparation des bâtiments industriels et commerciaux et des ponts 
des it nés au public en général. Détermine les besoins en matériel, 
installations et personnel en vue des travaux d'excavation et de la 
construction des superstructures. Conçoit et surveille le montage des 
ouvrages temporaires, échafaudages, coffrages et installations de trai-
temeni des matériaux. 
Peut procéder i des essais de charge et de rendement. 



4 1 9 7 - 1 1 6 C O M M I S À L ' A D M I N I S T R A T I O N ( b u r e a u ) 

S ' a c q u i l i e d e d i v e r s e s t â c h e s d e b u r e a u d a n s d e p e t i t e s e n t r e p r i s e s 
a u t o m a t i s é e s : 

O r g a n i s e ie t r a v a i l e n f o n c t i o n d e s p r i o r i t é s d u b u r e a u e n f a i s a n t a p p e l 

à sa c o n n a i s s a n c e des s y s t è m e s d ' o r g a n i s a t i o n d u t r a v a i l e t des 

m é t h o d e s c o m m e r c i a l e s . R e ç o i t les c l i e n t s e t a u t r e s v i s i t e u r s et t i e n t â 

j o u r le c a r n e t d e r e n d e z - v o u s . É t a b l i t des s y s t è m e s d e c l a s s e m e n t d e s 

d o s s i e r s e t les t i e n t à 

j o u r . T r i e la c o r r e s p o n d a n c e r e ç u e e t e x p é d i e le c o u r r i e r d e d é p a r t . 

U t i l i s e u n m i c r o - o r d i n a t e u r é q u i p é d e l o g i c i e l s d e g e s t i o n p o u r 

i n t r o d u i r e , s t o c k e r , e x t r a i r e et t r a i t e r les d o n n é e s c o m m e r c i a l e s . 

P r o d u i t à l ' a i d e d e m a c h i n e d e t r a i t e m e n t d e t e x t e d e s l e t t r e s , d e s 

f a c t u r e s e t d ' a u t r e s d o c u m e n t s c o m m e r c i a u x p r ê t s à ê t r e e n v o y é s . 

D é c è l e et c o r r i g e les f a u t e s d ' o r t h o g r a p h e , d e g r a m m a i r e et d e 

p o n c t u a t i o n d e m a n i è r e à o b t e n i r d e s d o c u m e n t s sans e r r e u r . R e ç o i t et 

d é b o u r s e d e l ' a r g e n t e t p r é p a r c d e s p ièces j u s t i f i c a t i v e s e t des c h è q u e s 

p o u r c o u v r i r les d é p e n s e s . U t i l i s e d e s m a c h i n e s à é c r i r e , des c a l c u l a t r i -

c e s e t d ' a u t r e s a p p a r e i l s é l e c t r i q u e s e t é l e c t r o n i q u e s . P e u t p r e n d r e d e s 

c o m m a n d e s e t c a l c u l e r l e p r i x d ' a c h a t o u d e v e n t e d e s m a r c h a n d i s e s . 

4111-110 SECRÉTAIRE (bureau) DPC:364 

secrétaire sténographe. 
FG: 4 PPS: 6 CA: I AP: S 4 5 6 7 

Fixe les rendez-vous, répond aux demandes de renseignements, prend 
la dictée et libère son employeur de certains travaux de bureau et de 
certains détails administratifs et affaires courantes de moindre impor-
tance. en exécutant toute combinaison des tâches suivantes: 
Lit et transmet le courrier reçu. Joint les dossiers pertinents aux lettres 
qui demandent réponse de l'employeur. Prend la dictée en sténogra-
phie ou sur une sténotype et transcrit en dactylographie les notes 
sténographiques ou les enregistrements au dictaphone. Rédige et dac-
tylographie la correspondance. Classe la correspondance et autres 
documents. Répond aux demandes de renseignements par téléphone 
ou transmet l'appel à la personne compétente et effectue des appels à 
l'extérieur. Fixe les rendez-vous pour son employeur et les lui rappelle 
en temps voulu. Reçoit les visiteurs, s'enquien du moti f de leur visite et 
les introduit auprès de l'employeur ou de la personne compétente. 
Dresse et dactylographie des rapports statistiques. Dresse les procès-
verbaux des réunions. 

Peut classer des documents confidentiels touchant le personnel. Peut 
établir les itinéraires des voyages et faire les réservations nécessaires. 
Peut être désigné selon les fonctions, par exemple: 
Secrétaire juridique 
Secrétaire médicale 
Secrétaire privé 
Secrétaire aux rendez-vous 

2163-130 DESSINATEUR DU GÉNIE C I V I L (serv. prof, et 
tech.. n.c.a.) DPC:261 
FG: 4 PPS: 7 CA: I AP: S 4 5 6 7 

Exécute des dessins pour la construction de bâtiments, réseaux sanitai-
res. transports, ouvrages hydrauliques et autres ouvrages de génie civil, 
en exécutant toute combinaison des tâches suivantes: 
Exécute des tâches analogues à celles oui sont énoncées sous le titre. 
2163-110 DESSINATEUR E N G É N É R A L (serv. prof, et tech.. n.-
c.a.). Exécute les dessins de structures en acier de charpente, telles que 
poutres de ferme et de nervure de ponts, fermes de combles, ponts sur 
chevalet, colonnes et autres éléments intégrés. Trace les schémas de 
réseaux de distribution d'eau, de gaz et d'évacuation des eaux usées. 

p o u r p e r m e t t r e J u p e r s o n n e l «J 'en t re t i en d e d u ç n o s i i q u e r le» c.iu»e> J e 

d e r a n g e m e n t et d e l o c a l i s e r les p a n n e s . R e j l i » e les p l j n > J e c u n J e > 

r o u t e s c i d ' o u v r a e c » c o n n e x e s . tel» q u e . c h j u » » e e » . p o n e e j u v e i p o n i » . 

à p a r t i r d e s r e n s e i g n e m e n t s f o u r n i » p a r les lève» d u t e r r a i n . E i e e u t e J e » 

d e s s i n s d e 'de ta i ls p o u r d e » q u a i » , b r i s e - l a m e » . d i g u e » et a u t r e » o u v r j -

acs h v d r a u l i q u c » . R e a l i s e d e » dess ins i n d i q u a n t le» prof i l» , le» e o u p e » et 

l ' e m p r i s e , d e f a ç o n à é t a b l i r la r e l a t i o n e n t r e le» e o u r b e » i c p o e r a p h i -

q u e s et les e l e v a t i o n s , e t le» b â t i m e n t » , routes , t u n n e l s , r eseauv et 

a u t r e s o u v r a g e s d e g é n i e c i v i l . 

P e u t s o c c u p e r d ' u n a s p e c t p a r t i c u l i e r d u dessin e n g c n i e c i v i l c i c i r e 

d é s i g n e e n c o n s é q u e n c e , p a r e x e m p l e : 

D e s s i n a t e u r d e c h a r p e n t e s e n ac ie r 

D e s s i n a t e u r d ' o u v r a g e s d e v o i r i e 

4 1 5 5 - 1 2 6 M A G A S I N I E R ( b u r e a u ) D P C 3 6 7 

commis aux stocks; contrôleur des stocks. 
F G : 3 P P S : 5 C A : I A P : M 4 7 

R e ç o i t , e m m a g a s i n e , c o m m a n d e e t d é l i v r e d e s f o u r n i t u r e s c i d u m a t é -
riel e t t i e n t les registres a p p r o p r i é s : 

C o m p t e les a r t i c l e s reçus e t les t r i e p o u r s ' a s s u r e r d e l e u r c o n c o r d a n c e 

a v e c les b o r d e r e a u x d e c o m m a n d e e t les f a c t u r e s , e t les e x a m i n e p o u r 

é t a b l i r l e u r c o n f o r m i t é a u x s p é c i f i c a t i o n s . E n t r e p o s e les m a r c h a n d i s e s 

d a n s d e s c o n t e n a n t s , d e s ca isses o u sur d e s r a y o n s , s u i v a n t c e r t a i n e s 

m a r q u e s i n d i q u a n t , p a r e x e m p l e , l a n a t u r e , tes d i m e n s i o n s o u le g e n r e 

d e s p r o d u i t s . D o n n e s u i t e a u x c o m m a n d e s o u d é l i v r e les a r t i c l e s e n 

m a g a s i n . D r e s s e les i n v e n t a i r e s e t r é q u i s i t i o n n e le m a t é r i e l n é c e s s a i r e 

p o u r r e m p l i r les c o m m a n d e s reçues . R é d i g e d e s r a p p o r t s sur l ' u t i l i s a -

t i o n d u m a t é r i e l d e m a n u t e n t i o n , sur les r e c t i f i c a t i o n s a p p o r t é e s a u x 

i n v e n t a i r e s et a u x r e g i s t r e s d e s s t o c k s , sur le s i o c k d é t é r i o r é o u e n d o m -

m a g e . sur les c h a n g e m e n t s d e l i e u x d ' e n t r e p o s a g e e i sur les l i v r a i s o n s 

n o n accep tées . 

Peu t ê t r e d é s i g n é s e l o n la n a t u r e d e s m a r c h a n d i s e s o u le l ieu d e son 

t r a v a i l , p a r e x e m p l e : 

E m p l o y é d ' e n t r e p ô t 

M a g a s i n i e r d ' a t e l i e r m é c a n i q u e 

M a g a s i n i e r d e n a r c o t i q u e s 

M a g a s i n i e r d e n a v i r e 

2161-122 A I D E G É O M È T R E (serv. prof, et tech., 
n.c.a.) DPC567 
FG: 3 PPS: 4 CA: D 2 3 6 AP: M 2 3 4 5 6 7 

Aide le géomètre à effectuer, avec son équipe, des levés de terrains et 
de lits de cours d'eau, en exécutant toute combinaison des tâches 
suivantes: 

Coupe, marque, étiquette des jalons de bois, de métal ou de ciment, et 
les enfonce dans le sol pour indiquer la dénivellation du terrain, les 
repères et les limites. Mesure la distance entre les points d'arpentage, 
selon les indications du géomètre, en se servant d'une chaîne ou d'un 
ruban d'arpenteur. Marque les points mesurés, en se servant d'une 
craie, de bâtons de couleur, de pointes ou de jalons. Tient la mire, le 
stadia ou le jalon en position verticale, à l'endroit indiqué par le 
géomètre pour déterminer l'élévation. Déplace la mire ou le voyant sur 
la mire, en se conformant aux signaux ou indications verbales du 
préposé aux instruments, pour déterminer le point exact ou obtenir la 
cote désirée. Communique la cote à celui qui prend les notes ou au 
préposé aux instruments, ou la consigne sur son carnet. Taille ou 
marque les arbres pour indiquer la direction approximative de la ligne 
d'arpentage ou l'emplaoement d 'un repère plus précis. Enlève les 
broussailles et les débris du champ d'arpentage. Transporte les instru-
ments et les fournitures sur place. Fait des travaux en atelier; par 
exemple, fait des croquis cotés, transcrit et indexe les carnets d'arpen-
tage. tient les dossiers. Voir également la définition sous le litre 
générique. 02-144 A I D E (toutes ind.). 

Peut s'occuper d 'un travail spécifique en vue d'aider le géomètre, 
comme mesurer les distances horizontales avec le ruban ou la chaîne, 
tenir la mire pour déterminer les élévations, et être désigné en consé-
quence, par exemple: 
Chalneur 

Débroussailleur â la hache 
Jalon neur 
Porte-mire 



8 7 9 1 - 1 5 8 P O S E U R D E T U Y A U X . R É S E A U D E 

D R A I N A G E ( c o n s i ) 

P o s e d e s tu i les o u d e s l u y a u x e n p l a s t i q u e p o u r le d r a m a g e o u I V r i g a -
t i o n d e s p e l o u s e s , t e r r a i n s d e f o o t b a l l et d e g o l f , e , a u t o u r des f o n d a -
l i o n s d e s b â t i m e n t s : 

E x a m i n e le p r o f i l d u . e r r a i n a f i n d e d é t e r m i n e r à q u e l e n d r o i t o n d o i t 

p l a c e r les tu i les o u les t u y a u x p o u r a s s u r e r u n e i r r i g a t i o n o u u n d r a i n a -

ge a p p r o p r i é . E n f o n c e des p i q u e t s d a n s le sol a f in d e d é t e r m i n e r les 

l i m i t e s d e s t r a n c h é e s , à l a i d e d ' u n m a r t e a u et re l ie ces p i q u e t s a u 

m o y e n d u n e c o r d e . C r e u s e d e s t r a n c h é e s s u i v a n t les l i m i t e s d é t e r m i -

nées et j u s q u ' à la p r o f o n d e u r p r e s c r i t e , à l a i d e d ' u n e p i o c h e et d u n e 

p e l l e , o u d i r i g e l ' o p é r a t e u r d e la r é t r o c a v e u s e q u i e x é c u t e ces t r a v a u x 

D i s p o s e les tu i les d e d r a i n a g e a u f o n d d e s t r a n c h é e s et les a b o u t e m a -

n u e l l e m e n t les u n e s a u x a u t r e s . V é r i f i e v i s u e l l e m e n t la p e n t e des tu i les 

a f i n d e s ' a s s u r e r q u e l ' e a u s o u t e r r a i n e s ' é c o u l e r a v c r s la p o m p e à e a u x 

r e s i d u a i r e s . R e c o u v r e les s u r f a c e s à d r a i n e r o u à i r r i g u e r d u n e feu i l le 

d e m . , n e r e p l a n , q u e . q u , d o n scrv . r d e b . . * : nu reseau m a , I l e (cee . es. 

u n e m e h o d e serv a n . .i c o n t r ô l e r le . aux d h u m , d u e , R a e c o r d e les 

• u v . u v d e d M i n a g e | 1 U d ' . r p g a . i o n >ecUon> d , l u % a i u U i r m n n , I f 

r e s e a u m , n l l e . R c p . m d à l a . d e d u n e pe l le , d u sr.iv,,., , u r ,Ci luJ,Ci 

d r a i n a g e e. r e m h l a . e l e , . r a n c h e c s a v e c d e la , e r r e v c g c a l c . o u d . r . e c 

o p e r a t e u r d u b u . e u r q u l d o n r é p a n d r e d u „ b l e sur l e , . u v a u * en 

p l a s t i q u e 

D P C : 4 6 4 

4 1 5 7 - 1 1 4 P E S E U R D E C H A R G E S D E 

C A M I O N ( b u r e a u ) 

F G : 3 P P S : 3 C A : I A P : L 4 7 

Pèse les c a m i o n s c h a r g é s d e m a t é r i a u x , tels q u e g r a v i e r , blocs de 

c h a r g " m a i C n a U X d C r c m P l i s s a S c - P ° « r d é t e r m i n e r le po ids de la 

A c t i o n n e les l e v e r s et d é p l a c e les curseurs sur le c o u t e a u d e la bascule 

et ht les i n d i c a t e u r s p o u r d é t e r m i n e r le p o i d s b r u t d u véh icu le et de sa 

c h a r g e . S o u s t r a i t le p o i d s d u v é h i c u l e d u p o i d s b r u . p o u r o b t e n i r le 

p o i d s net d e la c h a r g e . Inscr i t le p o i d s et la n a t u r e de la c h a r g e p o u r le 

c a l c u l des p a i e m e n t s à e f f e c t u e r a u c h a u f f e u r o u au p r o p r i é t a i r e . S i g n a -

le a u c h a u f f e u r t o u t e s u r c h a r g e o u r é p a r t i t i o n i n é g a l e de la c h a r g e 

« 1 8 - 1 2 6 0 1 V R I E R C H A R G E D C D I R I G E R L A 

C I R C U L A T I O N ( a m „ j 

D.nge la iinulanon rouiitrc quand de» tr .viu, H « 
oeneni «m»au* de u.nsirueiu.n la 

" : ; m C > 0 n c " u n i * ' " » " d u c h a n „ e , . a f i n q u
q

c S I . 
gec la u n , ™ d c , v e h i c u l c s d a n i , c i d c u > s c n i 1 * » 

b c
r -

n c , c n d
 — — u : P i

a
c : 

^ T t o u r d u n n e r la o r c u l a u o n d C i S e u l e s d a n s l e , d e u , 
c E x p l i q u e aux , u l o m o b i l l J 1 „ „ c a u « d c „ ^ d c s

 c 

8785 ,21 

rout ières: S r u e * ' , c s P ' s l « c i a u t r e s sur faces 

d e la i raceusc a u véhicule u n , r . " " " P r « S " > n . R a c c o r -

M a n i p u l c ,es c o „ p ^ d « 

'a i c m p c r a i u r c à I a i d e / u n h " " ' C b r i l l e 

« la soupape afin 

'an, des ins,ruction, H/» " „ L . « 'raccusc en 

t r a n s m e t -

P o s l c d e r a d . o à , U ' d U C 3 m i 0 n â r a i d < «""un 

m a n u e l l e s a f in d c ' ' ' " " « « c o m m a n d e s 

c o n f o r m é m e n t a u , , i g n C s ' " 

8718-110 M A N O E L V R E A L B I T L M A C E Uuns. ) 

E x e e u i e l o u i e c o m b i n a i s o n des tâches s u i v a n t e s p o u r a . d c r a u b . t u m a 

ge a c h a u d o u a u h n u m a g e â f r o i d . 

B a l a i e la s u r f a c e d c la c h a u s s c e p o u r q u ' e l l e sou p r c i c a r e c e v o i r le re-

v c i c m c n i d e b n u m e E i e n d le g o u d r o n c h a u d o u f r o i d au b a l a i o u le 

verse a l ' a i d e d ' u n a r r o s o i r sur les sur faces à r e v ê t i r o u a r é p a r e r , pour 

h e r le r e v â e m c n i d e b n u m c à la c h a u s s é e P u l v e r i s e un m e l a n g e col-

l a m sur la s u r f a c e n i v c l c e p o u r q u e l l e son p r ë i c à r e c e v o i r le rcvc tc -

m c n i . à l a i d e d ' u n l u y a u r a c c o r d e a u c a m i o n - c n e r n c . É t e n d d u b i tu -

m e sur les p e i n e s s u r f a c e s q u e la m a c h i n e n ' a pas revc iucs . G u i d e , d e 

la v o i x et d u g e s t e , le c o n d u c t e u r d u c a m i o n d c b i i u m e p o u r q u ' i l p lace 

son v é h i c u l e a u p o i n t d e d é c h a r g e m e n t , et o u v r e p a r le l e v i e r la p o r t e 

d e d é c h a r g e m e n t d u c a m i o n p o u r q u e le m e l a n g e c h a u d d e b i t u m e 

c m p h s s c la t r é m i e d c la g o u d r o n n e u s e . A c c r o c h e u n é p a n d e u r à l a m é -

rc d u c a m i o n q u i c o n t i e n t le b i t u m e . G r a t t e le tyiume q u i a d h è r e a u 

châss is d u c a m i o n e n se s e r v a n t d ' u n e p e l l e o u d ' u n r a t e a u . D a m e le 

b i t u m e q u i v . c n t d ' e t r e posé d a n s les e n d r o i t s q u e le r o u l e a u ne p e u ! 

a t t e i n d r e , e n s c s e r v a n t d ' u n e d a m e à m a i n o u d ' u n e b u u r r d u s c p o n a -

t i v c . I n s t a l l e les b a r r i è r e s q u i i n t e r d i s e n i l ' accès et les e n l è v e p o u r ré ta -

b l i r l ' accès . D i r i g e la c i r c u l a t e . A i d e à c h a r g e r I é q u i p e m e n t et net -

t o t c le p o s t e d e t r a v a i l . 

8 7 9 9 - 2 2 2 M O N T E U R D E P A N N E A U X 

D ' A F F I C H A G E ( c o n s i . ) 

M o n t e e , e n t r e t i e n t des c h a r p e n t e s d e boi> et d e m é t a l p o u r e n s e i g n e s 
c i p a n n e a u * d ' a f f i c h a g e c x i é r i c u r s - e n s e i g n e s 

a ^ n ' d V I f " C l I " " ' d " m C S U r " * 1 3 c t a u r u b a n à m e s u r e r 

s t a n d a r d T a ? C n C e m C n t - C h o i ï i l d " ^ a r p e n t e 

d e d o Ç O O n C ' C m a i é M a U " C O n f ° r m i l é d " i n d i c a i i o - - H ' a i 
d e d out i ls à m a i n o u m é c a n i q u e s . D i r i g e le c r e u s a g e des t rous o ù se 
r - , P ^ n u ^ s m o n t a n t s . R e m p l n les t r o u s d e c i m l p o u r for2 u n 

a " o u s m 0 m a n l S ^ ' a C h a r p C m C E n f o n « ' » « c -

o u h i P P O n C n " S c r v a n " d ' u n m a r , c a u p n e u m a i i q u c C l o u e 

force coupes d a v a n c e p o u r f o r m e r la c h a r p e n t e d e l ' e n s e i g n e e . le 

-PP.TI du p a n n e a u d a f f i e h a . c . A s , u i e u „ le p a n n e a u d ' a O i e h a u e q u , 

— ra les p lacards e, les af i iehes M o n . c I., c h a r p e n i e d e souncnC 
l o enseignes ei les f ^ m n e a u , d a f l t c h a g e sur la l a V a d e o u le , l M I 

Pose ' - • i n n a r e 1 , s d e e l a . , g c . a , b c s o , n V a l J , d e d o 

•M d c l e e i n c e n . P e n , l o u a g e p a r a c h e v é E n . r c n c n , les p a n n e a u x 

d - f l k h ^ . e. les enseignes, e e s . - a - d - r e r e m p l . e e les p a r u e , usees o u 

e n d o m m a g é e s , net to ie e, P e , n . l ' o u v r a g e o u le , r a n s P o r , e a i l l e u r s 

M e n u d e s c h a r p e n . e s m e i a l l . q u e s p o u r les p a n n e a u x m d a a i e u r s au-

^ a n d e s rouies, au besoin 



9 1 7 5 - 1 JO C H A U F F E U R D E C A M I O N À B E N N E 

B A S C U L A N T E ( i r a n s p . a u i o . ) 

C o n d u i t u n c a m i o n i m o t e u r à essence o u d iese l é q u i p é d ' u n e b e n n e 

b a s c u l a n t e p o u r le t r a n s p o r t e l le d é c h a r g e m e n t de m a t é r i a u * , tels q u e 

s a b l e , g r a v i e r , m i n e r a i , p i e r r e c o n c a s s é e o u m a t é r i a u * b i t u m i n e u x p o u r 

le r e v ê t e m e n t des c h a u s s é e s ; 

E x é c u t e d e s t â c h e s a n a l o g u e s à c e l l e s q u i sont é n o n c é e s sous le t i t r e . 

9 1 7 5 - 1 1 0 C H A U F F E U R D E C A M I O N . E N G É N É R A L ( t r a n s p . 

a u t o . ) . S e s p é c i a l i s e d a n s ta c o n d u i t e d e c a m i o n s sur des r o u l e s a v e c o u 

s a n s r e v è t e m e m , o u e n t o u s t e r r a i n s , p o u r p l a c e r le c a m i o n sous le 

g o d e t d e la p e l l e m é c a n i q u e o u d u c h a r g e u r . A c t i o n n e u n l e v i e r p o u r 

f a i r e b a s c u l e r la b e n n e v e r s l ' a r r i é r e et e n d é c h a r g e r le c o n t e n u . A g i t 

sur d e s c o m m a n d e s à m a i n et des p é d a l e s p o u r f a i r e a v a n c e r o u r e c u l e r 

le c a m i o n p o u r é p a n d r e le m a t é r i a u o u p o u r d é b a r r a s s e r la b e n n e d u 

m a t é r i a u q u i y a d h è r e . P e u t s ' o c c u p e r d u t r a n s p o r t d ' u n t y p e 

p a r t i c u l i e r d e m a t é r i a u et ê t r e d é s i g n é e n c o n s é q u e n c e . 

8711-174 C O N D U C T E U R DE T R A C T O C H A R G E L R (toute 
i n d . ) 

C o n d u i t u n e c h a r g c u s c a u l o m u i r u / c sur p n e u s o u c h e n i l l e s . s e r v a n t 

d c p l a c c r o u c h a r g e r d e s o b j e t s l o u r d s , d e la t e r r e , d u r u e . d u > j h l e . d u 

m i n e r a i , d u g r a v i e r , d e la n e i g e o u d ' a u t r e s m a t é r i a u * ' 

C o n d u i t la m a c h i n e j u s q u ' a u l ieu d e t r a v a i l . M a n o e u v r e d e s l e v i e r s et 

a p p u i e sur d e s p é d a l e s p o u r d c p l a c c r la m a c h i n e , a b a i s s e r la h e n n e et 

l ' e n f o n c e r d a n s le m a t é r i a u a c h a r g e r , la l e v e r c i v i d e r son c o n t e n u 

d a n s u n c a m i o n , u n w a g o n o u sur un c o n v o v e u r o u u n tas d e m a t é -

r i a u x . L è v e et d é p l a c e d e s o b j e t s l o u r d s , pa r e x e m p l e d e s t u v a u x o u 

d e s t r o n c s , à l ' a i d e d ' u n c â b l e e n fil d ' a c i e r a t t a c h é à la b e n n e . O b s e r v e 

les j a l o n s d e n i v e l l e m e n t t o u t e n e x é c u t a n t l ' e x c a v a t i o n o u e n la r e m -

b l a y a n t . a f i n d e m a i n t e n i r la p e n t e à l ' i n c l i n a i s o n d c s i r c c . E f f e c t u e les 

t r a v a u x d ' e n t r e t i e n c o u r a n t s , à l ' a i d e d ' u n e p o m p e â g r a i s s e et d e c lés . 

9 1 9 9 - 1 2 2 C O N D U C T E U R D E M A T É R I E L D E 

D É N E I G E M E N T ( s e r v . g o u v . ; t r a n s p . a é r i e n s ) 

C o n d u i t le m a t é r i e l d e d é n e i g e m e n t f o n c t i o n n a n t à l 'essence o u a u 

m a z o u t , t e l q u e le c h a s s e - n e i g e , la c h e n i l l e t l e , la s o u f f l e u s e , la 

n i v e l e u s e , I e p a n d e u r d e s a b l e et d e se l . o u le b a l a i m é c a n i q u e u l t r a -

r a p i d e p o u r le d é n e i g e m e n t des p is tes d ' e n v o l , des a i r e s d e c i r c u l a t i o n , 

d e s a i r e s d ' é v o l u t i o n o u d e s r o u t e s p r o v i n c i a l e s : 

F i x e o u e n l è v e le c h a s s e - n e i g e à l a m e , f r o n t a l o u l a t é r a l , o u sa r a l l o n g e , 

le b a l a i m é c a n i q u e , les t r é m i e s à sel o u à s a b l e et les é p a n d e u r s a r r i è r e 

d u v é h i c u l e . B r a n c h e les d i s p o s i t i f s d e c o m m a n d e h y d r a u l i q u e o u 

é l e c t r i q u e . M a i n t i e n t le c o n t a c t , e n p h o n i e . p a r r a d i o , a v e c la t o u r d e 

c o n t r ô l e o u a v e c d ' a u t r e s a u t o r i t é s a f i n d e s o l l i c i t e r o u d e r e c e v o i r , a u 

b e s o i n , les r e n s e i g n e m e n t s n é c e s s a i r e s , t e ls l ' a u t o r i s a t i o n d e c o n d u i r e 

u n v é h i c u l e s u r u n e p i s t e d e l i g n e . M e t le v é h i c u l e e n m a r c h e , s u r v e i l l e 

les i n d i c a t e u r s , a c t i o n n e les c o m m a n d e s et les p é d a l e s p o u r c o n d u i r e le 

v é h i c u l e , a b a i s s e r la l a m e o u c h a n g e r son a n g l e , et a c t i o n n e r les 

d i s p o s i t i f s d e p a n d a g e d u sel et d u s a b l e . C o n d u i t le v é h i c u l e , se lon les 

i n s t r u c t i o n s r e ç u e s , p o u r e n l e v e r la n e i g e , la n e i g e f o n d a n t e e t a u t r e s 

s u b s t a n c e s n u i s i b l e s d e la s u r f a c e d e s p is tes d ' e n v o l , d e s r o u t e s et 

a u t r e s é t e n d u e s , t o u t e n a y a n t b i e n s o i n d e ne pas e n d o m m a g e r les 

r é s e a u x d ' é c l a i r a g e , les b o u c h e s d ' e a u et a u t r e s d i s p o s i t i f s . P e u t 

a c c o m p l i r d ' a u t r e s t â c h e s s a i s o n n i è r e s , t e l l e s q u e l ' a m é n a g e m e n t 

p a y s a g e r , la r é p a r a t i o n d e s fissures et d e t r o u s d a n s l ' a s p h a l t e o u le 

b é t o n , la p e i n t u r e d e s b o r n e s sur les p is tes c i sur la vo ie p u b l i q u e , la 

pose et l ' e n l è v e m e n t d e s p a r e - n e r g e et des ba l i ses , la v a p o r i s a t i o n d e s 

h e r b i c i d e s , d e s i n s e c t i c i d e s et des s u b s t a n c e s s t é r i l i s a n t e s . P e u t ê t r e 

d é s i g n é d ' a p r è s le m a t é r i e l q u ' i l c o n d u i t o u l ' e n d r o i t o ù se d é r o u l e le 

d é n e i g e m e n t . 

9175-138 C H A U F F E U R D E C A M I O N N E T T E (transp. auto.) 

C o n d u i t u n e c a m i o n n e t t e d ' u n e c a p a c i t é d e m o i n s d e t r o i s t o n n e s 

d e s t i n é e a u t r a n s p o r t d e m a r c h a n d i s e s et d e m a t é r i a u x ; 

E x é c u t e d e s t â c h e s a n a l o g u e s à c e l l e s q u i sont é n o n c é e s sous le t i t r e . 

9 1 7 5 - 1 1 0 C H A U F F E U R D E C A M I O N , E N G É N É R A L ( t r a n s p 

a u t o . ) . E t a b l i t son i t i n é r a i r e s e l o n les p o i n t s d e l i v r a i s o n s e t a u t r e s 

p o i n t s d ' a r r ê t . V e i l l e à c e q u e les c o l i s s o i e n t p l a c é s d a n s le c a m i o n d e 

f a ç o n à ê t r e a t t e i n t s p r o m p t e m e n t a u l i e u d e l i v r a i s o n . P e u t c o n d u i r e 

c a m i o n n e t t e d ' u n t y p e p a r t i c u l i e r , r é s e r v é e à u n e f o n c t i o n 

r m i n é e . et ê t r e d é s i g n é e n c o n s é q u e n c e . 

8 7 1 1 - 1 4 6 C O N D U C T E U R D E N I V E L E U S E « t o u t e , i n d . l 

C o n d u i t u n e m a c h i n e a u t o m o t r i c e p o u r é t e n d r e et n i v e l e r la t e r r e , le 

g r a v i e r , b p i e r r e , et d ' a u t r e s m a t é r i a u x a u n i v e a u v o u l u , d a n s la c o n s -

t r u c t i o n et l ' e n t r e t i e n d e r o u t e s , d e rues , d ' a é r o p o r t s . d e t e r r a i n s d e 

s t a t i o n n e m e n t et d e d i g u e s : 

C o n d u i t la n i v e l e u s e j u s q u ' a u l i e u de t r a v a i l , r c e l c lit h a u t e u r et l ' a n g l e 

d e la l a m e à l ' a i d e d e lev ie rs . A m e n é la s u r f a c e â finir a u n i v e a u v o u l u , 

e n passes successives, e n o b s e r v a n t d e s j a l o n s o u les s i g n a u x q u ' u n 

a i d e lu i l a i t d e la m a i n . Juge d e l ' é p a i s s e u r e n t a m c c p o u r la l a m e , d ' à -

. p r è s la rés is tance d u l e v i e r , l ' e f f o r t d u m o t e u r , o u p a r o b s e r v a t i o n . E n -

l ève la n e i g e , a u b e s o i n : e n p a s s a n t la l a m e o r d i n a i r e o u u n e l a m e b i a i -

se sur la s u r f a c e d e la r o u t e . C r e u s e d e s Ibssés e n d o n n a n t d e I a n g l e à 

la l a m e d e la c u i l l e r et e n c o n d u i s a n t la n i v e l e u s e le l o n g d u fossé . B r i s e 

le v i e u x r e v ê t e m e n t o u l ' a s s i e t t e d ' u n e c h a u s s é e e n c o n d u i s a n t u n e n i -

v e l e u s e à l a m e é q u i p é e d e d e n t s c c r o u t c u s c s . G r a i s s e le v é h i c u l e et e f -

f e c t u e les p e t i t e s r é p a r a t i o n s . 

8 7 1 1 - 1 3 6 C O N D U C T E U R D E P E L L E 

R É T R O C A V E U S E ( c o n s t . ) 

C o n d u i t u n e r é t r o c a v e u s c m o n t é e sur p n e u m a t i q u e s o u c h e n i l l e s et 

é q u i p é e d e d i v e r s accessoi res i n t e r c h a n g e a b l e s s e r v a n t à c r e u s e r , c h a r -

g e r . c o m p a c t e r , b r iser , f a i r e v i b r e r le r o c o u le b é t o n , à f o r e r , n i v e l e r et 

r é p a n d r e la te r re , le g r a v i e r , le r o c c i d ' a u t r e s m a t é r i a u x : 

C o n d u i t la m a c h i n e j u s q u ' a u l i e u d e t r a v a i l et sur le t e r r a i n m ê m e , s ' i l 

y a l ieu. E x a m i n e les b l e u s o u o b t i e n t d e s i n s t r u c t i o n s d u c o n d u c t e u r 

d e s t r a v a u x , a f in d e d é t e r m i n e r l ' e m p l a c e m e n t e t la n a t u r e d e l ' o u v r a -

ge. E l è v e o u abaisse les b é q u i l l e s , la l a m e o u le g o d e t a f i n d e s t a b i l i s e r 

la m a c h i n e p o u r l ' u t i l i s a t i o n d e la p e l l e r é t r o c a v e u s c . d u c o m p a c t e u r 

o u d ' u n e m c c h c d e f o r a g e . M a n o e u v r e les c o m m a n d e s et a p p u i e o u 

t i re sur des lev iers fixés a u p l a n c h e r a f i n d e f a i r e f o n c t i o n n e r les accès-

soires. R e m b l a i e d e s e x c a v a t i o n s a v e c d u roc et d e la t e r r e e n u t i l i s a n t 

la b e n n e c h a r g e u s c f r o n t a l e p o u r p o u s s e r , r a m a s s e r et d é v e r s e r le m a -

t é r i a u . A c t i o n n e les c o m m a n d e s p o u r m e t t r e e n m a r c h e la f o r e u s e 

p n e u m a t i q u e et br iser le r e v ê t e m e n t r o u t i e r , le r o c et d e s m a t é r i a u x si-

m i l a i r e s . C h a n g e au b e s o i n les accesso i res à l ' a i d e d ' o u t i l s m a n u e l s . 

E n t r e t i e n t le m a t é r i e l c i e f f e c t u e les p e t i t e s r é p a r a t i o n s , à l ' a i d e d ' o u -

tils m a n u e l s et d e l u b r i f i a n t s 

j 



8 7 1 3 - 1 2 6 C O N D U C T E U R D E R O U L E A U 

C O M P R E S S E U R ( c o n s t . ) 

C o n d u i t u n r o u l e a u c o m p r e s s e u r a u t o m o t e u r p o u r tasser c i a p l a n i r d e s 

c u u c h c s d e m a t é r i a u * c o m m e la p i e r r e , le g r a v i e r , la t e r r e et l ' a s p h a l t e , 

a f i n d e c o n s t r u i r e d e s r o u t e s , d e s p is tes d ' a v i o n s , et a u t r e s s u r f a c e s d e 

ce g e n r e : 

R e m p l i t les r é s e r v o i r s d ' e a u si les r o u l e a u x d o i v e n t ê t r e m o u i l l é s , o u 

r e m p l i t les r o u l e a u x p o u r r e n d r e la m a c h i n e p l u s l o u r d e . S e s e n d e s 

l e v i e r s , d e s p é d a l e s , d e s v o l a n t s et d e la c o m m a n d e d e s g a z p o u r c o m -

m a n d e r et d i r i g e r la m a c h i n e . F a i t p a s s e r la m a c h i n e à p l u s i e u r s r e p r i -

ses sur le m ê m e e n d r o i t , j u s q u 'à ce q u e la s u r f a c e so i t b i e n tassée . L a i s -

se t o m b e r d e l ' e a u sur le r o u l e a u , a u b e s o i n , p o u r e m p ê c h e r l ' a s p h a l t e 

d e c o l l e r a u r o u l e a u et p o u r d o n n e r à I a s p h a l t e u n e c o n s i s t a n c e u n i f o r -

m e . R è g l e la v i tesse et la d i r e c t i o n d e la m a c h i n e , c o n n a i s s a n t le c o m -

p o r t e m e n t d e s m a t é r i a u x a u c y l i n d r a g e sous d i f f é r e n t e s t e m p é r a t u r e s , 

p o u r é v i t e r la f o r m a t i o n d e c o r d o n s p a r u n e p r e s s i o n e x c e s s i v e . L u b r i -

fie la m a c h i n e et fa i t les p e t i t e s r é p a r a t i o n s . C o n d u i t d e s r o u l e a u x c o m -

p r e s s e u r s d e t y p e s p é c i a l , p o u r r e n d r e les s u r f a c e s i r r é g u l i è r e s o u p o u r 

les d é f o n c e r , a u b e s o i n . 

8 7 1 3 - 1 1 4 C O N D U C T E U R D E B I T U M E U S E -

G O U D R O N N E U S E ( c o n s t . ) 

C o n d u i t u n e m a c h i n e s e r v a n t à é p a n d r e e t à é g a l i s e r u n m é l a n g e d e 

b i t u m e c h a u d p o u r f o r m e r la c h a u s s é e d e s r o u t e s e t r u e s e n v o i e d e 

c o n s t r u c t i o n o u d ' a u t r e s s u r f a c e s d e ce g e n r e : 

A j u s t e la r è g l e à a r a s e r à la l a r g e u r d e ta c h a u s s é e , a u m o y e n d e c l e f s . 

A i l u m e les b r û l e u r s p o u r c h a u f f e r la r è g l e e t la t r é m i e . F a i t s i g n e a u 

c o n d u c t e u r d e c a m i o n d e r e c u l e r s o n v é h i c u l e e t d e le m e u r e e n p o s i -

t i o n d e d é v e r s e r le m a t é r i a u d a n s la t r é m i e d e ta g o u d r o n n e u s e . M e t le 

m o t e u r e n m a r c h e e t m a n o e u v r e les c o m m a n d e s d e la m a c h i n e p o u r 

f a i r e a v a n c e r c e l l e - c i , p o u r p o u s s e r le c a m i o n à b e n n e b a s c u l a n t e et 

p o u r m a i n t e n i r la b e n n e d a n s la p o s i t i o n a p p r o p r i é e . C o n d u i t la m a -

c h i n e sur u n p a r c o u r s d é t e r m i n é . V é r i f i e l a r é p a r t i t i o n d u b i t u m e e t 

9 1 9 9 - 1 4 2 C O N D U C T E U R D E B A L A Y E U S E D E R U E S 

( t r a n s p . , n . c . a . ) 

C o n d u i t u n v é h i c u l e é q u i p é d e b a l a i s r o t a t i f s p o u r e n l e v e r le s a b l e , les 

d é t r i t u s et les d é c h e t s sur les r o u l e s , d a n s les r u e s , s u r les t e r r a i n s d e 

s t a t i o n n e m e n t et d a n s les a l l é e s : 

R e m p l i t le r é s e r v o i r d ' e a u d e la m a c h i n e à u n e b o u c h e d ' e a u o u à u n 

r o b i n e t . C o n d u i t la b a l a y e u s e le l o n g d e s r u e s , p r è s d u b o r d d e s 

t r o t t o i r s , A c t i o n n e les c o m m a n d e s p o u r m e t t r e e n m o u v e m e n t les 

b a l a i s r o t a t i f s et f a i r e g i c l e r l ' e a u , de s o r t e q u e la m a c h i n e r a m a s s e les 

b a l a y u r e s et les d é p o s e d a n s le c o m p a r t i m e n t p l a c é à l ' a r r i é r e . 

A c t i o n n e le l e v i e r p o u r d é v e r s e r les b a l a y u r e s e n tas a u b o r d d u t r o t t o i r 

a u * f ins d e r a m a s s a g e . N e t t o i e et l u b r i f i e la b a l a y e u s e , et y f a i t auss i 

les p e t i t e s r é p a r a t i o n s . P e u t c o n d u i r e u n ' a u t r e m o d è l e d e b a l a y e u s e 

d a n s d e s é t a b l i s s e m e n t s et v i d e r à la m a i n le c o m p a r t i m e n t a 

b a l a y u r e s . P e u t m o n t e r u n r a c l e u r o u u n e l a m e b ia ise à l ' a i d e d ' o u t i l s à 

m a i n et c o n d u i r e la m a c h i n e a i n s i t r a n s f o r m é e e n c h a s s e - n e i g e . 

8 5 8 0 - 1 2 2 C O N T R E M A Î T R E D E M E C A N I C I E N S E T 

R É P A R A T E U R S D E V É H I C U L E S 

A U T O M O B I L E S ( a u t o m o b i l e s ) D P C 1 3 8 

S u r v e i l l e et c o o r d o n n e le t r a v a i l des o u v r i e r s q u i s ' o c c u p e n t d e r é p a r e r 

les v é h i c u l e s tels q u ' a u t o m o b i l e s , c a m i o n s , a u t o b u s et a u t o c a r s ( g r o u -

pe d e base 8 5 8 1 ): 6 

E x é c u t e d e s tâches a n a l o g u e s à cel les q u i sont é n o n c é e s sous le t i t re 

p r i n c i p a l , 0 1 - 2 5 0 S U R V E I L L A N T / C O N T R E M A Î T R E ( t o u t e s i n d . ) . 

P e u t s u r v e i l l e r les o u v r i e r s c h a r g é s d ' u n t r a v a i l spéc ia l de r é p a r a t i o n et 

d ' e n t r e t i e n et ê t r e d é s i g n é e n c o n s é q u e n c e , p a r e x e m p l e : 

C o n t r e m a î t r e d e c a r r o s s e r i e 

C o n t r e m a î t r e d e g a r a g e 

C o n t r e m a î t r e d e r é p a r a t i o n d e m o t e u r s 

8 5 8 1 - 1 1 0 M E C A N I C I E N D ' A U T O M O B I L E S ( a u t o m o b i l e s ) 

D P C 2 6 I 
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R é p a r e e t r e m e t e n é t a t les a u t o s , les a u t o b u s , les c a m i o n s et a u t r e s 

v é h i c u l e s a u t o m o b i l e s : 

E x a m i n e le v é h i c u l e e t d é t e r m i n e , e n c o n s u l t a t i o n a v e c le c o n d u c t e u r 

o u le c o n t r e m a i t r c . la n a t u r e e t l ' i m p o r t a n c e d e s d é f e c t u o s i t é s m é c a -

n i q u e s o u les r é p a r a t i o n s n é c e s s a i r e s . S e p r é p a r e à e f f e c t u e r le t r a v a i l e n 

se r e p o r t a n t à d e s s c h é m a s et à d e s m a n u e l s t e c h n i q u e s et e n f a i s a n t 

a p p e l à. son e x p é r i e n c e . D é t e r m i n e r e m p l a c e m e n t d e s d é f e c t u o s i t é s à 

l ' a i d e d ' a p p a r e i l s d e v é r i f i c a t i o n tels q u e des l a m p e s s t r o b o s c o p i e s et 

d e s c o m p t e u r s et a n a l y s e u r s é l e c t r i q u e s , et e x é c u t e la m i s e a u p o i n t 

s e l o n les i n d i c a t i o n s . S o u l è v e le v é h i c u l e a u m o y e n d ' u n v é r i n h y d r a u l i -

q u e o u d ' u n p o n t é l é v a t e u r a f i n d ' a c c é d e r aux p a r t i e s m é c a n i q u e s 

p l a c é e s - s o u s le v é h i c u l e . D é p o s e d e s e n s e m b l e s tels q u e le m o t e u r , la 

b o i t e d e v i tesses o u le d i f f é r e n t i e l , e n se s e r v a n t d ' o u t i l s à m a i n et 

d ' a p p a r e i l s d e l e v a g e . D é m o n t e les e n s e m b l e s d é f e c t u e u x , les e x a m i n e , 

e t v é r i f i e e n s u i t e les pièces te l les q u e les s o u p a p e s , les b i e l l e s , les 

p i s t o n s , tes p i g n o n s et les c o u s s i n e t s , e n se s e r v a n t d e m i c r o m è t r e s , d e 

p i e d s à coul isse et d e c a l i b r e s . R é p a r e o u r e m p l a c e les p a r t i e s d é f e c -

tueuses d e ces e n s e m b l e s et r e m o n t e , r è g l e et vér i f i e ces d e r n i e r s a v a n t 

d e les r e p o s e r sur le v é h i c u l e , e n se s e r v a n t d ' o u t i l s à m a i n . R é p a r e o u 

r e m p l a c e les accesso i res d u m o t e u r tels q u e les c a r b u r a t e u r s , les d y n a -

m o s . les d i s t r i b u t e u r s , les d é m a r r e u r s e t les p o m p e s . R e g a r n i t et r è g l e 

les f r e i n s , r e f a i t le p a r a l l é l i s m e d e s r o u e s a v a n t , r e m p l a c e les a m o r t i s -

seurs et f a i t l ' é q u i l i b r a g e d e s r o u e s , S o u d e les r a d i a t e u r s a f i n d e 

b o u c h e r les fu i tes et r e m p l a c e les t u y a u x d e r a c c o r d d e s r a d i a t e u r s , 

R e m p l a c e e t r è g l e les p h a r e s , c h a n g e les a m p o u l e s d u t a b l e a u d e b o r d , 

d e s f e u x a r r i é r e et d e s feux d e g a b a r i t . P o s e d e s accesso i res , tels q u e les 

p o s t e s d e r a d i o , c h a u f f e r e t t e s , r é t r o v i s e u r s ' e t e s s u i e - g l a c e s . R e m p l a c e 

les fils d e l ' a l l u m a g e , d e s f e u x et d u t a b l e a u d e b o r d . 
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